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DIX-HUITIEME /.^INEÉ No. 50

Petites NouveDes 
D’un Peu Partout

4M .'ALLEN REELU ‘ 
MAIRE D’OTTAWA CINQ SOUS LE NUMERO EDMUNDSTON, N. B., 3 DECEMBRE, 1931.

Ottawa, 1er déc. —- M. J.-J. Allen 
a été réélu maire d’Ottawa, par ac­
clamation, M. Michel Mahoney s'est 
retiré, à la mise en nomination, hier. LA POPULATION DU CANADA

EST DE 10,360,000 AMES Les employés locaux des 
chemins de fer s’unissent 

pour plus de protection

UNE SECTION ACADIENNE DE
L’A. C. J. C. EST ORGANISEE

H
L’EMPRUNT FEDERAL

Le comité d’organisation de l’em­
prunt du service national a annon­
cé que les souscriptions des quatre 
premiers jours, avalent atteint un 
total de $101,000,000. C’est plus des 
deux tiers du montant total de $150,- 
000,000.

Le gain le plus considérable, soit 509,000 habitants, a 
été réalisé par Québec. — La province d’Ontario 
va pouvoir conserver ses 82 sièges. — 2,869,793 
dans Québec et 3,426,488 en Ontario.

ІQuinze nouveaux cercles acéjistes sont actuellement en 
marche dans le Nouveau-Brunswick'et la Nou­
velle-Ecosse. — Le diocèse de St-Jeém est à peine 
entamé. — Celui de Chatham sera visité prochai­
nement.L’obtention de meilleurs règlements pour protéger les 

chemins de fer contre 1^ compétition injuste me­
née par la transportàtiori-automobile commercia­
lisée, est ce à quoi vise la nouvelle organisation.

ON SOLLICITE LA COOPERATION DE TOUS 
LES CITOYENS

Plus de 200 personnes assistent à l’assemblée. — J. F. 
Flemming et Herbert Flemming dç Woodstock, 

jicher, M. D. Cormier, M.P., 
, M.A.L. et le Dr L. J. Violette

RESTIGOUCHE 
AURA-T-IL UN 

AUTRE DEPUTE?

DES CHIFFRES INTERESSANTSMORT ACCIDENTELLE 
DUN DEPUTE VOYAGE DU R. P. PARE, S. J.Ottawa, 28 nov. — Le Canada .Manitoba 

compte actuellement 10,360,000 habi- J Saskatchewan
tants d’après les prévisions faites Alberta .......
par le Bureau Fédéral de la Statis­
tique en marge du recensement fait 
au cours de l’été dernier, et qui amè­
nera une redistribution de la présen­
tation à la Chambre des Communes.

Par province, le plus gros gain ab-

699,841 
921,281 
727,497

Les chiffres de la Colombie-Anglai 
se et du Yukon seront publiés plus 
tard.

Saint-Paul, Alberta. 1er déc. — 
John Francis Buckley, député libé­
ral d’Athabaska, a été tué presque 
instantanément près d’ici, lorsque 
son automobile a dérapé et est allé 
frapper une voiture attelée à deux 
chevaux. Le timon de la voiture a 
brisé le pare-brise et a atteint M. 
Buckley à la tète avec une force ter­
rible. M. Muckley est mort peu de 
temps après son arrivée à l'hôpital 
de Saint-Paul.

Une section acadienen de l’A. C. J. Louis, le cercle Noel; à la Rivière- 
C. vient d’être créée dans les Pro- Bourgeois, le cercle Sl-Jean-Baptis- 
vinces Maritimes à lo’ccasion du pas te; à l’Ardoise, le cercle des Saints- 
Mge du R. P. Paré, SJ., aumônier, Anges, à Larry’s River, le cercle Fo­

rest; à l’Anse-à-Chariot, le cercle
Campbellton, N. B., — D’après les longtemps, les prêtres et "Cormier; à Port Félix, le cercle Fé-

chiffres officiels du recensement rellgieux 86 Préoccupent du sort lix.
pour les Provinces Maritimes la pro- m*P<”** acadienne désiraient i Toutes ces fondations se trouvent
vince du Nouveau-Brunswick aurait union des Jeunes acadiens aux j dane k diocèse de Son Excellence
eu un accroissement de 20,379 âmes ! canadiens-français sous le Mgr Morriseon évêque d’Halifax, qui
et de ce chiffre. 11,481 reviendraient! , І’ C‘ uni5)n , a, nous dit-on, la vénération des A-
à la circonscription électorale de Res vte“t de 8 établ}f «J 868 llen8 ne fe- cadiens, et qui a écrit à l’aumônier 
tigouche-Madawaska. Ce’st un feit'”n^ 4“€ ** multiplier et se fortifier | vénérai de l’A.CJ.C. à l’occasion de 
intéressant à noter et un qui semble- ,oxx*£ ^eunes^e catholique, depuis son passage dans son diocèse la plus 
rait indiquer que le Comté de Res- Jf? Rocheuses Jusqu aux rives de — mpathique et la plus encouragean- 
tigouche est mur pour avoir un re- J Atlantique peut se dire liée suivant ve lettre de bienvenue, 
présentant de plus à la Chambre lé- les P^ncipes religieux et patriotiques 
gislative de Fredericton lorsqu’une dans,une même association, 
redistribution des membres sera fai-| Ç^ixae nouveaux cercles acéjistes 
te I sont actuellement en marche dans la J
vinœS N^e^a^e^téT^ ' се'вНі,!^' ^ Л*П

20.379. plusieurs comtés et ciroons- à **** €ntamé’ “lui d« Oha- , »
criptions électorales, montrent un tham sera prochainement. Le .°- E- Mgr Chiasson. que les Aca- 
décroissement Parmi ces derniers nombre des cercles sera alors doublé. diens ont aussi 1 honneur de comp-
on remarque les comtés de Chariot-'1 JJous avons Pubué dernièrement une t€r Parmi les leurs- a égalem-nt sou-liste des premiers cercles fondés pen- Imité avec ardeu.r la fondation de

dant cette tournée de l’aumônier gé- cercles par '.out son diocèse, et nul
aérai. Voici les noms des plus ré- doute que la’umônier-général de 1 A.
cents: Au grand Arichat, le cercle C.J.C. y trouvera une jeunesse bien
Girroir, à Descousse, le cercle Etoile- disposée, lors de son passage pro-
de-la-Mer ; au Barachois-Saint- chain.

Un accroissement de 11481 âmes au 
cours des dix dernières années de cette Association.Québec est la province-clé dans 

l’établissement de la représentation

Prairies environ 392,000. La Colora- і devrait perdre quatre députés, mais 
,7? ®agner Probable-'une clause de l’Acte de l’Amérique 

ment 165,000 (le plus gros gain du Britannique du Nord stipule qu’une 
Dominion d après le pourcentage). ' province ne réduira pas sa représen- 
Les Maritimes, d’un autre côté, n’ont tatton si la proportion de 
gagné que 8,000 environ. Ia Nouvelle lation par rapport à la population 
Ecosse a perdu environ 12,000 âmes., totale du Dominion n’a pas diminué!
L’ïle du Prinoe-Edouard quelques d'un vingtième. Les chiffres complets ! Edmundston — Une grande as- 
centaines, et le Nouveau-Brunswick démontreront que la population de. semblée des employés de chemins (Je, . 
a réflisé un gain de 20,000 et plus. | l’Ontario n’a pas diminué autant fer de cette ville a eu lieu dimandbe 

Par province, la population est aln que cela et par conséquent cette pro-! après-midi dans la Maison de Cotjr. I 
si distribuée vince conservera ses 82 sièges. Le1 Les membres du Conseil-de-ville et
Ile du Prince-Edouard 88,040 Manitoba devrait perdre un député de la Chambre de Commerce étaient
Nouvelle-Ecosse 512,027 si la même clause ne le protégeait également invités à y prendre pârt.
Nouveau-Brunswick ............. 408,255 pas. La Saskatchewan a progressé à La réunion fut appelée à l’orêre

2,869,793 peu près autant que Québec. par M. James A. Michaud, président
3,426,488 t oCa-qEirSbonfl m du groupe local de l’Association Pro­

tectrice des Employés de chemin de 
fer. Il expliqua le but de cette as­
semblée qui marque l’ouverture de 
la campagne destinée à amener la 
co-opération de tous les employée de 
chemin de fer et des citoyen* de det­
te ville et des environs.

Cette campagne, déjà commentée 
dans d’autres parties de la province, 
travaille à assurer le maintien du 
service de transportation qui remplit 
le mieux les besoins du public pen­
dant tout le cours de l’année et en 
même temps à protéger les Intérêts 
des placements formidables effec­
tués dans nos chemins de fer, parti­
culièrement ceux dont le public con­
tribuable a la responsabilité.

M. J. F. Flemming. InVité à expli­
quer le but de l'association, dit cdm- 
ment elle prit naissance le 18 octo-’ 
bre dernier à Woodstock, quand on 
convint que la compétition effectuée 
entre le transport-automobile com-. 
mercialisé et les chemins de fer était 
sur un pied inégal. Il expliqua avec 
emphase que cette organisation n’en 
est pas une de nature du boycotta­
ge. l'un de ses premiers buts étant m „ „„„„
l’étude des lois et règlements oui Lhon- w- D- ROSS, qui a occupé le 
existent déjà, touchant le traffic de dc lieutenant-gouverneur en

Ontario depuis 1927, a avisé de sa 
démission au Parlement de Toron­
to, et a reçu permission de prendre 
dre congé, d’ici l’expiration de son 
terme d’office qui arrivera aussi­
tôt qu’un successeur aura été nom­
mé. On voit dans le médaillon la 
populaire hôtesse de la Maison du 
Gouvernement d’Ontario,

G. Larlec, J. G. Bp 
l’hon. J. E. Michaud,
M.A.L. portent la parole.

JAMES A. MICHAUD, PRESIDENT LOCAL

M. BENNETT 
CHEZ LE PRINCE

sa popu-Londres, Angleterre, 1er déc. — Le 
prince de Galles a reçu vendredi, le 
premier ministre R. B. Bennett, du 
Canada. Au début de la semaine, le 
chef du gouvernement canadien a- 
vait eu une audience avec le Roi.

І Dans le diocèse de 8. E. Mgr Le­
blanc, le vénéré évêque acadien de 
St-Jean des cercles ont été fondés

SOUS-MINISTRE DES FI­
NANCES A TERRE-NEUVE

Saint-Jean, Terre-Neuve, 1er déc. Québec 
— M. J. H. Fenson, fonctionnaire Ontario 
du trésor britannique, est entré en 
fonctions comme sous-ministre,, des 
finances de Terre-Neuve. Il succède 
à M. J. ff. Keating, que le gouver­
nement a forcé à démissionner.

te Kent, Royal, Saint-Jean et Albert 
Westmorland montre un accroisse­
ment de 3,942 tandis que Gloucester, 
aurait augmenté sa population par 
3,246 âmes.U MISERE FAIT 

POUSSER LES 
HAUTS CRIS LES DANGERS 

DES POMPES 
A GAZ0LINE

MORT DE SIR DAVID BRUCE
il ELLES PASSENT 

LEURS EXAMENS 
AVEC SUCCES

JAPON ET RUSSIELondres, 1er déc. — Le major-gé­
néral sir David. Bruce, bien connu 
pour ?3S recherches médicales, est dé 
cédé, à 76 ans, le Jour même où a- 
vatent lieu les funérailles de sa fem­
me. Sir David avait présidé le con­
grès de l’Association britannique 
pour l’avancement des sciences, à 
Toronto,, en 1924.

YUn groupe de chômeurs devant le 
Conseil de ville. — "Donnez-nous 
de l'ouvrage, on vous a mis ici 
pour celà”, disent quelques-

Les fondX~$c~secours sont épuisés à 
Frédéricton. — La Croix Rouge 
serait chargée de s’occuper des cas 
d’indigence dans tout le Canada.

X

uns.
Un accident qui doit faire compren­

dre les dangers qu’offrent les pom­
pes à gasoline modernes. — Une 
des raisons qui maintiennent les 
taux d’assurances à la hausse.

m NOUVELLES GARDES-MALADES 
INSCRITES,<4v m;

Des 63 gar :. -malades qui ont é- 
crit les exam-пз pour Inscription au 
Nouveau-Bru .y vick, à la cession 
d'examens, te - e à Chatham, les 4 
' 5 rovembr 19 ont passé heureu­

sement. à ce vient d'être annon-

LA PUBLICITE 
DES SPIRITUEUX AUTRES QUESTIONS

Les journaux rapportaient récem­
ment l’accident suivant; Un auto­
mobiliste. en abattant 2 pompes à 
gasoline à Berthiervillc. lundi der- ; 
nier a déclanché toute une série de1 
destructions. Vinton Rathburn, de 
Bangor, Me., était en route de Qué- ’ 
bec à Montréal. Il avait conduit près ! 
que toute la nuit et il s’endormait. ! 
Il a déclaré à la polioe qu’il avait 
dû s’assoupir au volant. Sa machine 
frappa un poteau de téléphone, dé-, 
rapa et s’abattit sur «es pompes à es- j 
sence d’un garage. La gasoline priti 
feu, se communiqua au garage et sa ' 
propre machine ainsi que 13 aut

іRégina, Sask., 1er déc. — Le mi­
nistre des affaires municipales, M.
Howard McConnell, a annoncé à la ! mundston, hier soir pour demander 
Société de prohibition qu'à la fin de de l'ouvrage. Quelques-uns se son- 
l’année le gouvernement ne permet- emportés et ont sommé les échevins 
tra plus aux journaux de-faire de la de leur trouver de l’emploi en leur 
publicité aux spiritueux. disant qu’ils avalent été nommés à

cette fonction pour oelà.
Le maire a expliqué que la deman­

de de la ville pour $10,000 additional* 
devant servir au chômage avait été 
refusée, parce que les fonds à cet ef­
fet sont épuisés à Frédéricton, de­
puis le 18 novembre.

Le premier ministre Bennett a dé­
signé la Croix-Rouge pour s’occuper 
des indigents par tout le Canada 
pendant le prochain hiver. Une cam­
pagne générale sera lancée le 10 dé­
cembre. Les unités du N.-B. s'organi­
sent et le maire annonce qu’une 
assemblée générale de tous les ci­
toyens sera bientôt convoquée dans 
ce but.

La demande du curé de St-Joseph 
pour installation de l’électricité dans 
sa paroisse, est référée au comité 
d’électricité.

Théo. Hébert fait application pour 
la fonction de gardien d’écluses à la 
Rivière-Verte. Le comité d’électricité 
étudiera sa demande.

La ville abandonne ses réclamation 
tiens contre Mme A A. Lawson de 
la rue Emmerson, au sujet d’un 
compte d'égoûts non payé de 1920 à 
1930, après que Mtre Tweedle ait ex­
pliqué que cette propriété na’ pas 
utilisé les égoûts de la ville.

Le Dr Collin présente son rapport 
sur l’inspection du lait Ce rapoort 
montre que les vaches des laitiers 
sont saines et que l’hygiène est ac­
tuellement observée.

' І 1Un groupe de chômeurs s’est pré­
senté devant le Conseil-de-ville d’Ed

aé.
Parmi les rc ivelles gardec-mala- 

■:>s inscrites vu: ont fait leur entrai­
nement dans les hôpitaux catholi­
ques nous remarquons :

Hôtel-Dk u tie l’Assomption, Мопс 
ton — Mlles Marie-Gabrielle Sorma- 
ny et Marguerite-Clémentine D*E-

ü
4 1

M. MacNIDER 
DEMISSIONNERAIT

&Tr'. a

іl'automobile, de manière à rendre 
possible la demande d’une législa­
tion qui éliminera la concurrence 
faite aux services de chemins de fer 
par l'automobile commercialisée.

L'agent local du Pacifique cana­
dien. M. Garfield Larlee, et M. Her­
bert Flemming de Woodstock, adres­
sent aussi la parole, ce dernier dé­
montrant par des chiffres quels pie- __________________
cements les chemins de fer cana- Plusieurs garages, à Edmundston1 vée de toutes forces russes en Man-
diens représentent et le nombre de 1 EMPRUNT et dans toute la province, ont qua-j
personnes dépendant directement ou Жі iaTI1 1%V111 tre, six ou huit de ces pomoes mo- '
indirectement des chemins de fer, et NATION AV demes, à la devanture de leur éta-
M. Larlee montrant œ que les che- П/ІІIV/llnL blissement. Dans la tête de chacune

EST SOUSCRIT,FUNERAILLES DE
dawaska”, appelé à exprimer son opi- __________ \ vingt gallons de gasoline que le moin rri т me ж * kinDV
SSiÆpMrSEîS ^МЛХІПСТЛМ

! ]®ГПа«Ьї tïnL^T’îutomobU, l'heure qu'il eet. les souscriptions ne d^''P^"n- ; A EDMUNDSTON Une d,--------------- і commercialisé fait? nos chemins de seront pius reçues que jusqu'à ce soir , ------------- cale de L.U.A.C. eut lieudimanche
A la suite d’une assemblée du Ba- l’hon E-N Rhodes qui rem »££££*£ Я>Г£‘ VENWlEDI DERNIER dernier au bureau du président. M

^
la nouvelle arena aura probablement sonnes choisies, avec des droits ex- J*8 attei^alent u" to' П°Т anil0n?l10aS l€«dé' І П a récemment été porté à la con-
lieu le 8 prochain, si la température cluslls sur certaines portions de che- tol **121 ^Іош. °n ne satt pas risques dincemU«,l« Mmpagnies cés subit lasemaine dernière on. eu nalssanoe de l'Association que eer­
ie permet. mina. L'orateur suggère la nomma- l™te combien fut «userit same-1 ^“ ***i.1 °bl‘- ““ ,veQdredl metln' en lé*ltoe P»', tains agissements malhonnêtes ont

La charpente d'acier qui a rem- tien d'une commission provinciale ’ hausse l narems de Nashua 'été mte en Pratl4ue par certains a-placè l'ancienne, après que celle-ci indépendante régissant le transport- I '--------- -»«—---------- I n '! r”n's d'assuranoe-vie de ce district.

nt^anteau^ =ebïs=tslade>FUNERAILLES^z^a^qïrftrouve- У-агадь. A Piu _уит? ^

Гпт * «TnrfTances puons d'un million ou 8IEUR ££ la ™le —™
ments de ce genre, dans les grandes M.A.L.et duDr L J. Violette, M.A.L ont été au nombre de 14. EST INHUME і fils; ses frères. MM. Ludger Beaulieu.”1- , . ..
vUles. de St-Léonard. | ---------- ------- ---------- „ . . . 1 de Grand-Sault. et Napoléon Beau- „Un€ Julian a été adoptée, con-

Rlv.-Verte, (D.N.C.) — Les funé- ,, . н I damnant fortement de tels agisse-
railles de feu Paul C. Thibodeau ont '. I ments. et un comité a été nommé
eu lieu lundi, le 23 novembre, au mi-' enco^: Ьеяцх-frères . falre des recherches sur ces cas
lieu d’un grand concours de parents ™ belles-soeurs. M et Mme Jos. Lan e« en falre rapport à la prochaine 
et da’mis. Lee porteurs étaient: MM dix M et Mme Alfred Landry Mme; assemblèe
Thomas, Cyprien, et Péa Lavoie, De- Allard Beaul.eu. Mme Josepn j secrétaire fut également auto-
ПІЯ Boureoln M Rantist» Mirhaiirt Oayette; ses neveux et nièces, M. et! ^e.s®^*talre r?m?. ■“Ch*Ud,Mme Arthur Santerre. M Alfred * *rire auSecréteire-Trésorter 
portait la croix. - TWniien- «AS nmuKtnsAt «міліпеч m provincial à Frédéricton. pour de-Dana le cortège, on remarquait : “ton^l de Grand isl-r mander une liste 6 date de tous les

Me, Mme Charles Beaulieu. Mme 
Eugène Martin. On remarquait en­
core de nombreux employés du che­
min de fer Canadien National, où 
M. Landry est conducteur de trains.

Les dames de la Société -8te-Fa­
mille portant insignes, ouvraient le 
cortège, avec leur bannière en tête,
portée par Mesdames Jos. Beaulieu ... — r. fl1le *»_. T_, ГТ“^ _/ГГ - Mlle Delia Cyr, fille de Mme isi-

°41*' Jos 0614 et Ad#lard Bou" dore Cyr de cette ville est décédée 
CBS, porteurs du cercueil étaient rà -Dieu* St-Вмііе
MM Nap. Beaulieu. Philippe Larrl- ““ ™, гИ mal,<Ue ЕПе
vée. de Nashua. Joseph et Alfred' 8R3e ” ans'
Landry de Riv.-du-Loup. Arthur Cas.
tonguay et Jos. Côté d’Edmundston. і tombe son frère mort au mots d août 

dernier. Malgré la transfusion du 
sang et tous les autres soins que la 
science médicale pouvait lui procu­
rer, cette Jeune fille n’a pu survivre 
à la maladie dont elle était atteinte.

Mason-City, Iowa, 1er déc. - Se­
lon certains de ses amis, le colonel 
Hanford MacNider résignera le prin­
temps prochain son poste de minis­
tre des Etats-Unis au Canada.

Hôtel-De u de Tracadie—Sr Saint 
Stanislas fMarie-Blanche Daigle).

__ ________ | Hôtel-Dieu de Campbellton — Sr
0S( vsssseeeuey sz s Saint-Joseph f Be mi ce Leblanc), Sr

furent détruites, les pertes se chif- L’ambassadeur HIROTA représ en- Berthe Boucher Hôtel-Dieu de St- 
frent à $25.000. Rathburn n’a pas été) 
blessé. Quatre des automobiles é-J 
talent la propriété du gouvernement 
provincial.

Le major J. C. PARMELEE, qui 
vient d’être nommé sous-minisire 
du Commerce à Ottawa. Il était 
assistant du sous-ministre du Com 
merree depuis quelques années, et 
a fait partie de ce département 
pendant plus de trente ans.

\
tant le Japon à Moscou, qui a reçu Basile, et Léola-Anne Robichaud. 
instruction d’aviser Maxim Litvi-
noff. ambassadeur soviétique pour thurst — Mai-Irène MacEwen. 
les Affaires Etrangères, que l’arri- ;---------

QUEBEC NE MONOPOLISERA 
PAS LA GAZOLINE

Hôpital James Hamet Dunn, de Ba

Québec, 30. — M. L.-A. Tasche­
reau, premier ministre de la provin­
ce de Québec, a nié de façon caté­
gorique que le gouvernement ait l’in­
tention de s’emparer du commerce 
de gros sur la gasoline. Lfffbuve-rne- 
ment ne fera rien dans ce sens.

ASSEMBLEE 
DES LIFE 

UNDERWRITERS

chourie créerait une situation sé-
LA PATINOIRE 

VA OUVRIR 
SES PORTES

rieuse et “amènerait probablement 
de sérieuses conséquences ”.

DES RESOLUTIONS SONT 
ADOPTEESCADEAU A U. BENNETT

LE 8 DECEMBRE SERAIT LA 
DATE PROBABLELondres, 29. — M Bennett a reçu 

pour le Canada une grande peintu­
re à l’huile du monument élevé à la 
mémoire des soldats canadiens sur 
la crête de Vlmy. Cette peinture lui 
a été présentée par le capitaine John 
Dewar, fils de feu lord Dewar, qui a 
fait don à l’Australie d’une autre 
peinture représentant la porte de 
Menin. La peinture offerte à M. Ben 
nett est une oeuvre remarquable qui 
ne manquera pas de faire parler d’el­
le quand on la verra à Ottawa. i

FATAL ACCIDENT 'Un contribuable mentionne au 
conseil qu’un camion sans chauffeur 

Campbellton, N. B., 26. — Frank a travaillé pour la ville cet automne. 
Demiche, de Fort Daniel, est mort comme il ne pouvait ou ne voulait 
à l’Hôtel-DVeu ici, des suites d’un ac- fournir d’explications à cet énigme, 
cident qu'il eut chez lui mercredi^ ia question n’a pas eu de suite. 
D’après les informations que nous, 
avons reçues, M. Deraiche posait une 
fournaise dans sa résidence et était 
à monter une grille pour le registre 
du premier plancher. П venait d’a­
vertir son épouse de faire atten- 

pour ne pas tomber dans l’ouver 
lorsque se tournant pour ra­

masser un outil il recula et tomba 
dane le réglstre lui-même. Il fallut 
trois hommes pour le retirer de ce 
trou étroit. On le descendit de suite 
à l’Hôtel-Dieu pour subir des traite­
ments mais le malheureux succom­
ba à ses blessures.

H laisse pour le pleurer son épouse, 
née Béatrice Duguay. Le défunt, âgé 
de 54 ans avait été pendant quelques 
années maire de Fort Daniel. Ses fu­
nérailles ont eu lieu à Fort-Daniel, 
dimanche le 22.

On nous dit qu’il se forme actuel- Notre député fédéral expliqua com MORT TRAGIQUE
lement une ligue de hockey qui com- ment les chemins de fer canadiens t___________________
prendra trois et peut-être quatre avaient été les principaux facteurs ( Chatham. N. B., 30. — Rose Agnès
équipes: l’une sera porte-étendard dans le développements de notre Do- oook.àgée de (trois ans et enfant de
de la Cie Fraser, une autre sera for- minion et l’établissement de nos re- un*» Bernard Cook de Redmonville
mée par les Chevaliers de Colomb, lations commerciales avec l’étranger. Nort., est morte à l’Hôtel-
et une troisième représentera Fraser II se déclara heureux de voir que l’es lcl ^ de l’accident qui
Paper de Madawaska, Maine. , sociatlon n'était pas une organisa- M longue fut frappée par

Il semble que le restaurant sera ition politique ni un mouvement de qq automobile, 
administré par le Club Bachelor lui- boycottage, et que, pour ces raisons, L’enfant marchait le long du che- Mme Hector Morrisson de Oreno, Me 
même qui nommera un comité à cet il lui assurait cordialement son sup- mbl av^c ses Jeunes compagnes Mme Raymond Devost. MM. E. P.

, wi , I quand elle fut frappée par M. Mac Nadeau et John Violette de 8t-Mo-
Au cours de la saison qui va s’ou- L’hon. J. E. Michaud, MAL, mai- Taylor de Nappan. Taylor dit qu’il nard; Mesdames Trefflé Pelletier et 

ТГІГ, on «'attend à amener à Ed- de la _ ville, félicite le« employé, vit les enfante et quli aUalt trèe don- “f™11',*
mundston des équipes de renom, en# de cb€mln de ^ d avoir organisé cernent mais la jeune Cook courut se b M F- Sanfaçon, Léonard Doucet,
tr’autres, St-Françols d’Antigonish,1 œtte association et sur le but pro- j^r en avant du char. Elle fut trans Edmond Cormier, de Grandlsle, et
Laval de Québec, U. N. B. et même №. Quoique le transport-automobi- * suite à môtel-Dieu où l’on. beaucoup da’utres dont nous n’avons
les fameux joueurs du Truro et de te soit sujet à eatains règlements s'aperçut qu’elle souffrait d’une trac- P«J»us procurer 1^ noms. > 
Moncton dit-il, la compétition qu’il fait aux ture du crftne ИІ€ lalsse pour la # Cartes de Sympathies et offrandes

chemins de fer est sur un pied dîné- pleurer sa mère, six frères et (trois de niesses: La famille P. C. Thlbo- 
gallté. Le transport par automobile aœura. : deau, les révérendes Soeurs Léda,

rester, a Joute-t-il, et 
régi de façon à pro-1

ACCEPTERONT ILS 
CETTE REDUCTION? Y

as 'JpLa Commission scolaire d’Edmunds­
ton propose une réduction de sa­
laires au personnel enseignant. — 
La réponse est attendue au cours 
de ce mois.

agents d’assuranoe-vie licenciés pour 
la province. :

effet. ІElle Succombe à 
Une Courte Maladie

ECONOMIE DE 16,000 V
ENous apprenons de source autori­

sée que la Commission scolaire du 
district No. 1 d’Edmundston a pro­
posé, ces jours derniers, une réduc­
tion de salaire au personnel ensei­
gnant et aux autres personnes tra 
vaillant pour le districts

La réduction proposée serait dans 
les proportions suivantes: 15 pour 
cent aux instituteurs et institutrices 
du cours académique; 20 pour cent 
à ceux du cours vocationel; 20 pour 
cent aux autres employés du dis­
trict.

La commission scolaire ne peut im 
poser cette reduction de force parce 
que le personnel enseignant est sous 
contract jusqu’au mois de juin pro­
chain. Mais les commissaires se sont 
adressés à la bonne volonté de cha­
cun, expliquant que le district tra­
verse une crise financière officielle 
par le grand nombre de contribua­
bles qui sont dans l'impossibilité de 
payer leurs taxes. La réduction pro­
posée représenterait une économie de 
$8,000.

Quoiqu’il en soit, l’amateur de 
hockey peut être assuré qu’il aura 
l’occasion d'assister au moins une 
fols par semaine à des joutes inté­
ressantes cet hiver.

Les billets de saison pour le pa­
tin sont actuellement en vente, aux 
prix de $5.00 (hommes) et $3.00 (da­
mes). Ces billets donnent libre en­
trée à la patinoire en tout temps ex­
cepté lorsqu’il y a Joute de hockey.

Guérin, Lavoie, et Sophie, de l’Hô­
tel-Dieu de St-Basile, Mme Ray­
mond Devost, Mlles Gertie Devost et 
Hazel Akeriey de St-Léonard, Loui­
se Bourgotn, Catherine Hébert et

est ici pour y 
il devrait être 
téger nos chemins de fer.

Le Dr L. J. Violette, MAL., se dit M n Q1 T_. „
^bMti^^Vfermlrteurote'îort»nom J Pltre' * ^thurat, est. à l'Hétel- Rivière Verte
SîliMflSffîS, kl' * blette* à la I 8olmlne —- * K^Verte.

te législation qui sera en faveur de
r.os chemins de fer. | teau de téléphone à la traverse de.

Après avoir adopté un vote de re- RlchardsvUle, à peu près à deux mil- ПГІІГПЛІРІІГ&ІТГ
merctements au député fédéral, à, k» de Campbellton. Une brume très КД.!¥ІЕ.КІ JftHIrJM | O

UN DES NOTRES nos représentants à la Législature épaisse empêcha M. Pitre, de voir la !
A L’HONNEUR provinciale et aux autres orateurs, courbe dans le chemin; il continua' ____________  T__ ■ ___
----------------------- rassemblée est ajournée. | droit sautant un fossé et allant s’ar-

A la récente assemblée de l’Asso- Les offlcieb dû groupe local dans rêter contre le poteau. Mtoe Pitre 
dation Médicale canadienne tenue à l’Association Protectrice des Km-, fut transportée d’urgence à l’Hôtel-1
Ottawa, le Dr Clarence J. Veniot dej ployes de chemins de fer sont: J*- Dieu où elle est sous les soins du br ^ "У**
Bathurst, membre de l'exécutif de mes A. Michaud, président: l’éche- McPherson. Son état n’inspire pas de . .2?"
cette importante société, a été nom- vin J. H. Cartonguay, 1er vice-pré- craintes, cependant. Les autres oc- '
mé membre d’un comité de quatre sklent; J. A. Topping, 2ème vice- cupants de la voiture s'en tirèrent пшегашее
pour s'enquérir dans tout le Canada1 président; Alonzo Martin, secrétaire; en peu énervés тлім еам une égra- 
de l’assurance sociale et d’état. t O. O. McKinley, trésorier. I tlgnure. Le char est très endommagé. I

g
DES ELECTEURS 
UN PEU DROLES

ACCIDENT DAUTO La défunte suit de près dans la

On apprend qu’en effectuant le 
décôfiipte officiel des votes enrégis- 
trés dans l’élection partielle du com­
té de Gloucester donnant une majo­
rité de 94 voix au Dr Coffyn, le can­
didat du gouvernement, on s’aper­
çut que plusieurs électeurs avaient 
trouvé la chose amusante, et en a- 
vaient profité pour taire des farces.

Dans certaines boites de vote on 
trouva des comptes de magasin, des 
reçus de taxes et d’autres documente 
dans les enveloppes officielles. 
Burnsville un des ballots rejetés por­
tait le nom d’un conseiller de la der­
nière élection municipale.

Vingt billets furent rejetés de cet­
te manière.

Portaient les fleurs; Mesdames Ar­
thur Castonguay, Félix Gagnon, Vic­
tor Albert et Alphé Bourgeois.

A l’église, la levée du corps fut fai­
te par M. le curé W. J. Conway, qui 
officia également à la messe et à 
l’absoute, assisté de l’abbé A. Vio­
lette, comme diacre, et C. Haché, 
comme sous-diacre 

La chorale, sous la direction de 
M. Hervé Proulx, exécuta la messe de 
Requiem en grégorien, le Banotus et 
Г Agnus Del étant tirés de la Messe 
des Morts harmonisée par Ton; les 
solistes furent: MM. Elphège Cha- 
rest, Hervey Proulx. Paul Pelletier, 
Arthur Bérubé et Lionel LeBel (“Pie 

(Suite à la page 8)

«. 4.tête qu’elle reçut lorsque le char, 
conduit par son mari frappa un po- HЕШ«

Elle laisse pour pleurer sa mort, 
sa mère, Mme Isidore Cyr, un frère 
Alphé et une sœur Athéla. religieu­
se dans la communauté des Filles de 
la Sagesse. Elle était la nièce de M. 
Olivier Guerrette de cette ville. Elle 
comptait un grand nombre d’amis

PS
k-'X:

dp
b

A parmi les jeunes personnes de son
âge qui déplorent aujourd’hui sa dis­
parition.

Les funérailles auront lieu samedi 
matin à 9 heures dans l’église pa­
roissiale d’Edmundston.

La GÜIGNOLEE Préparez-vous à recevoir les joyeux tarons qui passeront bientôt de porte en porte pour recueillir les dons en effets 
provisions on argent que vous voudrez bien leur donner. Que votre générosité contribue à faire pénétrer un ray­
on de JOIE dans les foyers pauvres, à l’occasion de NOEL SONGEZ AUX TOUT PETITS I
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In the Jars and before covering la 
paraffin wax place a string aero* 
the Jar leaving it long enough to 
hang over the edge. When opening 
the Jar these "handles" will aid 
greatly in removing the wax cover.

WARM CLOTHES PINS

THE POPULAR NEWSPAPER OP MADAWASKA DISTRICT d<?r, were rendered by the whole as- 
ccmbly, with Miss Lucie Hebert at 
the piano.

The initiation of the new members 
with Mrs. Mary C. Frechette as Mis­
tress of Ceremonies, was very pretty. 
All the candidates were presented a 
nice American Beauty red rose, the 
emblem of the Association.

Assorted cakes and sandwiches 
with coffee were served by the hos­
tesses of the Review, Mrs. Marian 
Hebert and Mrs. Agnes Bellefleur.

After the lunch, the merry crowd 
enjoyed slnslng In chorus and play-

Secure Record
Bag in New

THE MADAWASKA Brunswick Game
Moncton, N. B„ Dec. let — Two 

Massachusetts parties of sportsmen, 
eight in number, came out of the 
New Brunswick woods recently with 
a game bag that eclipses all seaso­
nal records for big game hunting in 
Eastern Canada, according to infro-
mauon «aching pamenger offlolzlt. lng мс1е1у game,, м by their S„- 

Theae eight sportsmen killed tlx- preme Regional Director. Everybody 
teen deef «firing thler stay In Newlf ted „^g a very good 
Brunewick, every member of the. 
party getting his full quota of two
deer. Incidentally the Massachusetts " , Br w
sportsmen killed several of the finest j If M A f’IÇf Ç WORT  ̂
specimens of buck deer to be taken "-І1Л vilü vf VflVl 11 
out of the eNw Brunswick woods in! JCNOV^ING

A party composed of L. №. Walls, |

R. O. Jefferson, J. B. Spear and W.
L. Jefferson, of Wollaston, Mass.,!
were with Guide A. eLwis Hall on when making apple sauce wipe 
the Taxis River for 12 days and they apples and cut in quarters, leaving 
killed eight deer. One of this k’ll sidns on When sufficiently cooked 
was a fine bnck, white in color, only, remove from fire and put through 
a few gray patches being noticeable | sieve. .This removes skins, cores and 
about the head. The members of seeds.
this party were making their third I jf apples are done In this manner 
consecutive hunting trip into New hand ~

......  .................. , Brunswick and have already com-1
beSf IxteiWd to "W f°r annthcr vi" apple sauce Is much smoother than
txdng extended to non-resident slt ю thls province in 1932. Messrs., wben cooked ordinary 
school teachers and students where- w. L JelIersoa and j B spear were ! ordinary,
by they may enjoy low rail fares I ln the provinoe on a flshte-r t-tp'
to their homes and return during early this Spring. I
the term of their office Christmas The second quartette of MpsscTiu- Tj€ a« babv's to vs to his carriage
holidays. These fares, which are of- ^tts soortsmen in^lurW) F A • ,УЛ. ^ ™ carriage
feppd at thp rate of one and one « » „ ' 1 „ * ' or crib. If h? throws them away, heiemt at me rate oi one and one Brown, of Saugus; B F. Snencer,1 гяи пі«ь un himself The tovt 
quarter times the regular single fare cf Danvers- George A Stahlp^ of р1*Г „а a “îlC11" 1пе ,?уз
mav he obtained hv anv non res „..j, ! ' ,L’ 01 .Will not collect dust either, as Whenmay De Obtained Dy any non-res- Middleton, and Raymond G-.Ç-bo-'th,v u, 4rmind on the fimr Pirt a
ident student or teacher in Canada des of Lvnn This mrtv was Hth1 trKy lie. “founa 5loor- Vі? ®
on presentation of "vacation cert-; Guides C. Steadman and Thomas' ^ow wh^he ï steS'nTlf 2?

I її*- T alT hu"“ns th; : "„"“r.Utte-lenb^:principals. I Taxis River territory They found, ween hlm t>- door. Draughts
deer unusually plenum and wiU are treacherous to health, 
return to New Brunswick next year.

To prevent your hands from get­
ting so cold when hanging out clo­
thes in the winter, put the clothes 
pins in the oven and heat well be­
fore using them.

WEEKLY NEWS J
і

s
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A SEWING HINT

The next time you use your Sew­
ing Machine, wrap a piece of woollen 
goods about 2 Inches wide around 
the arm of the machine, fasten the 
orrl with a few stitches to hold in 
place and Just see how hsofiy you 
will find it for sticking in needless 
or pins as you work.

LOCAL RAILWAY EMPLOYEES
JOIN PROTECTIVE ASSOCIATION

1931 CENSUS 
RETURNS TOTAL 

OF 10,360,000

Special Christmas 
and New Year’s 

Round Trip Fares c
To secure better regulations to protect the Railways 

against unfair competition carried on by Commer­
cialized Motor Transportation is the object of this 
new organization.

1

Nova Scotia to lose 2 M. P.'s and 
New Brunswick 1. — Gains to Al­
bert and. В. C. — Quebec the Key 
Province increases by 509,000. — 
N. B.’s increase of 20,000.

(MAKING APPLE SAUCETO TEACHERS AND STUDENTS
IS THIS SERVICE ? <

1
Moncton, N. B., Dec. 1st — Low 

round-trip fares for Christmas and 
New Years, which will be avaible for 
those Canadians who may wish to 
spend the holidays at home are an­
nounced by the Canadian National 
Railways.

Lady— “Can you give me a room 
and bath ?"

Clerk — “I can give you a room, 
madam, but I‘m busy now and will 
give you the bath later.’-

COOPERATION OF ALL CITIZENS SOLICITED
THE DISTRIBUTION AS 

FORECAST A large Mass Meeting of Railway 
Employees was held in the Count 
House of this Town, Sunday after­
noon. This meeting was also atten­
ded by members of the Town Coun­
cil and the Board of Trade.

The meeting was called to order —On Wednesday afternoon, Mrs. 
by James A. Michaud, president of P. H. Laporte entertained the Brid- 
the local branch of the Railway Em- ge Club of which she is a member, 
ployees Protective Association. He Guests of the club were Mrs. Wil- 
gave the object of the meeting 11am Breau of Shediac, and Mrs. 
which is the start of campaign to Armstrong of Fredericton. The prize 
secure the co-operation of all rail- was won by Mrs. A. Desrochers, and 
way employees and citizens of this Mrs. Breau received a dainty guest 
Town and Its surroundings, as al- prize, 
ready started in other parts of the _
provinoe, for the maintenance of ^iss Geraldine Clayette enter- 
transportation service that will ade- tained at two tables of Bridge on 
quately meet the needs of the public Thursday evening. The guests were 
during the entire year and at the Miss Anita Gagnon, Miss Sylvia Ga- 
same time protect the interests of gnon, Miss Rita Jessop, Miss Ella 
huge Invesments which have been Jessop, Miss Marie Nadeau, Miss Ire- 
made in our Railways and especially n* Ritchie, Miss Marie Gagne, and 
those for which the taxpaying pu- Miss Beulah Macintosh. Prizes were 
bile is responsible. won by Miss Ritchie and Miss Syl-

The president called on J. F. Flem via Gagnon. Dainty refreshments 
mlng of Woodstock, to speak on the were served by the hostess, and Miss 
aims of the Association. Mr. Flem- Ella Jessop poured.
ГГе the
held ln Woodstock on October leth ”anb*r» °Lher Bri*e Cluî> °n 
last, after It was felt that the com- afternoon. Mm. Aubrey
petition carried on between Com- 0™btree та a west of the Club, 
merciallzed Motor Transportation andMmV.H. Emory was a tea 
and the Railways was on a very The prise was won by Mrs.
unequal basis. He emphasized the D- A| eraser.
fact that this organization Is not of —Mrs jobn Hlerllhy was a plea- 
any boycotting nature one of Its 6an, hotess at Bridge on Friday af- 
flrst alms being the study of exls- temoon Those present were Mrs. 
ting Laws and Regulations pertain- N Franchettl, Mrs. C. M. Rideout, 
ing to motor Traffic so to he able to Mrs R v McCabe. Mrs. William 
take action looking to the securing Matbeson Mra clarke Campbell, 
of Legislation tlmt will eliminate the ^ w A Deaohman, Mrs. George 
duplication of Railway services by Burns Шв D H vanWart, Mrs. 
commerclaUzed Motors. Leslie Mavor, Mra. John Bird. Mrs.

The local CFR. agent. 0aTfle]4; John F. MacKenzle, and Miss Camp- 
Larlee. and M. HerbHtïlemmlng of bc„ of Port Ontario. Prizes
Woodstock also addressed the meet-] теге TOn b Mr,. and
lng the latter showing by hgures, Burn5. Tea guests were Mra. 
what Investments the canadlanRall v H Emory and Mrs H. M. Gradv. 
ways represent and the number of 
persons depending directly or indl- 
recti у on the railroads, while the 
former showed what the railroads

Railway earnings are somewhat of mean our Town. | —D. H. Sunderlin spent the week-
a barometer of industrial activities Boucher, editor of "Le Ma- f <d in Montreal,
and a study of these will give a fair- dawaska", called “f0”*® exP”“i —A Contract Bridge Club was
ly accurate estimate of the econo- his opinion, stated that the provln-j formed on yvlday night, with the
mlc conditions prevailing. A compa- c‘f1 governments throughout Can-1 flrst meetlng at the home of Mrs. 
rlson of the earnings of the English ada' responsible for the unfair D R Blahop The name chosen for 
railways indicates how really world compétition that the Commendall- the club was „The Contractors”, 
wide the depression, which now red Motor Transportation ^making and the was won by Mrs E
seems to be turning the corner, was. our railroads by a lack of proper E 81evens0n The members are Mrs. 
On the Great Western Railway, for regulations and the distribution of James Mrs, Walter B. Mor-
the four weeks ending September ^™lts to restri5*f1 nu,m'fT ton, Mrs. D. H. VanWart. Mrs. R. S.
27. 1931. passenegr earnings fell off. looted persons, with exclusive rights Mrs R Clarke, Mra Earle
approximately И75.003. or 9 per cent D Nesbitt, Mra. D. R. Bishop, Mrs.
merchandise $290.000. (7 per cent). ,nïE. E. Stevenson, and Mrs. L. M.
coal and cook $75,000. (3 per cent) an independent provincial Commis- Sherwood 
a total of $840,000. or 7 per cent as sion for the Motor Transpor-
compared with the same period last tatt°n as the federal Railway Corn- 
year. The total decrease from Janu- mission does for transportation by 
ary 1st, 1931, to end of that period 
amounted to $11,100,000. or 10 per 
cent. The greatest decrease was in 
coal and other minerals, the princi­
pal export traffic. The tourist book­
ings in passenger earning fell off 
40.5 per cent>

PERSONALS ^з.лііге not stained badly nor time 
n up by !2ngtTiv peeling and the

No Nevétty.
Wlfey — “There’e an oM cloth* 

man at the door."
Hubby — "Tell him I’ve get all I 

need." — Judge.

Ottawa, Nov. 28. — The total po­
pulation of Canada will be around 
10,360,000 it was announced by the 
Dominion Bureau of Statistics to­
night, based on the 1931 census re­
turns. Figures for all tiie provinces 
have been announced with the ex­
ception of British Columbia which 
will be made public Monday. Quebec 
made the largest absolute gain ln 
the past 10 years and British Co­
lumbia the largest per centage gain 
of all the provinces.

A well attended meeting of the lo- A redistribution of the represen- 
cal Association of .the L. U. A. C. was tation in the House of Commons will 
held at the Office of the President,
Mr. E. J. Hubert, on November 30tth.

It has been brought to the atten­
tion of the Association recently that 
certain malpractices are being freely WU1 lose t-w0 members and New 
indulged in by certain Life Insuran- Brunswick one. On the other hand 
ce Agents of the district, such as the Alberta will gain one and British 
rebating of commissions on first- Columbia two. The representation of 
year premiums and the making of the other provinces will remain un­
fa Tse and misleading statements re-1 changed.
carding other Life Insurance Com- Quebec is the key province in flx- 
panies, which is against, the alms 
and ethics of the Association and 
♦he writing of true Life Insurance 
in general. A resolution was adopted 
strongly condemning such practices 
and a committee appointed to fur­
ther investigate these charges and 
report at the next meeting. The Se­
cretary is authorized to write to the 
Secretary-Treasurer at Fredericton 
for a list to date of all Licensed Life 
Insurance Agents for the Province.

і
іTHE LIFE 

UNDERWRITERS 
HOLD MEETING

HINTS FOR BABY’S HEALTH
I Perfect Jazz Instrument

"Don’t you love the eweet moan of 
the saxophonist ?”

"Id rather hear his death-rattle." 
—Masquerader.

C

Г

(
(RESOLUTIONS PASSED
j

t
Similar concessions are offered the 

general public over the Christmas 
and New Year’s holidays, although | 
the period during which the tickets 
may be used in these cases is more 11 
mi ted .To enjoy the Christmas week­
end rate for instance, travellers must 
leave on December 23rd, 24th or 25th 
and return not later than December 
28bh. For the new Year’s holiday, 
the special tickets will be good going

be made as a result of the census. 
The Commons will still have 245 
members after the redistribution, 
the same as at present. Nova Scotia

Я►

SOVERCOMING SALTINESS
C

If ever you are unfortunate in 
making soups or stews too salty, you 
can counteract this by adding one 
teaspoon or more brown sugar.

Madawaska, Maine tCANADA
1MAIL CONTRACT

W POLISHING FURNITURE SEALED TENDERS, Addreeeed to

шшттшшшшш
times per week on the route :— 

Caron-Brook and Nadeau 
Caron Brook and Lake Baker 
Caron Brook fc Railway 8tattoo 

from the 1st April 1932.
Printed notines containing further 

information as to conditions of pro­
posed Contract may be seen and 
blank forms of Tender may be ob­
tained at the Post Offices of Caron 
Brook, and at the office of the dis­
trict Superintendent of Postal Ser­
vice, Saint John.

<

t
lng representation in the Commons. 
It always has 65 members and the 
other provinces get proportionate 
per capita representation. On this 
basis Ontario would stand to lose 
four members, but a clause in the 
British North America Act provides 
that a province shall not have Its 
representation reduced if the. pro­
portion which its population hears 
to the aggregate population of the 
Dominion has not declined by one- 
twentieth. complete figures will 
show that Ontario has not declined 
to that proportion and therefore 
will retain its 32 members as in the 
present Parliament.

1
1

Г
mer will remain available till the 
end of February so that round trips v1 a ^argie number. Miss Rose Millier 
between any stations in Canada may ! °* Pawtucket, R. I. and Mrs.
be made any week-end before that Violette. ТЮ., of St. Leonard
time for one and one quarter times j B were distinguished guests, 
the regular single fare. These tickets Miss Millier explained the new 
are good going from Friday noon1 plans of protection provided by the 
until Sunday noon and returning up! Association. She aho gave a very in­
till .the following Monday at mid-1 terestinK talk o,n 
night. géant held in July last.

She presented two beautiful silk

V
tSAVING OILCLOTH
a

Paste a piece of new cotton on the 
back of your table oil-cloth, at the 
corners, and you will And that they 
will wear nearly as long as the top
does.

£
8
sthe Chicago Pa-

I
KNACKS WORTH

KNOWING
A COOKERY HINT . aflags to the Review, as a reward for! 

the good work done by the President I if you wish to cream butter quick- 
Mrs. Regina Albert, "nd the Finen- ]y for a cake, first heat the mixing 
cial Secretary Miss Suzanne Hudon, { bowl with boiling water, then wipe it ; 
responsible for the joining of manyj dry and put in the butter. It will'
new members last sum me . The color beat to a scream in half the time
bearers were Mrs. Mamie Daigle and that it takes with a ^o!d bowl 
Blanche Theriault.

After the presentation of the flags 
patriotic songs and songs of the Or-1

d
A PLACE FOR EVERYTHING

11
Buttons can be arranged in assor­

ted sizes or colors by stringing them 
on safety pins; this method will keep 
the sewing box in good order, and 
makes for easy matching of the but-

H. B. PECK . 
District Superintendent of

of Postal Servies 
District Superintendent’s Office. 

November 20th, 1931.

Railway Earnings 
Show Depression

a
TO CLEAN SILVER C

by Mrs. MacKenzle and Mrs. Ralph 
Murchle.

VTo clean badly tarnished silver­
ware. put silverware into a large 
aluminum kettle, making sure that 
each piece touches the bottom or 
side of kettle. Cover the silverware 
with boiling water and add teaspoon 
ful each of salt and baking soda to 
every quart. Leave silverware 
water for a few minutes and then 
dry with a clean towel.

IN JELLY-MAKING 
When making jelly, pour the Jelly 3 fe-26 nov. O n

s
s
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hCONFITURES pot 31cdeWHEN PAINTING t40
If. while painting, the hands, arms 

or face become splattered with paint 
remove paint by nibbing with a 
small cloth dipped in lard. This will 
remove all trace of paint and will 
not injure the most tender skin.

V

— Aylmer Red Label i

a
Є

Jus de 
Tomates 9cCarottes—Mrs. C. M. Rideout entertained 

at a most enjoyable dinner bridge 
on Saturday evening. The guests 

The meetingjwas honored by the „^e м, and Mrs. Archibald Fra- 
presence of MSx. D. Cormier, M.P. ^ ш and Mrs. John M. Stevenc, 
for Restigouche-Madawaeka, his Mr. and Mrs. T. J. Scott, Mr. and 
worship Mayor J. E. Michaud, ML. Mrs E w q chapman, Mr. and 
A. and Dr L. J. Violette, MLA., ofiMra y 0 white, and Mrs. Arm- 
St. Leonard. I strong of Fredericton, Prizes were

Our federal member explained won by Mrs. p. o. White, and Mr.1 
how the Canadian railways have 
been the chief factors in the deve­
lopment of our Dominion and the 
building up of foreign trade connec­
tions. He felt glad to hear that 
nhe association was not a political 
organization nor a boycotting move­
ment, and for these reasons he was 
glad to give his hearty support.

J. E. Michaud, M. L. A., congra­
tulated the railroad employees upon 
the organization of the association 
and its object, stating that although 
Motor Transportation Is subject to 
some regulations, competition with 
the railroads Is still on an unequal 
basis. Motor transportation is here 
to stay and should be regulated so 
to protect our railroads.

Dr. L. J. Violette, MBA., said he 
is pleased to see that the railroad 
employees are uniting their efforts 
for a better protection. He will favor 
any legislation that will be in the 
interest of our railroads.

After extending a vote of thanks 
to the federal member, Our repre­
sentatives in the local Legislation 
and other speakers, the meeting 
adjourned.

The officers of the local branch 
of the Railway Employees Protecti­
ve Association are: James A Mi­
chaud, president ; alderman J. H.
Caetonguay, 1st vice-president; J. A 
Topping, 2nd vice-president; Alon­
zo Martin, secretary; G. G. McKin­
ley, treasurer.

Я
Boites
No. 2 
chacune

AN EGG ECONOMY ьrail.
- SBefore the white of an egg is bea- 

’en up, add two teaspoons of ice cold 
water. You will find the quantity of 
egg considerably increased.

Marque Aylmer
♦♦»ЖІИІІІІІІШ$$$МИ$$НННІП$ІИ

t>*4 AYLMER
P

Bile de 
20 onces. 
Buvez-en 
pour la santé 25c OLIVES QUEEN 

pot de 
18 onces

MI M I > I

$29cTO POLISH NICKEL
ПThe Canadian National gross ear­

nings for the week ending Sept­
ember 21st. 1931, as compared with 
the previous year, show a decrease 
of $1.177.124. or 23 per cent. For the 
period January 1st, 1931, to en* of 

lishes just as well as any liquid or August, the total decrease was $30,- 
paste polishes on the market.

The next time you clean the nickel 
trim on your electric stove or refri­
gerator, use ordinary flour and a 
clean soft cloth, Rub well.

I’ve found that it cleans and po-

John M. Stevens. The hostess was 
assisted in serving by Mrs. E. E. Ste­
venson and Miss Joyce Rideout.

—A jolly party was held at the 
Montmartre on Thursday evening. 
Those present were Mr. and Mrs. J. 
E. Michaud, Mr. and Mrs. Thomas 
Guerette, Mr. and Mrs. Frank Bour- 
goin, Mr. and Mrs. Thaddee Hebert, 
Mr. and Mrs. Raymond Breau, Dr. 
and Mrs. A. E. Martin, Mr. and Mrs. 
E. N. Tapley, Mr. and Mrs. Levite 
Momeault, Mr. and Mrs. J. D. Cas- 
tonguay, Mr. and Mrs. George La­
porte, Mr. and Mrs. Patrick Four­
nier, Mr. and Mrs. Alphonse L’Abbe 
of St. Leonards, Mrs. Jeanne Lan­
dry, Mrs. Melmie Boucher, Miss Eu- 
la Rice, Miss Dosithee Daigle, Dr. 
Fred Hébert, Dr. Fortunat Collin, 
and L. A. Bard. After dancing at 
the Montmartre a large number 
gathered at the home of Mr. and 
Mrs. E. N. Tapley, Madawaska, Mai­
ne, to celebrate the .American 
Thanksgiving.

S
Spécial ! Qualité Standard Ї C

d

Tomates 1
2 btes 256

736,310. or 20 per cent. П
f.
b

boite tViandes de haute qualité à des prix économiques que vous trou- l 
verez toujours à notre comptoir de viande. Spéciaux chaque jour, J 
ainsi pour en bénéficier magasinez chaque jour.

H 11 WIHI #H jI Messieurs ! ANo.ZVz
àі i u n
g

I Spécial ! Marque Libby’s de choix t<

19cle vieux Bonhomme Hiver est ici en 
vous ne pouvez re-

i<
boites
N0.2

chacune
g pleine vigueur 

mettre plus longtemps
ti

C
c!
t<IL VOUS FAUT ACHETER

VOTRE PALETOT MAINTENANT! \ Bureau de Commandes par Malle і
VT EATONC° • ün endroit très commode pour' 
l * M •ХоГ*J vous — Employez-le I

Couvertes en Flanalette
; ; 642-2102G. П faut des couvertes dans chaque
! ! maison — c’est la raison de cette offre — la qua- 
1 • lité vous surprendra, une économie réelle. Blan- 
! ! ches ou grises avec bordure rose ou bleue. Gran- 
« • deur 70x90.

THE NOIR • r;
RAISINS 

DE TABLE
—On Sunday afternoon, Mr. and 

Mrs. A. J. Levesque, Mr. and Mrs. 
George Laporte, Mr. and Mrs. Le­
vite Momeault, Mr. and Mrs. Patrick 
Fournier, Dr. and Mrs. A. B. Martin, 
Mr. and Mrs. Thomas Daigle, Mr. 
and Mrs. P. R. Belanger, Miss Ozite 
Daigle, bliss Lillian Long. Miss Blan 
che Collin, Miss Gertie Collin, Miss 
Irene Collin, and Dr. Fortunat Col­
lin, motored to St. Quentin, where 
they enjoyed a chicken dinner.

—Mrs. JOhn Hierlihy entertained 
et a Contract Bridge of three tables 
on Wednesday afternoon. The guests 
were Mrs. Ralph B. Murchle, Mrs. 
V. H. Emory, Mrs. D. R. Bishop, Mrs 
D. H. Matheson, Mrs. Aubrey Crab­
tree, Mrs. Walter B. Morton, Mrs. 
L. M. Sherwood, Mrs. R. 8. White,1 
Mrs. F Dodd Tweedfe, Miss Maud' 
Greenlaw, Miss Grace Stevens, and 
Miss Phyllis НаД. Prizes were won 
by Mrs. Matheson and Miss Hall. 
The hostess was assistted in serving 
by Mrs. Crabtree end Mrs. Murchle, 
end Mrs. John F. MacKenzle poured.

—Mrs. Ida Tedlie left on Monday 
morning for Salem, Mass., where she | 
will visit her sister, Mrs. Charles 
Chase, for the next few months. I

tlEATONIA 
la lb

Entrez à notre magasin aujourd’hui même — 
n’y manquez pas ! — et sortez-en avec un Pale­
tot à votre goût.

Nous avons le plus merveilleux assortiment 
parmi lequel nous voulons vous faire choisir, — 
dans les meilleures qualités, les couleurs et les 
coupes les plus nouvelles, aux prix les plus bas 
depuis des années.

4
48cAustralien 

qpt 1 1b p
ч

ESSENCESDécorations chacune Pde citron et de vanille, non 
alcooliques, btle 6 os..........

pour Gâteaux 
le paquet 10c p1.00PROFITABLE SWEARING

BUILD6 GRAND CHURCH Гі

16/' ENVOYEZ VOTRE COMMANDE PAR VOTRE 
; BUREAU LOCAL.

♦$$$жтм :•****♦»♦♦»♦♦♦♦♦♦♦♦»« 11 Ifii $ mit> :
SPECIAUX — FRUITS 

Gros Pamplemousses, 3 pour 25c 
Oranges sans noyaux,
medium, la douzaine _____
GRAPES Emperor, la lb _ 19c
DATES nouvelles, 3 lbs___ 25c
Cidre de pommes, la pinte 15c

n
EPICES et 

HERBAGES
In La Guayra, principal port of 

Venezuela and which can be conve­
niently visited zy passengers arriving 
at Trinidad aboard Canadian Nat­
ional liners, there Is a church called 
the "Iglesia de la Santisima Car- 
ramba”. This, upon translation, be­
comes the "Church of the Most 
Holy Damn".

The Venezuela church woe paid 
for from funds gathered by a local 
priest who fined his parishioners for 
swearing.

QBeau Choix
Couvre-Chaussures 

BOTTINES en FEUTRE 
SOUS-VETEMENTS 

chauds
pour tous les membres 

de la famille.

PSPECIAUX — VIANDES 
CHOPS de porc, la lb 
ROTIS de porc, la lb .
ROTIS, quartier de devant,lb 14c
SAUCISSES fraîches, lb___16c
FRANKFURTS, la lb_____19c
BACON tranché, la lb 
JAMBON PICNIC, la lb ... 15c

Ken salières de 2 onces -j gç 20c p19c
39cFIGUES n

o
de choix dans le celle | O— 
ne, pqt 8 onces I Zv fl-19c 1<

nSPECIAUX EN VENTE 
Vendredi, Samedi, Lundi

DcJble-Check
Golfer (to partner)—"Just look at 

that girl dressed like a man. What 
are her parents thinking of, any­
way ? I think ft is diraraoefiJL" 

Partner — “That, sir, is my dough
I. KASNER n

—The Anglican Badminton Club 
*U1 hold the zecond dance for this 
еемоп on Friday evening, December 
4th. An excellent orchestra has been , 
engaged for the occasion, and the 
usual dainty refreshments wtU be

PMARDI 6 DECEMBRE 
MAGASIN FERME П“THE HOME OF GOOD CLOTHES” 

EDMUNDSTON, N. B.
ter."

Golfer — "I beg your pardon. I
didn't know you were her father." 

Partner — Tm not . Гт her mo­
ll
cin.
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If you are one of our subs­
cribers give us your news ; 
we will publish it 

without any charge.

SUBSCRIPTION
1 year, payable in advance $2.00 
In U. 8. A. 2.50

Advertising.
60c first insertion, 40c for subse­
quent insertions. Rates of com­
mercial advertising made known 
on application. Copy must be in 
our office on or before Wednes­
day morning.

Classified ads.

News. — We will be pleased to 
publish any social and personal 
news. Call the editor, Phone 78.
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Freshness And High Quality Always Found At--
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LE MADAWASKA—Ceet presque une petition so­
ciale de noe joute, de parler fran­
çais à la perfection.—J. Novicow.

—П n'est pua de plus grande 
gloire que de combattre pour la 
langue de la patrie.—Jean Dorât.

J.-G. BOUCHER, éditeur-propriétaire. ABONNEMENT : Canada $2.00 Etranger $2.50 Rédigé en collabora tidfa.
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Pour préciser davantage LES FAITS SOUS 
U LOUPE

tat le plus évident de notre enaei 
gnement, mais il y a Infiniment plus 
que celà dans la chose. En appre­
nant à jouer un instrument ,l'étu­
diant apprend à faire plusieurs cho­
ses à la fois. Il doit 
ordonner ses yeux, ses oreilles, ses 
mains, et ses doigts, mettant tout 
son corps en jeu, comme un tout di­
rigé avec intelligence. Afin de de­
venir joueur “passable”, sur quel-, 
qu’instrument que ce soit, il doit ар- і 
prendre à penser rapidement. Le 
“commandement" du cerveau aux 
lèvres, aux bras, aux doigts et à tou-1 
te autre partie du corps qui prend, 
part à la production d'un son, doit 
être Instantané.

•v G. N. TRICOCH*

VARIETES
Notts avons eu l’occasion, dimanche dernier, de 

dire publiquement que ceux qui sont responsables de 
la concurrence injuste que subissent actuellement 
chemins de fer canadiens de la part des autobus et des 
camions qui font du transport de marchandises com­
mercialisé, ce sont les gouvernements provinciaux.

Afin de ne laisser personne sous de fausses im­
pressions et bien faire comprendre notre idée, nous pré ■ 
cisons aujourd’hui notre affirmation.

Les gouvernements provinciaux sont indirecte­
ment s responsables du grand nombre d’autobus et de 
camions qui circulent actuellement sur nos routes par 
les dépenses considérables, parfois extravagantes, qu’­
ils ont faites et qu’ils font encore pour la construction 
de nouvelles routes carossables et l’amélioration des 
routes déjà existantes.

Avouons que, si l’amélioration de la voirie était 
devenue nécessaire par le développement de l’industrie 
de l’automobile, les gouvernements ne se sont pas tou 
jours montrés mesquins dans l’allocation des argents 
publics à cette fin. Pour attirer le touriste, c’est la rai­
son que l’on donne toujours, comme si les routes ne 
servaient qu’aux touristes, des millions ont été répan­
dus dans les, chemins. Comme conséquence, l’autobus 
est apparu, le transport par camion s’est commercia­
lisé.

apprendre à co-La population totale du Canada, 
d’après le dernier recensement, est 
de 10360,000 habitants, en ne comp­
tant que les hommes, les femmes et 
les enfante.

vg#LA SITUATION ECONOMIQUE 
DE LA FRANCEnos

4On n’a pas tenu compte des chiens 
et des ch^ts c’est pourquoi cer­
taines provinces ne montrent pas 
l’augmentation que l’on espérait.

Quoiqu’il soit vrai que la Prance surmonter du même coup, sans per­
se ressente comme les autres nations | dre de vitesse, un autre obstacle im- 
de la crise mondiale, un fait„demeu- prévu sur sa route. Toutefois, il est 
re Indéniable: oe’st que la‘présente d’autres causes à la prospérité réel- 
dépression y est infiniment moins le ae la France. Elle est restée avant 
algue. Une des preuves en est que le tout une nation agricole: elle a pra-
nombre des chômeurs ne dépasse tiqué, depuis 1926, une politique fi’é- apprenant à jouer un lnstru-
guère 300,000; et, ce qui est plus pé- oonomles extrêmement effective m€nt à vent> le corps, particulière- 
remptolre encore, la France, en ce dans tous les domaines de l'adminis- m€nti l'appareil respiratoire est dé­
moment, prête seize tniliards de étrangers; elle a stabilisé son franc; veloppé. Pour bien Jouer cette sorte 
francs à ses voisins dans la gêne. En ce constante dans la surveillance des d’instruments, l’élève doit respirer 
fait, d’une manière générale, — et marchés financiers et des emprunts librement, non pas passagère-j 
oe’st là une chose que bien des gens tratlon; elle a montré une vigllan- ment- niais tout le temps. Il doit se і 
perdent de vue en constatant la po- elle a toujours gardé un contrôle droit, de façon à laisser
sitlon actuelle de la France, — une parfait de l’immigration et a rapa- Poumons H se détendre, et à per-, 
de raisons pour lesquelles cette na- trié quatre millions d’ouvriers étran- , me^tre à 5011 diaphragme de remplir 
tion souffre moins que les autres gers depuis le début de la crise; elle 86 fonction de contrôler le flot d’air | 
pays de la présente dépression, est a inspiré confiance à la population passe des poumons dans l’ins- 
qu’elle a eu sa propre crise, il y a en organisant de mieux en mieux les. crûment. Et celà produit naturelle-1 

I cinq ans, et que’lle en est sortie si forces défensives de la nation. Mais,men^ €t offert, le bon dévelop-
__ . . _ : victorieusement que les effets de la il ne faut pas oublier qu’en cette oc- PO oient de la poitrine et des mus-1

,, la Nouvelle-Ecosse Action favorable persistent en dé- currenoe, comme en tant da’utres, cles de l’abdomen.
h» її non une pit des troubles d’aujourd’hui. Elle c’est la tradition d’épargne du pay-j En pratiquant la musique, l’élève j '

^ . «Г А»оіІтЄ6*111€ du Prince- €st si von peut employer cette image san, de l’ouvrier, du petit bourgeois. : apprend les plus grandes leçons de ^ 561116 manière d’avoir un bon en- r îtario
г*»п+Аіплі /гнаної*^»PerdU quelques dans la situation du mécanicien qui qui a contribué le plus puissamment la vie — des corps d'harmonie et' ^mbte, est d'assurer l'obéissance, et lie du Prince-Edouard 

es o naoitanis. a fait provision d’énergie propulsive à sauver la situation. des orchestres ont été organisés dans1 aucune victoire réelle ne fut jamais Nouvelle-Ecosse
pour affronter un obstacle et a ac- ----------------- plusieurs écoles, et dans ces organ:- remportée sans obéissance.
cumulé assez de force motrice pour George N es tier Tricoche. sations, l’étudiant apprend à tra- (Suite la semaine prochaine)

veiller avec d'autres à l'unisson. Il 
apprend qu’il ne peut y avoir qu’une - . 
tête, et que les joueurs doivent s'exé- ' IA PflPI Tï A TION cuter ensemble, et s'entraider les uns Г W 11Vil

les autres, s’ils veulent former une Гір A PROVINCFS
Henriette est une jeune fille char- bonne fanfare ou un bon orchestre. | “ 1 7 ШЧ/Ьи

mante et Jolie comme plusieurs L’élève apprend l’obéissance. Il ар-1 -------- -----------
le sont. Elle ne’st pas la plus belle de prend que tout oo. mandement de la; Ottawa. 23. — Dans un bullet.л 
la famille, mais on dit qu’elle est la і baguette qui dirige doit être obéi Que vient de publier le bureau du re-1
plus fjne. Et papa et maman qui I aussitôt qu’il est donné, et non seu- censément de juin 1931, on annor.-'-----------ч —---------------
sont justes pourtant la gâtent vrai- lement quand on se sent disposé à 06 la population de plusieurs dis­
ment trop. Pourquoi ne pas le dire ? ; obéir. Роги- devenir membre inté- tricts donnant le total de la popula- EN POLISSANT LES MEUBLES

Ma petite amei arrive d'un voyage frant d’une fanfare, il doit savoir tion dans certaines provinces : 
aux Etats-Unis où elle est allée visi- j Que sur ses épaules repose la respon- 
ter des parents. Elle a séjourné quel- t sabilité d'avoir une bonne fanfare, Ontario 
que® mois dans la grande république, Qui peut jouer parfaitement, ou d'en Ile du Prince-Edouard 
américaine et elle en revient avec. ! avoir une qui fait sans cesse des Nouvelle-Ecosse
des idées curieuses qui la changent fautes. Une fanfare est comme une Nouveaux-Brunswick
un peu, qui ternissent sa vraie beau­
té, celle de son âme.

Québec avec ses “belles familles 
canadiennes-françaises” vient en tê­
te de la liste avec une augmentation 
de 509,000 âmes.

-
4

Ontario, en deuxième, malgré une 
population plus nombreuse, n’a ga­
gné que 492,000 habitants.

O’cst. la Colombie-Anglaise qui 
montre le plus gros pourcentage 
d’augmentation, grâce sans doute à 
l'immigration et au mouvement na- ' 
turel vers l’ouest, façon de suivre le 
soleil.

2,933.662
88.615

523.837
387.876Nouveau-Brunswick

Malgré que les immigrés amenés 
au pays à grands frais, nous passent 
sous le nez pour se diriger 
l’Ouest en vaine recherche de la pou­
le aux oeufs do’r qu’on leur a pro­
mise, le Nouveau-Brunswick montre 
une augmentation de 20,006 âmes de­
puis dix ans.

Comme on le constate les Provin­
ces Maritimes qui avaient une popu­
lation de 1,000.328 il y a dix ans, en 
possède une de 1.008322, cette année. 
Cette partie du pays est pratique- 

, ment restée stationnaire. Ontario a 
fait beaucoup de progrès augmen­
tant sa population de près d’un de­
mi million d'âmes.

“EN LOUISIANE” DEUX MENTALITESBien gouverner, c’est prévoir ; les gouvernements 
ont-ils réalisé qu’en facilitant la circulation sur les rou­
tes, ils portaient un dur coup aux chemins de fer ? Dans 
l’affirmative, ont-ils cherché à protéger les millions que 
le peuple canadien a engloutis dans les opérations fer­
roviaires canadiennes, par des lois et règlements ap­
propriés? Si quelques règlement existent dans les sta­
tuts des provinces, leur peu de valeur est démontrée 
aujourd’hui par la concurrence injuste dont se plai­
gnent les autorités des chemins de fer, ce pour quoi les 
gouvernements provinciaux sont directement respon­
sables.

Une publication documentaire et 
fort intéressante

Le Devoir vient de publier dans 
sa collection du Document une bro­
chure documentaire et fort intéres-

Cette augmentation n’est pas le 
résultat des efforts du gouvernement 
pour peupler notre province avec des 
immigrée. C’est que "ça p’tite” chez- 
noua comme dans Québec; nous a- 
vons. noue aussi, une galerie de “bel­
les familles canadiennes”: huit, dix, 
douze, quinze, vingt et même plus 
sans compter le chien ou la chatte.

Un journal de St-Jean, N. B. est 
très désappointé du résultat du re­
censement aux Provinces Maritimes, 
lequel accuse une diminution. Il con­
seille une sérieuse étude à ce sujet.

On se rappelle qu’en août 1930, li­
ne délégation louisianalse, dirigée 
par M. Dudley-J. LeBlanc, qui est 
actuellement candidat au poste de 
gouverneur de la Louisiane, et ac­
compagnée de quatre ecclésiastiques 
MM. les abbés Castel, Chiasson. La­
chapelle et Mirât, visita ГAcadie sep­
tentrionale, ainsi que les villes de 
Quebec et de Montréal. Vingt-quatre 
jeunes filles, drapées dans le tradi­
tionnel costume d'Evangeline, fai­
saient partie de la délégation. Ce 
pèlerinage des Acadiens de la Loui­
siane au pays de leurs aieux — c'é­
tait à l’occasion du 175e anniversai­
re de la Déportation — suscita un 
intérêt et une émotion considérables. 

Sans malice, depuis que l’hon. M. 11 devait provoquer, au printemps de 
Bennett est en Angleterre, doit-on 1931 • la visite en Acadie Louisianai- 
dire que le Canada est sans gouver- se de deux délégations du Nord, Im­
minent ?

PROVINCES 1931
3,426.488 On ignore ^néralement que tor- 

88.040 dre un linge trempé dans de le’au 
512,027 -chaude et en e-suyer les meubles a- 

. 408,255 vant d'applicvrr son poli donnera
cnaine dont la force dépend de la En 1921. la population de ces pro- un résultat bien supérieur au ooli. 
valeur de son plus faible chaînon, vin ces se chiffrait comme suit : I enlevant toute trace de doigts.

Loin de nous, l’idée de vouloir la disparition des 
autobus et des camions. Ils sont dans nos méthodes 
de transport pour y rester. Mais il importe que leurs 
modes d'opérations soient régis 4e façon à procurer 
au public la sécurité et la protection que donnent les 
organisations auxquelles ils font concurrence. Il im­
porte également que le transport des passagers et des 
marchandises, sur les grandes routes publiques, pos­
sible dans notre pays pendant une partie de l’année 
seulement, ne soit pas de nature à amener la dispari­
tion de nos chemins de fer qui offrent leurs services au 
public douze mois par an.

Les chemins de fer inaugurent ces jours-ci leur 
horaire d’hiver ; il est facile de constater des soustrac­
tions que le public ne-semble pas goûter et qui soulè­
vent des protestations énergiques en maints endroits. 
Dans plusieurs cas la disparition de certains convois 
affecte le transports des malles et des marchandises 
expédiées en vitesse. Et tout ce sabotage arrive après 
que des millions ont été dépensés pour donner au pu­
blic qui le demandait, des services efficaces.

La concurrence injuste du transport sur les rou­
tes, par défaut dé règlementation équitable, forme une 
partie du problème actuel de nos chemins de fer. Les 
gouvernements provinciaux seuls peuvent offrir le re­
mède, sont-ils disposés à le faire ?

Il nous semble que la nomination d’une commis­
sion provinciale de transport sur les rout* (ne pas 
confondre avec la Provincial Transport Company) in­
dépendante des partis politiques et agissant de la mê­
me façon que la Commission fédérale des Chemins de 
fer, s’impose de plus en plus. Dans plusieurs provinces 
la question du transport dépend de Commissions des 
Utilités publiques, dont les membres s’occupent de bien 
d’autres choses. Encore, leur fonction est-elle limitée 
à la mise en force des règlements qu’adoptent les lé­
gislatures ; et ces règlements sont-ils toujours exécu­
tés ?

L’autre soir, dans sqn salon. Hen­
riette me racontait son voyage, et 
je l’écoutais pour m’instruire de cho­
se que Je voulais mieux connaître. 
Voici ce qu’Henriette apporte des 
Etats-Unis :

OpOOOOOOOOOOOOOOOOOOO •OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOC 'ЗООООООООООС''

4. ■tLDès qû’il sera possible d’obtenir 
les détails de la population, “Pas­
sim” se charge de lui donner des ex­
plications qui faciliteront cette étu- »“Comme les grandes villes améri­

caines sont différentes des nôtres. 
Elles sont plus actives, plus vivantes 
et plus bruyantes. On s’amuse là-bas 
on chante et surtout on danse jus­
qu’à en perdre la tête. aL danse n’y 

ne composée d’Acadiens français de est pas défendue comme ici. C>st 
un tourbillon continuel qui nous en­
veloppe et nous prend des pieds à 
la tête. Et les théâtres, ma chère, 
sont plus beaux que les nôtres plus 
intéressants — parce qu’ils ne sont 
pas soumis à une cnesure trop sévè-

Quelques Journaux ont raconté ces nt
_____________, ___ . , compte que nos censeurs n ont pas

, ï nL2en ST le sens artistique très développé. En- 
dalt le souvenir. Le Devoir, pour ~ TT„, -

An taux de *40.000 pour un petit combler cette lacune, publie donc en , t , ulm$ qu'icl EBes igno- 
balaer, on « demande ce que vau- une brochure de 128 page*, texte ao- “Гм o“estS chaperon Sus 

dralt un de ces Interminables baisers, llde. équivalant, calcule-t-on, à la Darents accordent beaucoup de
^W^nJeS,,UPPllCl6a °nt d4ln Г1итЇ °ТІМІГЄ ln:18 confiance, quandfenS sont assez H

* déchanger leur gomme a de SOOpages, les principaux articles рощ. comprendre le danger.
m*Cher- I «msaciésà °es deux voyages par S. ..They are old enough to take care

E. Mgr Prud’homme, Mgr Camille

<Se.

O T| LIMITED ЦЇЇТП ПТТПТППт

" WHERE quality COUNTS ”

______________ j rest et de l’ouest, ainsi que de Fran-
Mary Ridway de Washington pour ^-Américains. De l'aveu de tous 

suit un commerçant notable du mé- oeux Qui ont fait ce voyage, les deux 
me endroit parce qu’il lui a ester- délégations ont reçu dans le Sud un 
qué deux «tout petits baisers. Elle ré- accueU d’une cordialité presque in- 
clame la somme de $80,000 c’est vraisemblable, 
un peu cher pour si peu, surtout si 
l'on considère le prix des denrées !

Valeurs Spéciales - Special Values » >

The - D. S. L. - Tea Ik
en vrac, marque spéciale Bulk, Special Blend *

Sardines BRUNSWICK
la boite, „ , ri - -, . , of themselves” J’ai entendu dire

Іл Ladébauche ’ de “La Presse” à Roy, le R. P. Plamondon, BJ., M. œUi souvent à des mères vraiment 
M. du Tremblay s’est-t-11 trouvé un l’abbé Lionel Groulx. MM. Alfred catholiques. Les jeunes filles sont 
disciple dans le “joumallsse" qui se Roy. Jean-Thomas Perron. G.-E. ; plus libres que nous .mais elles sont 
nomme pompeusement “le philoso- Marquis, René Chaloult, le Dr Edgar aussi bonnes”. Et Henriette, en guise 
phe de la rue Main” ? і David, M Guy Vanler, M. Orner Hé- de conclusion, ajoute: “J’aimerais

------------ j roux, ainsi que les discours ou lettres. beaucoup vivre aux Etats-Unis"! j
L’écrivain du “lunch car” qui dé- de S. E. le cardinal Rouleau, de NN. Henriette estune bonne Jeune fille, 

guste chaque jour ses “hot dogs” a- S8. Gauthier, Forbes, Béliveau, Jean. mais comme vous avez pu le cons- 
vec la "gang” s’attend-il à ê*tre un mard. eOrow, la liste des voyageurs tâter, ses principes ne sont pas des 
jour couronné, comme son maître de 1930 et de 1931, etc. plus solides. Malgré l’excellente fro-
Ladébauche, des palmes de l’Acadé- Le tout constitue un document mation religieuse et intellectuelle 
mie française ? | d'un exceptionnel intérêt. qu’elle a reçue au couvent, elle de-

Prix: 25 sous l’exemplaire .franco; viendrait la proie facile de l’étour- 
On parle, dans certains milieux,' $2.50 la douzaine, plus 25 sous pour derte, du sans-gêne, des libertés fol­

ds soumettre son cas à la Société le port; $9.75 les 50 et $18 le cent, les des milieux qu'elle admire. Une 
Historique et Littéraire Acadienne, port en plus. mentalité toute prtêe à l'absorption

des travers américains des plus vi­
lains défauts de nos voisins! Une 
mentalité qui subirait totalement 
l’influence du milieu en quelques an­
nées, qui se déformerait plutôt, au 
contact des idées et des habitudes 
étrangères. Henriette croirait renaî­
tre à une vie nouvelle quand elle ne 
ferait que tuer ce qui est bon, le meil 
leur d’elle-même, le caractère et l'â­
me de sa race.

Dans la vie 11 y a quelque chose de 
plus beau, de plus grand, de plus 
passionnant que le Jazz, le théâtre, 
la dense. La vie, la vraie vie ne’st pas 
faite de ces choses qui sont le remède 
au mal des âmes vaines.

Voyez votre mère: même dans ses 
chagrins, dans ses peines, dans son 
dur labeur, il y a plus de douceur 
qu’en procurent les étourdissants 
plaisirs d’un monde fou. Et ses vraies 
joies sont presque parafites, presque 
divines parce qu’elles sont honnêtes 
qu’elles sont pures. Joies de l’âme. 
Joies du coeur. Joie de l’esprit, autant 
de consolations qui mettent un bau­
me sur les souffrances de la vraie

Toutes les danseuses, toutes les 
Jaoeuses de la terre ne valent pas ( 
une bonne mère. Jeunes filles, aux 
Etats-Unis ou au Canada, soyez ce 
que furent et ce que sont vos mères. 
Faites ce quelles vous enseignent 
par l’exemple.

per tin

Blé d’Inde-Standard - Corn
boite No. 2 No. 2 tin

Raisins-Australian 2 ibs.
Macaroni, 
Ginger-Snaps з

livres

en vrac 
la livre 
Bulk 
per lb
Gingembre
Biscuits

Service de Librairie du Devoir, 130, 
rue Notre-Dame est, Montréal.PASSIM.

envers cette multitude de chefs de familles qui, direc­
tement ou indirMtement, gagnent leur pain de chaque 
jour à l’emploi des chemins de fer, dans les usines qui 
fabriquent le matériel requis, et dans les mines qui 
fournissent le combustible.

Nous ne voulons pas terminer cet article déjà long 
en laissant croire que toute la cause des difficultés fi­
nancières de nos chemins de fer se trouve dans la con­
currence du transport par véhicules-moteurs. Point 
n’est besoin d’une commission d’enquête grassement 
rémunérée pour trouver que les directeurs de nos deux 
grandes voies ferroviaires ont leur part de responsabi­
lité dans les dépenses extravagantes qu’ils ont faites éft 
construisant des hôtels luxueux, des palais flottants et 
autres entreprises qui ne rapportent qu’une bonne re­
nommée à l’étranger, et des déficits annuels d’opéra­
tion au pays.

Il y a' aussi l’extravagance dans les frais d’administra 
tion, en particulier celle des chemins de fer nationaux, 
où se trouve un nombre élevé de haut salariés qui ne 
songent guère à se sacrifier pour sauver du naufrage le 
bateaii dont ils ont la direction. »

On trouve même l’hon. M. Bennett qui y va de son 
grand projet lie la route trans-canadienne, laquelle fa­
vorisera nécessairement le transport-automobile au dé­
triment des chemins de fer. En voulant soulager le 
chômage actuel, on en prépare un autre pour l’avenir; 
c’est dépouiller Pierre pour habiller Paul.

Si les provinces-eont responsables de la concur­
rence injuste faite à nos chemins de fer, le gouverne­
ment fédéral et les directeurs de nos compagnies ferro­
viaires ont leurs responsabilités que la commission 
d’enquête récemment nommée saura facilement dé­
couvrir et mettre à jour. ^

C’est par une étroite coopération de ces trois grou­
pes que nos chemins de fer reviendront à une vie plus 
active.

9lbs
livresY aurait-il quelque chose d’illogique à soumettre 

les propriétaires d’autobus ou de camions faisant du 
transport commercialisé, à des règlements analogues à 
ceux du chemin de fer, quant à la compétvce des 
chauffeurs, aux taux de transport, au tonnage, à la pro­
tection du public et des marchandises par des assu­
rances, à la vitesse sur les routes, à la prudence aux 
traverses à niveau, etc., etc. ?

Ne serait-il pas de la plus grande sagesse, parce 
que d'un grand aide pour le maintien des routes, d’im­
poser une taxe sur chaque billet de passagers et cha­
que cent livres de fret transportés sur nos routes ?

Et que dire de cette méthode de n’accorder des 
permis qu’aux partisans du gouvernement ou aux com­
pagnies dans lesquelles des amis politiques sont inté­
ressés, lorsqu’on n’y trouve pas des membres de ce mê­
me gouvernement ?

Pour cette dernière raison, une commission indé­
pendante serait plus en mesure de faire exécuter les rè­
glements adéquats que les gouvernements seraient dis­
posés à adopter.

Le favoritisme est une chose bien difficile à élimi- 
lorsqu’on parle de gouvernement ; les politiciens 

ont aujourd’hui une occasion exceptionnelle de mani­
fester leur favoritisme en faveur (^organisations dans 
lesquelles tous les contribuables du pays sont directe­
ment intéressés financièrement.

La dette d’un billion de dollars des chemins de fer 
nationaux est une dette de dix dollars par tête de po­
pulation au Canada. Une famille de dix personnes est 
responsable pour cent dollars de dette.

Las gouvernements provinciaux ont entre les 
mains le sort de nos chemins de fer. S’ils tolèrent, et 
c’est la permettre, la concurrence injuste qui leur est 
faite, ils sont injustes envers la population canadienne,

CERISES — CHERRIES
3 onces — 3 oz ________
8 onces — 8 oz________

Poudre à Pâte, bte 1 livre, О л 
Baking Powder, Dom. lb tin «Л
NOIX, en deux, la livre dfl л
Walnuts, B. Halves, lb____“«X
GRUAU Roulé, б livres,
Rolled OATS. 6 lbs___
CACAO en vrac, la livre.
Bulk COCOA, lb______
Gâteau aux Fruits, livre.
Fruit Cake, Windsor, lb

%
10c
27c

PELURES Mêlées, bte l/2 lb 1П Л
Mixed PEELS,}/г lb. tin__lu/
Pelures d’oranges, livre, 1 Л
Orange PEEL, per lb_____ I /
Pelures de Citron, livre, 1 A
Lemon PEEL, lb_________ I /
Pelures de Cédrat, livre, A
Citron PEEL, lb_________ /

15/
15/ ;

PViandes Coites et Fumées 
Cooked & Smoked Meats

SAVON Surprise, 10 barres JQ Л
Surprise SOAP, 10 bars__“u/
DATES Nouvelles
New — 3 lbs____________
Marmalade aux oran., 40 oz 
Orange Marmalade, 40 oz jar 
CAFE —Tasty— COFFEE
pqt — 1 lb — pkg--------------
FROMAGE Kraft, la livre
Kraft CHEESE, lb_______
Biscuits SODA, 2 livres, ЧС A 
Marven’s SODAS, 2 lbs for _ 3/ 
ORANGES Sunkist 
la douzaine—per doz. — 
Pamplemousses, gr. 3 pour OC A
Large Grapefruit, 3 for___ W*

j Figues à cuire, 3 livres 
! Cooking FIGS, 3 lbs for _

MQ90009QQOOOOOOQOOOOOOOOON

25/ç .JAMBON Cuit, la livre
Cooked HAM, lb_______
JAMBON Pic-Nique, livre 
Pic-Nic НАМ, lb_______
JAMBON ROULE, la lb П A 
COTTAGE ROLLS, per lb. I / / 
CORNED BEEF, Fray
Bentos, la bte — per tin___
SAUCISSE de Porc, livre OO A 
Best Pork SAUSAGES, lb
MORUE désossée, 2 livres OC A 
Boneless COD, 2 lbs for___ tU/
SELOX, le paquet 
SELOX, per pkg -

;25/LEÇONS DE 
MUSIQUE INS­

TRUMENTALE

■.14/ 29/ncr

25/
19/Par M. LEON PAULIN, professeur 

de musique au High School
d'Edmunds ton * A

_ 30/En musique, particulièrement en 
musique Instrumentale, nous ensei­
gnons aux élève® bien des choses.

D’abord, nous leur enseignons à 
“faire de la musique” eux-mêmes, 
leur fournissant ainsi le moyen de 
satisfaire l’instinct naturel de créer 
qui est dans un état latent chez la 
plupart de nous.

Oed, nécessairement, est le résul-

14/ .29/
Gaspard BOUCHER. aoooooaaoü>

—
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Vous Ne 
Risquez Rien

9f*

0 N ne saurait être trop particu­
lier au sujet du lait.' N'em­

ployez que du lait vous offrant par­
faite sécurité. Le Lait Evaporé Mar­
que Dorothy est stérilisé et aussi /ur 
que s’il n’existait pas un seul micro­
be dans tout l’univers. Riche et uni­
forme. il est meilleur sous tous rap­
ports pour boire ou faire la cuisine. 
Et ayant été homogénéisé — c’est-a- 
dire que ses globules de gras ayant 
été brisés — il est plus digestible.

bOROTflf
—.лкт,

DOROTHY Brand
Evaporated MILK

“AUSSI PUR QUE L’ENFANCE
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LB MADAWASXX S.

les petits garçons et les petites filles 
aient leur part à la maison. Rappel- 
lez-vous que le meilleur “Régal" au 
monde est un verre de lait. Mères, 
le LAIT est l'aliment le plus écono­
mique que vous puissiez donner à 
l’écolier et à l’écolière .Ménagez sur 
autre chose s’il le faut, mais ne mes- 
qulnez pas sur le lait. Essayez-le, 
mères, et voyez vos enfants se déve­
lopper, étudier plus facilement et 
mieux, perdre leur nervosité et de­
venir plus heureux.

is plaintiff, and Donat Slrols, Is de­
fendant, dated the 14th day of Fe­
bruary, A. D. 1931, and directed to 
me, Sheriff of the County of Mada- 
waska, I have seized the alnds of the 
defendant situate In the Parish of 
St. Hilaire, In the County of Mada- 
waska, and hereinafter described ;

NOTICE IS HEREBY GIVEN that 
I will sell at Public Auction In front 
of the Court House, in the Town of 
Edmunds ton, In the County of Ma- 
dawaska, on Monday the 28th day 
of December A. D. 1931, at the hour 
of three o’clock In the afternoon, the 
equity of redemption of Donat Slorls 
the above named deefndant In the 
lands and premises hereinafter des­
cribed as follows

'll RIT QUAND 
JE PRIS LA Vous obtenezNOTICE OF SALE Le

BOUTEILLE DE 
UNIMENT MINARD

CoinTo Pierre William Martin, of the 
Town of Edmunds ton, in the Coun 
ty of Madawaska. in the Province 
of New Brunswick, Drug Dealer, 
and Lea his wife, and to all others 
whonL.it may concern

Efficacité CONSTANTE e* 
réception sur ONDESdu pour lui en donner contre M tout," 

écrit M. Parker Smith, de 
Cornhill, N.-B.Fermierl\ LONGUES-COURTESNOTCCE^I 

by virtue of 
ned in a oer 
gage bearin 
July A. D. 1 
Pierre William Martin and Léa, his 
wife ...of the one part, and Frank P. 
Picard, of the other part, and duly 
recorded In Book T-4 at pages 330- 
331 as Number 30241 of the Mada­
waska County Records ;

.HEREBY GIVEN that 
Ijpower of sale contai- 
dljUJndenture of Mort- 
flab^the 7th day of 

tade between

avec
ce nouveau et superbe modèle

"Male la première foie que je le rie ensuite, 
me dit que c'était la meilleure chçee qu'il 

jamais prise.'*
Celui dont parle ainsi M. Smith cet eon 

frère, qui avait une vilaine toux. M. Smith, 
ayant lui-même employé 
Toux et Rhumee, insista 
l'essayât. Le frère, à i 
voisin qui en bénéfici 
M. Smith termi 
recommande fo 
Mlnard."

Le Liniment Minard n'est paa une mixturt 
préparée à tout hasard, mais l'oeuvre d'un 
médecin de famille consciencieux, 
depuis cinquante ans. Le 
frictions vigoureuses, débarr 
Rhumatismales, Névralgie, Sciatique, 
Bndolorlaaçmcnt, Sensibilité. Excellent 
soulager Blessures, Brûlures, Engelures, 
Verrues. Merveilleux contre Pellicule 
des Cheveux. Ayes-en toujours 
teille à l'étable. La Commission 
Remonte emploie 1

U r 
eût

QU’EST-CE
QU’UNE VACHE?

91K
le Minard contre 

pour que son frère 
son tour, en donna à un 
a lui aussi grandement, 

ne sa lettre par ces mots: "Je 
rtement à tous le Liniment

Є
'f* VH %A"All that certain lot of land situ­

ate In the Parish of St. Hilaire, In 
the County of Madawaska being des­
cribed and bounded as follows

“Beginning at a certain point for­
med by the Intersection of the high­
way boundary line and another line 
formed by the boundary line of buil­
ding lot owned and ocupied by one 
Marcellin Slrols; thence westerly 
along the said highway line to the 
divislion line of school lot a distan­
ce of about one hundred and fifty 
feet to another point; thence north­
erly along the said division line of 
School lot to the Temlscouata Rail­
way line a distance of two hundred 
feet to another point; thence east­
erly along the said Temlscouata Rail 
way line to the lot owned and occu- 
lped by the said Maroellin Slrols; 
thence southerly along the said 
boundary line of Marcellin Slrols a 
distance of two hundred feet to the 
place of beginning, measuring In 
area half an acre more or less.

“Also that certain lot of land si­
tuate in the Parish of Saint Hilaire 
in the County of Madawaska boun­
ded and described as follows 
Fronting on the highway road for 
the width of five rods; bounded on 
the upper side line by land and oc­
cupied by Vital Albert and formerly 
be'ng owned by Joseph Cyr; at the 
rear by a line parallel with the high­
way road and being ten rods distan- 
from the aforesaid highway road; 
on the lower side by a line parallel 
with the upper line by land owned 
and ocupied by Vital Albert the sa­
me being five rods in with and ten 
rods In breath and being the same 
land and premises where the said

àL'essai brillant suivant sous la ru­
brique: “Qu’est-ce qu’une vache ?" 
oublié par le St. John’s Record? Col- 
lègeville, Mlnn., est attribué à Wil­
frid Ludowese, un étudiant de cette 
école :

“La vache est un quadrupède fe­
melle, possédant une voix d’alto et 
une mine toute d’innocenoe et de bé­
nignité. En collaboration avec la 
oompe, elle produit un liquide appe­
lé lait, fournit le matériel pour la 

a7^ fricassée, les saucisses et autres ar­
ticles analogues, et est enfin dépouil­
lée de sa peau par ceux que’lle a fi­
dèlement servis, comme 11 arrive sou­
vent également dans le cas des téres 
humains.

“On donne à la jeune vache le nom 
de veau et elle sert à confectionner 
la salade de poulet, le veau braisé 
et se mange de différentes manières 
ne demandant aucune connaissance 
spéciale.

“La queue de la vache est placée 
à l’arrière et est munie d'une arti­
culation unique. Elle sert à chasser 
les- mouches parasites et le bouquet 
qui en garnit le bout a une valeur 
éducatrice exceptionnelle. A son con­
tact les gens acquièrent soudain un 
vocabulaire dont la volubilité ne le 
cède en rien à la force d’expression.

“La vache a deux estomacs. L’un 
d’eux, le plus bas, sert d’entrepôt, et 
n’a pas d’autre fenotion. Lorsque ce­
lui-ci est plein, la vache se retire 
dans un endroit Isolé où ses matiè­
res ne soulèvent pas de commentai­
res. La matière brute pour la secon­
de fols ramenée à l’intérieur de sa 
face est pulvérisée et descend dans 
son estomac auxiliaire, et convertie

pas à nous occuper de nos propres tout au jeu quand vient le temps de. en,Jache" 
affaires en nous emparant de notre la récréation et consume une somme , , a va£,he .n a pas de dentier su- 
sol, de nos forêts, de notre sous-sol, d’énergie additionnelle. Comment ré- pérl€ur- Toutes ses dents adhèrent 
de nos pouvoirs hydrauliques, de nos pareront-ils cette perte ? Par la' à Ia P81*61® inférleure de ^ bouche, 
pêcheries ? nourriture qu’on leur donna à leurs ! ^ne Providence a tout réglé

Pourquoi ne développerions-nous foyers ? Quelquefois celle-ci ne sup- ! ainsi de façon à 06 4ue la vache ne 
pas toutes ces ressources naturelles plée par les vitamines nécessaires, I fasse pas mentir l’air de bénignité

qu’on remarque chez elle, et ne trom 
pe pas la confiance qu’elle Inspire."

UN EMPIRE
AUX CANADIENS

1= THERE WILL BE SOLD, for the 
of satisfying the principal hEn usage 

Minard, appliqué en 
asse dee Doi

piupuise
money and Interest secured by The 
said mortgage, default having been 
made In the payment thereof 
therein provided, at public auction 
in front of the Court House In the 
Town of Edmundston, In the Coun­
ty of Madawaska. on Tuesday the 
fifteenth day of December A. D. 1931 
at the hour of twelve o’clock noon, 
all the lands and premises described 
In said Indenture of Mortgage as 
follows

1
Raideur,

SI NOS GOUVERNANTS LES 
AIDENT Core, 

les et Chute 
aussi цпе bou- 
Britanniquc de 

Lei

l
Le vaste plateau de bonne terre 

forte qui, du lac Témiscamingue, s'é­
tend à plus de 350 milles vers le nord 
où 11 rejoint les rives de la baie Ja­
mes. et qui, de la rivière Belle, en ^ ЖІ • і
Abitibi québécois, traverse l’immense VODSêll iNfttlOïlcU 
plaine où se trouvent les petites vil­
les d’Amos, de Macamlc, de la Sarre, 
de Rouyn, de Noranda, de la Reine, 
s'étend à plus de 400 milles vers 
l’Ouest ontarien, au pays de Cochra­
ne, de Kapuskaslng, de Hearst, et de 
là, continue Jusqu’à Naklna.

Et ce pays, rempli de richesses 
Inexploitées mais facilement acces­
sibles, c’est chez nous.

Des décades durant, nous nous 
sommes montrés trop généreux pour 
les étrangers, au dire de plusieurs.

Il faut admettre que nous avons 
négligé l’emprise de nos terres et 
leur développement pour notre bé- ^*E LAIT POUR LES ECOLIERS 
néflee.

I* crise que nous traversons nous j.al choisl ]e suJet dont ^ Tleng 
démontre que nous nous sommes de mentionner le titre pour la pre- 
trompés, quenous avons tait fausse mlère сац^е de ю11е аМе lrradlée 
route avec notre boutique d’indlffé- du CNRO, vu qu’l] est bien de sal­
ience pour nos terres, pour nos res- son. N06 enfants, filles et garçons 
sources naturelles, si on la compare sont en plein dans l’effervescence de 
4 notre politique de générosité pour leurs études et de Ieure >ux £>éeo. 
les étrangers que nous avons attirés le. Lorsque l'enfant étudie, 11 dépen­
chez nous. де beaucoup d’énergie chaque Jour.

Pourquoi ne nous déciderions-nous Les écoliers sedonnent d’habitude

e Liniment Minard. 
médecine vétérinaire», de par tçut le Can

plo
érii X<
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x-/ "All that certain piece or lot of 
land and premises situate, lying 
being In the Town of Edmundston, 
in the County of Madawaska and 
Province of New Brunswick, bounded 
and described as follows 
nlng In the division line on the 
southern side of Victoria Street bet­
ween lot owned and occupied by De­
nis M. Martin and lot herein con­
veyed. thence following said division 
line in a southerly direction ,to the 
Temlscouata Railway Company 
right of way to a point; thence from 
said point following the said rail­
way line in an easterly direction for 
a distance of fifty feet In a northerly 
direction to a point, on the souther­
ly side of Victoria Street, distant 
thirty six and five tenths feet from 
the place of beginning, thence from 
said last mentioned point following 
the said Victoria Street In a west­
erly direction from the distance 
thirty six and five tenths feet, or to 
the place of beginning.

“Reserving and excepting to the 
grantors their lands and assigns the Donat. Slrols is now living." 
right and privilege for themselves. Subject to e Mortgage of One 
their servants and agents to go Thousand ($1,000.) Dollars to T. M. 
about and around the store nowi Richards, Esquire, and dated the 
owned and occupied by the said De-1 *9th day of November A. D. 1929. 
nls M. Martin for the purpose of Dated the 23rd day of November 

A. D. 1931.

Canadien d’indus­
trie Laitière■ Г

”«$l'7tJi2Kir,lî3g5;
avec 11 radiotroa» Mar­
coni, y compris radioti__
Buper-contrftle et a pento­
des en push-pull. Régule- 
teur automatique de то- 
lüme. Nouveau cl r cull 
auper-hétérodyne MercenL

Première d'une série de causeries ra- 
dlo-diffusées du opste CNRO, tous 
les vendredi à 5 heures de la’près- 

midi, par W. F. Stephen, Secrétai­
re-Trésorier du Conseil National 
Canadien d’industrie Laitière, Ot­
tawa.

$19850
Complet avec 

11 radio irons Mar соті
\

HNTERNATIONAk"■
de LuxeCLAIRVOYANTE

CARTOMANCIENNE

Voici le chef-d’œuvre des récepteurs 4» 
radio, offert à un prix parfaitement à la 
portée de vos moyens. 11 vous assure M 
fameuse réception Marconi sur endee 
Longues-Courtes ... la sensation de jeÜe 
en matière de radiophonie. Cest vrai­
ment l’instrument par excellence 
année.

Le présent, l’Avenir vous seront 
dévoilés par Mademoiselle Jeanne 
qui possède plusieurs années d'étu­
des dans les sciences de la cartoman­
cie. Ses révélations vous surpren­
dront, et seront pour vous un guide 
précieux. Lit dans lee cartes com 
me dans un livre.

Coupez le paquet de cartes trd 
fois, dites nous quelles cartes vous 
avez tirées, et envoyez 50 sous 
bon de poste, 
dance confidentielle. Pourquoi retar 
der, écrivez dès aujourd’hui. 
Adressez:—

MELLE JEANNE
Casier Postal 1100 

BEAUCE JONCTION,

Ф
painting and repairing, and placing 
double windows and screens to the 
said aforesaid store or building.

“Also that certain piece or parcel 
of land and premises situate in the 
Town of Edmundston aforesaid 
bounded and described as follows 
Beginning at a point on the south­
erly side of Victoria Street on the 
division line between lot lately con­
veyed fhenoe from said point run­
ning In an easterly direction along 
said Victoria Street for the distance 
of eight feet to a point, thence in a 
southerly direction in a straight line 
until it strikes the said division line 
at a point fifty feet distance from 
the said Victoria Street, thence run­
ning in a northerly direction follow­
ing said division line to the place of 
beginning."

Together with all the buildings, 
I Improvements and appurtenances to 
I the said lands and premises be- 
I longing.

Dated the 12th day of November 
A. D. 1931.

canadiennes nous-mêmes ? surtout si le lait n’est pas compris 
Celles de notre empire du Nord en dans le régime alimentaire. Trop 

valent sûrement la peine. fréquemment, 11 arrive que le petit1
En agriculture, ces terres d’allu- garçon ou la pettie fille se lève trop 

vion, ces argiles fertiles produisent tard pour pouvoir prendre un déjeu- 
du blé de la meilleure qualité; elles ner suffisant, on se contente d’une 
produisent également bien des légu- bouchée à la hâte — peut-être à peu 
mes, le foin et le meilleur trèfle de près nulle en fait d'éléments nutri­

tifs, et Torn ou Jeanne se sent fa­
ces terres argileuses d’une étendue tigué ou languissent avant ia récréa- 

deux fols plus considérable que la tion du matin. Il est dtl que 70 pour 
partie cultivée de la province de Qué cent du travail quotidien s’accom­

plit dans les quarte heures qui pré­
cèdent l’heure du midi. eD là la né­
cessité d’un déjeuner substantiel. 
Nous avons oui dire qu’un petit gar­
çon se contentait pour son déjeuner 
d’un morceau de tarte aux pommes 
et d’une tasse de café. Comment ce 
petit garçon pouvait-11 réussir dans 
ses classes? Il y a dix chances con­
tre une pour qul’l fût à peu près é- 
puisé vers dix heures.

Maintenant, mères de famille, c’est 
à vous qu’lncdmbe la sérieuse res­
ponsabilité de l’alimentation de vos* 
enfants — lalssez-mol vous deman­
der une question. Voyez-vous à ce; 
que vos enfants prennent, en sus ' 
d’un fruit, un bon plat de céréales,' 
arrosé de beaucoup de LAIT et de' 
crème, puis, suivi de pain et de beur-j 
re ?
travail à l’école, s’adaptera mieux 
aux jeux, si son régime comprend ti­
ne quantité généreuse de lait. Dans 
une causerie antérieure également 
radio-diffusée, Je vous disais que les 
enafnts, pendant la période de crois­
sance, avalent besoin de ces aliments 
contenant une proportion considéra­
ble de protéine, tel que le LAIT, la 
viande, le poisson, les oeufs, les fè­
ves, les pois, les céréales et les légu­
mes en feuilles. La protéine est In­
dispensable à la construction et à la 
restauration des tissus musculaires. 
Le LAIT contient un pourcentage 
élevé de cet élément alimentaire pré­
cieux, et sous une forme de diges­
tion élevé de cet élément alimentai­
re précieux, et*sous une forme de di­
gestion facile. Aucun aliment, autre 
que le LAIT, contlen autant des 
constituants nécessaires â la crois­
sance et au rétablissement des for-

(Sgd.) J. E. MICHAUD
Solicitor for the
Attorney General for Canada.

(Sgd.) J. B. BELLEFLEUR 
Sheriff Madawaska County.

TRAVAUX AU
N.-BRUNSWICK'

Correepon- Procurez-vous cette remarquable citation 
Marconi, qui étendra considérablement 
l’horizon des programmes que vous pour­
rez entendre, directement de votre vivpfe. 
Cet appareil vous permettra en effet de 
capter les grands postes d’outre-mer et du 
continent nord-américain irradiant sur 
ondes courtes. Les grandes capitales du 
monde sont à la portée de vos doigts ... 
tournez simplement le cadran et vous lès 
entendrez, en outre des postes que vote 
captez régulièrement.
L’"INTERNATIONAL” de Luxe voue apporte 
des éléments de satisfaction que vous ne connais­
sez pas encore. Créé par la plus grande organisa­
tion de radio au monde, il vous assure en ren­
dement d’une EFFICACITE CONSTANT* 
Autres modèles Marconi à des prix variant de 
$49.50 à $164.50.

lms-2Dec.

l’Amérique. Ottawa, 23. — Le gouvernement 
fédéral vient d'autorker les entre­
prises qui seront exécutées dans le 
Nouveau-Brunswick pour aider aux 
chômeurs. Jusqu’à date le total se 
divise comme suit :

COUT TOTAL 
Travaux municipaux 
Routes provinciales 
Route Trans-Canada

PART DU GOUVERNEMENT 
FEDERAL 

Travaux municipaux 
Routes provinciales

NOTICE 0F SALEr
$ QUE Take notice that the Interest of і bec, sont reliées aux grands marches 

the P. W. Martin Company Limited j-par le chemin de fer National du Ca­
in the building and premstes here- nada. 
tofore occupied by them as a Drug 
Store, will be Sold et public auction 
in front of the Court House in the 
Town of Edmundston, Countp of 
Madawaska on Tuesday the fif­
teenth day of December, A. D., 1931. 
at the hour of twelve o'clock noon.

Dated the twenty-seventh day of 
November A. D., 1931.

Ellies constituent l’une des plus ri­
ches réserves mondiales où les pos­
sibilités agricoles sont une certitu­
de Incontestable.

Sillonnées en tous sens par de ma­
gnifiques cours de’au susceptibles de 
développmeents hydrauliques, ces 
terres sont couvertes des meilleures 
essences forestières pour la fabrica­
tion de la pulpe et du papier.

Elles sont largement minéralisées, 
crevassées de filons da’rgent, de cui­
vre, d’or, et il est reconnu que oe’st 
aussi le pays du nickel, du zinc, du 
plomb, de l'étain, du molydenite, du 
cobalt.

Prenez avis que les lntértês de P. La faune variée de oes plaines boi- 
W. Martin Company Limited dans sées, de ces rochers minéralisés, de 
l’édifice et le site ci-devant occupés ces alluvions fertiles; la multitude 
par eux comme pharmacie seront | et la large variété des poissons qui 
vendus à le’ncan publique en face de! habitent les eaux limpides des lacs, 
la maison de Cour dans la ville d’Ed-1 des rivières et des fleuves de notre 
mundston, comté de Madawaska,! empire du Nord en ont fait un pays 
mardi, le 15 décembre, A. D., 1931, à recherché par les touristes, les s port- 

men amateur de pêche et de chasse.
Toutes ces richesses, toutes oes res­

sources naturelles nous appartien­
nent. Elles sont chez nous.

Pourquoi n’irions-nous pas nous 
en emparer ?

Nos gouvernants ont dépensé tant 
de millions de notre argent pour ai­
der des étrangers à s’établir sur nos 
terres que nous pouvons bien nous 
permettre de leur demander d’aider 

і les Canadiens qui veulent s’établir 
chez eux.

SI notre peuple fut néflligeant pour 
s’emparer de ses terres et à lés dé­
fricher pour son profit, 11 n’eri ëst 
plus de même. Des milliers de famil­
les veulent présentement s’établir au 
Canada, sur des terrés qu’elles met­
tront en valeur, si elles ont dé raide.

SI elles recevaient une aide ade­
quate, des milliers de familles pour­
raient s’établir su ries terres d'allu- 
vion de notre empire du Nord.

Restera-t-on indifférent à l'éta­
blissement de notre pays par la po­
pulation pionnière du Canada ?

Refusera-t-on d'aider les familles 
canadiennes qui veulent s’établir 
chez elles ?

Si nos gouvernants décident qu’il 
vaut mieux aider à lo'uverture de 
terres nouvelles plutôt que de laisser 
les familles partir pour la ville ou 
pour l’étranger, des milliers de fa­
milles pourraient se placer avanta­
geusement sur les terres fertiles de 
notre empire du Nord.

$437,600
1,031,500

225,000
S

FS:
'x-f ?-

$109,375
$412,000Y: < « z 4

John B. Bellefleur, LA JOIE ET 
LA BENEDICTION 

D’UN FOYER

Assignee.
(Sgd.) Frank Picard

Mortgagee. AVIS DE VENTE(Sgd.) J. E. Michaud 
Solicitor for Mortgagee 
4fe-19nov.
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CANADIAN MARCONI COMPANY, MONTREAL
Виссцгмім: Vancouver, Toronto, НжШаж, St-Jcan, T.rte-NewvaUn enfant fera un meilleur On demande des Foyers 

catholiques pour des 
Orphelins

Pour plus de détails écrire d

The Catholic Home 
Finding Ass. of N. B.
J. P. COUGHLIN, secretaire 

P. O. Box 157 ST-JOHN, N. fl
Cette Association er.t sous les 
auspices des Chevaliers de Co- 
lomo du Nouveau-Brunswick.

MARCONIIn the Exchequer Court 
of CanadaiMRl

BETWEEN îouze heures, midi.
Daté ce vingt-septième jour de no­

vembre, A. D., 1931.! Le PLUS GRAND NOM en RADIOPHONIE 
Distributors :—

James S. Neil & Sons Limited, Fredericton, 
EDMUNDSTON DEALERS :

Larlee’s Electric Shop.

HIS MAJESTY THE KING, on 
the information of the Attorney 
General of Canada, John B. Bellefleur,

Cessionnaire.ALFRED B. PELLETIER Plaintiff,

STATUAIRE
Manufacturier et Marchand de 

Monuments et d’Epitaphes» 
Pierre égyptienne — Granités 

— Marbres. —

h
DONAT SI ROI S Defendant. MENDICITE

І WHEREAS by virtue of a Writ ôf 
Fieri Facias Issued in the Exchequer 
Court of aCnada in an action in 
which His Majesty the King, on the 
information of the Attorney General

—Alros, oe’st vous le cul-de-jatte 
qu imendiez au coin de la rué, niâls 
vous avez vos Jambes f 

—Oui, quelques foie je tes reprends 
pour les dégourdir.

2OOOOCO3OOOO0OOOMM:

ARTICLES REQUIS 
POUR LA BEAUTE

ST-BASILE,
Co. Madawaska, N.-B.

1er sept. '33. THECCN
En sus de ce qui est nécessaire â la 

croisance, les enfants ont besoin de 
combustible pour tenir le

I Valeur dejj4
crops

chaud et pour fournir l’énergie qu’u- 
sen‘ les activités musculaires. Le 
LAIT contient des éléments de cha­
leur. J'ai parlé de la protéine dand­
le lait, qui est nécessaire au main­
tient de la santé et donne la résis­
tance au corps. aDns notre climat si 
froid oes aliments qui procurent la 
résistance du corps à la maladie sont 
des plus désirables, et l’un des plus 
Importants est el LAIT. Les matiè­
res grasses du lait s'unissent à la 
protéine pour fournir à ceux qui en 
font usage une santé florissante et 
la résistance à la maladie. Ces ma­
tières grasses sont connues sous les 
noms de crème et de beurre,è ali­
ments dont la valeur est Inscrutable.
La matière minérale du lait se nom­
me chaux ou calcium. Où se trouve 
le petit garçon ou la petite fille qui 
n'alme pas à avoir des dents blan­
ches comme des perles ? L’usage du 
lait contribute à la possession de 
dents saines et blanches — du moins 
c’est ce que disent tous les dentistes 
de renom. Ensuite, tous les écoliers 
et les écolières aiment qu’un sang 
riche et rouge coule dans leurs vei­
ns. Le phosphate dans le lait aide 
à la production i’un sang rouge ré- 
f! 5té par de Joues rosées. Point n’est 
besoin de rouge artificiel ou de soc­
ratique pour les lèvres pour qui boit 
beaucoup de lait — soit au moins 
un verre à chaque repas.

Une compétence en afit d’alimen­
tation dit: “Comme nourriture à 
toute épreuve. 11 n’y a Jamais eu et 
n’v aura Jamais rien de tel que le 
lait, sans parler d’un substitut im­
possible. C’est le "-odult perfection­
né dans le labc' -’olre même de la 
Nature, et le me'”eur travail de la 
Nature ne peut рал être égalé même 
par le génie humain.”

Ensuite, les Jours d’école veulent 
dire des enfants affamés. Si le ktit 
n'est-aps servi à l'école, comme la 

| chose devrait se faire, voyez à ce que &РС)ОООС)ООООООООООСХ)ООСХХХЮСЮОППГМіплгміппппґмуіа05^МК№ОООС

і го

$4.50I,’AFFAIRE LA 
^LUS EMPORTANTE 

DU MONDE
Vo$ СІТЦІ ^ ькл

Seront-ils _
de la noce ? îbL*

r Г
pour seulement

і і

cVASSURANCE-VIE PROCURE:

1— Un fonds disponible au mo­
ment du besoin:

2— L’argent nécessaire pour faire 
face aux obligations échéant 
au décès du père, tels que 
comptes, hypothèques, taxes 
et frais d’administration;

3— L'équivalent en argent comp­
tant des intérêts du père dans 
les affaires où U était engagé 
et qui pourraient perdre de 
leur videur après sa mort;

4— Un revenu mensuel garanti 
pourvoyant à la subsistance 
de la famille.

jjГ A-T-IL UNE AUTRE FORME 
j DE PLACEMENTS QUI EN 

FASSE AUTANTT

V
'

QUATRE ARTICLES DE PLEINE GRANDEUR 
REQUIS POUR LA BEAUTE

Parfum français Narcissus, bouteille,
Poudre Veloutée pour le Visage, boite,
Crème Purifiante, le pot,
Crème à Tissu Astringente, le pot,

Avec un Joli Collier de

Un mariage nécessite bien des préparatifs — l’un 
des plus important, c’est l’envoi des invitations, 
que nous pouvons imprimer dans le plus court dé­
lai, sur cartes ou jolies feuilles en parchemin.

Notre Travail Immite la Gravure

■ l$2.00 DANS UNE JO­
LIE BOIT* 

POUR 
CADEAUX

Perles

,
1.00

J. E. LAFORCE.: .75
.75

Же iHabatoagfee LE CLASSEMENT AIDE A L’EX­
PORTATIONM Edmundston, N.-B. Ind estru ctibles-GratisLe meilleur moyen de développer 

le commerce d’exportation est de 
fournir des produits de qualité ré­
gulière. Au cours de l’annés derniè­
re, d'octobre 1930 à octobre de cette 
année, les exportations d'oeufs de 
Halifax aux Bermudes sont restés 
soutenues, malgré les prix plue bas 
auxquels étalent offerte les pro­
duits d'exportation qui'leur faisaient 
concurrence. Ce fait nous fournit 
une bonne Indication de la valeur du 
classement standardisé pour les 
oeufs d'exportation. Les exporta­
teurs canadiens ont conquis le mar­
ché des Bermudes qui "a confiance 
dans la qualité de nos produits et 
dans la sûreté de notre classement, 
n en est de même de l’exportation 
des oeufs sur Terre-Neuve, qui se 
sont fait valoir pour leur qualité, si 
bien qu’il se développe un nouveau 
débouché important pour tes oeufs 
canadiens.

ГООООООООООООООООООООООООООСХЮОООООООООООООООООО Nous avons été heureux en nous procurant une provision limitée des Arti­
cles de Beauté Thcron, Fameux par le monde, et nous sommes autorisés 
par le Manufacturier à offrir ces merveilleuses préparations d’Artides de 
Toilette à un prix bien inférieur au coût d’achât.

BUREAU DE PLACEMENT:-
Désirez-vous un emploi comme servante dans un hôtel ou 
maison privée? Donnez-nous votre nom et vos références. 
Avez-vous besoin d’une bonne servante? Nous 
vous en trouver avec de bonnes qualifications.

SUN LIFE ASSURANCE 
Company of Canada 

Canada's Leading Life Co. 
Ass. en force: «2,400,000,000 

Actif: «800,000,000.

pouvons
VENTE SPECIALE - UNE SEMAINE SEULEMENT

GATEAUX FRAIS ET DELICIEUX
De La Célèbre Marque “JAMES STRACHAM” 

de Montréal — Différentes Sortes.
A Vendre Chez

PHILIPPE MONETTE,

4 Décembre 11 Décembre
G. T. KENNEDY Stevens Bros.ECONOMISEZ LA PHARMACIE 

NT AL d’BdstmMaa
représentant local 

EDMUNDSTON, N.-B. 
Rue de l’Eglise — TÉL: 120ZI

SUREMENT A

. *i Edmundston.______________ _____. до .g
oooooooooooeooooooooooooooooooooooooooooooooooc

Notre Provision est Limitée HVenez de Bdbnz Heure ’
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—Dimanche,rl 
Jolie eotrée-eut I 
IL et Mme Patr 
préda, la mus] 
talent présents:
vet, Amanda Aj
ОМте Douoet, D 
fbeda Pelletier, 
de Rlvlère-Ver*
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Feuilleton No 5

—H n> a pim 
James Conrad,

O
dans une salle o 
valent déjà une 
nus. Lagrine de 
«é e* fermée à ti 
gardée par un I 
lue trois tndlvld 
lui venait en tét 
me, portant uni 
tm et se dormi 
commanda au p 
SrtBe, disant nul 
«luire tel prlsoni 
naâ be porte-c] 
mine de» deux 
penser au gardie 
poMdere, et pris 
me ernsmat oejfl 
tri* chargé de 
ertSe «ut ouvert* 
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ROSE SEDUISANT

C’est ce qu’elle es| devenue. 
C’est le résultat que vous obte­

nez, quand vous nous envoyez des
pour être nettoyée h

La durée est prolongée, les cou­
leurs conservées et ravivées, la 
saleté éliminée scientifiquement 
et rigoureusement. Apportez nous 
vos broblèmes de nettoyage à sec

Service d’appel et de livraison— 
Service de blanchissage pour les 

hommes.

Téléphone 32-21
Collection et livraison dans tou­

tes les parties de la ville.

R.-H. RICHARDS
27, n:s de l’Eglise 

EDMUNDSTON, N.-B.
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jjCartesjdTAJtt^iresJ tlte victime sert de son engourdisse- contenue, s’éleva soudain blanche, 
ment, revenant à elle, elle constate puissante, régulière, réglée avec oet- 
ГаіТreuse réalité S’U lui reste encore te entente qui faisait du Jeune chef 
un peu de bon au coeur, elle se relè- ]e meilleur gardien de toute la cdte. 
ve. avec mille difficultés et entre- Te flot lumineux inonda l’océan, 
prend de remonter. Mais l’ennemi je oanec eut un regard satisfait : 
est là qui veille! Il multiplie les obs- n était bien chez lui. Ce phare, dont 
tacles sur la route. H glisse à l’oreille ц répondait, sentinelle dressée ron­
de sa victime quelques mots qui ont tre les périls de la mer. lui semblait 
vite fait de la décourager. Toutefois un ami sûr. Depuis des anneés il 
bien que dure, la montée est possible, entretenait sa flamme, son "âme”
Si rime possède un soupçon de vo- comme disent les marins 
lonté, si elle a la force de crier: "A Tout était prêt autour de lui pour 
l’aide”, l’Ami véritable qui. tout à ь, nuit de veille Я se permit une 
l’heure a été délaissé, méprisé, vient pensée étrangère à sa tâche, et se 
à sa rencontre. Я se penche amou- demanda: "Comment cela va-t-il là-
reusement sur le gouffre et tend à sa bas ?" в D Ile dim. de VAvait

Là-bas. c’étaWa vieille maison de TLIS. Ambroise-----------------------------
carti le bul^nTpl^x qut pourrEdt V" ^ ’ " ** я M CONCEPTION

(SkTnuf ThumUteit à™ kvé" te гегапаіТргеГа/м femme 10| JiS. Melchiade 
“,et. du "petit." Tout allait bien à son 11 V S. Damase

^oeLïre re,£” аІ ™ ai?*rlris 11 «*;2 S 8. Constant___________________
fond du précipice, écratsées sous l«l ^ l̂"ÎSlrnouvfiesm°? ! 13 D J"e lèvent
poids de leur orgueil. Quand on s1 4а*^Jnf=V, ™hi Z H L!8. Fortunat 
eu le malheur de tomber, il faut se1 d.te, b!j “ que 15 M Ste Chrétienne
relever .Rien n’est impossible à celui qest Kt bailleurs, Anne-Yvonne sa 16 M g Eusèbe

a,  .... . і femme. (Vonnik comme il aimait à 17 T q Tq,om *qui veut. Se décourager en face du1 Гяппр1*гч n_™ ... 17 J S Lazaredevoir n’est pas digne d’une &me qui Swu wî ]8‘v S. Catien
re dit chrétienne. „ k,^et.It *arsd affaire. Pour 19 s s. Nemese
il ^JoSsnhSf' Mal» ‘Æie q«V^’stadonc1à- 2°;bi/V'dim. de l’Avent

bas. de la cote ? И distingue une 21IL1S. Thomas 
counure faiblit il faut monter dan.і barque qui s’approche en louvoyant 22IMI8. Flavien 
te rhSnin 'df li1 iv^rvtd^n hâm luttent contre la marée, vers l’écueil 23;M'Ste Victoire 
àull^rt c^r LTle taSietir lumineux qui la’ttire. Pourquoi venir 241 JiSte Emilienne 
d^ui destüÜT w! T»r ce temps, à cette heure ? A 25 V NOEL (d’obligation)
étoiles dpar dtiT'du ciel bleu ou’lll “up sûr 11 a ,a,,u quelque chose de; 26:S S. Etienne
tTut diriger ses effort Blïn Й faVep!UT afire court un pareil ris-, 27ID^Jean_______________

que aux matelots Qu’est-ce que 28 L SS. Innocents 
c es* ^ I 29 M S. Thomas Cantorbery

—Patron ! Patron, es-tu là ?; 30+M S. Eugène 
Le Ganec se précipite, pressentant 31' j;s. Sylvestre 

un malheur. Merien lui tend un chif-, 
fon de papier, à peine plié, tout hu-j 
mide d’eau de mer, que le gardien- 
chef dévore des yeux sans arriver à 
comprendre.

“Le petit est bien mal. Viens vi‘e 
si tu peux’’.

Ce ne’st pas signé, oe’st à peine 
lisible. Pierre relit usqu’à trois fois 
sans bien comprendre le sens des 
mots terribles qui lui semblent écrits 
avec du sang ou du feu. Hébété, chant 
celant, comme assommé par cette 
nhra.se simple et poignante, il se’st 
lassé tomber sur le banc de quart, et 
il bégaye en portant la main à sa 
gorge :

—Le petit ! le petit !
Les messagers lui enlèvent tout es-

DECEMBRE
AU FOYER (Consacré à Marte Immaculée)

Dernier Quartier, le 2 
Nouvelle Lune, le 9 

Premier Quartier, le 16 
Pleine Lune, le 24 

Dernier Quartier, le 31.
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C’est décembre. Voici le saint temps de l’Avent. 
Vêtus de vititetï ses austères dimanches 
Cheminent dans le gel, la froidure et le vent.

t

Avocat Avocat » ratoons bue nous ignorons 
se produit, chez certains 
Ufté Sensibilité envers des1 

le blanc1
Albert J. DIONNE J,E.WCHMtt protéiques

exemple. Ces substances ’ 
l dans les tissus végétaux 
t, tels que les céréales, les I 
«ameitocb, le lait, le pol- - 

len des fleurs, les pellicules sur la! 
рщя tea animaux, chevaux ou au-1 
ttpoussière et les

B A. Tels que des pénitents que la prière penche,
Au déclin de l’année ils marchent à pas lents,
Le regard vers la terre, et les mains dans leurs manches.

d<Avot -t. Notaire Public «eI Anejsn Buttage Plu
I Midland, rué' et-mMfUeBui tu : Cher J. Têtu 

Vois і de Jo*. E. B art Ils sont quatre, et chacun représente mille ans, 
Mille ans de longs désirs et de prière ardente, 
Avant que le salut ne luise ata fils d’Adam.

Edmundeton N. B. Ш.itou,
germes

Cette eMtoNilité produit deux états
_____________________________ _ la maladfP’de foin et l’asthme. Ces
rocat...............  . I Coïî^tëurs k

;■ ■ ; Otas1er *.134 »’■ TA: 3Î3 B ******* dé «Pin; «1 les bran-
я < ■ cbes sent affectées, nous donnons le

A.P.N. McLaughlin! -Credit Gutowtee-f =«
>.4 *v-'.rv.. Btioeptéur de Vc* Crédil»' ■ ->s bintoohes devient gonflée, les sé-

Arooat, Notaire Public W en souffrànoe » ■ ■ crétlo* sont exagérées, et, au cas
i%< < :--л- '' И» _ | de rtéthme, le malade souffre de
9r'j ï\<v. :•? 1 -v E H crisejf^M'fhsptratloD incomplète et

OAMPBHLL-mJ» vrI t». rue Canada, ■ pénit*. Lr terme "asthme” est un
OAMPBELLTOH. N.-B. ■ Edmunds ton. — N. ВІ mot 'étc qui Signifie "respiration

dlfficfle’. symptôme par excellence 
d’un accès de la maladie, qui per­
siste, parfois, pendant plusieurs heu­
res, ou qui ne dure que quelques mi­

ll est d’expérience que la nlupart 
des asthmatiques sont sensibles à 
quelque# substances protéiques. 
L’aethnjJ se montre aussi chez les- 
vieHUiBi ce complimente de bron­
chite chronique ou de troubles car­
diaques ou rénaux.

> malade inspire la substance pro 
télque. bomme dans le cas des pol­
lens ou des pellicules des animaux. 
Certetip- sujets subissent une atta­
que dé l’asthme s’ils s’approchent 
d’un

C’est pourquoi, tour à tour, pour exprimer l’attente 
Et les gémissements des Justes d’Israël,
Vêtus de violet, d’une voix grave, ils chantent : 11 faut aider les autres à monter aus­

si, savoir tendre à son tour une main 
becourable, faire la chaîne à l’assaut 
du ciel. Et si parfois la route est du­
re. si les obstacles se multiplient, si 
même notre faiblesse nous fait tom­
ber quelquefois, que nos yeux restent 
fixés vers le but. C’est là-haut que 
Je dois atteindre, J’y parviendrai. 
Monter, monter encore, voilà la vraie 
noblesse et voilà le but de toute vie 
humaine.

J’ai médité sur la Terrasse et, tout 
en regardant descendre et monter les 
autres, J’ai appris, moi. la’rt si diffi­
cile de monter. La théorie est posée, 

I la pratique s’impose quotidienne, con 
j tinue. J’y serai fidèle, car mon mot 
d’ordre est : “Vers les sommets".

—Venez votre rosée, 6 nuages du ciel,
Laissez pleuvoir Celui que le Seigneur envoie ! 
—Racine de Jessé, Rameau surnaturel,

pour roux^i
Vmmcs-Bnmchites' 

^//vjrop ftafc»

Mathle
Que l’arbre du salut par vous croisse et verdoie ! 

—f-0 merveilleuse clef du Paradis ancien, 
Rouvrez-nous le Jardin de l’étemelle joie !

■È3S
-

—O céleste Orient d’où le soleil nous vient, 
L’univers vous attend; faite* luire l’aurore 
Aux peuples que la Mort en ses ténèbres tient !

Architectes
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Puisque la sainte Eglise, en ces fours, vous implore, 
Nous unissons, Seigneur, notre voix à ses voix,
Et nous vous supplions aussi de faire éclore

NUIT DE DECEMBRE■ Le
.1

—Pensez!—disent-ils. l’enfant râ 
lait déjà quand nous sommes partis !,
Іл pauvre femme est à moitié folle.
Nous ne voulions pas mettre la bar- іц’05 <je miel, quarante grammes 
que à l’eau nar le coup de vent nui de craie. Ajouter cinquante gram- 
vient. H a bien fallu. Elle répétait mes d€ n0ir animal et un blanc 
tout le temps: “Allez vite ! Vous doeu. délavé dans l'eau. Au premier 
vovez bien qui! n’arrivera pas assez bouillon, retirer du feu. et laisser re- 
tôt pour le revoir ! 
drait rms tarder !

SIROP AU MIELPierre Le Ganec était un solide 
matelot, gardien chef du phare puis­
sant d’Ar’Noch, sur la côte bretonne.

Avec Merien et Quibêrtus, ses deux 
aides, ils devisaient un soir sur la 
tempête terrible qui s'annonçait 
pour la nuit.

—Bah !nous ne risquons rien, nous 
autres! conclut-il, et notre vieux hpa 
re en a tiré d’affaires, des pilotes, 

Louis MERCIER Д depuis qui! est là C’est sûr que 
sans lui, lis pourraient se mettre en 
bouillie sur les rochers eC ne’st 
pas si facile d’aborder ici ! 
vais allumer quand le opids sera 
remonté Ca y est ? Bon !
En bas, maintenant, matelot ! |

Le mouvement d’horlogerie était; 
en marche: le grand J>ruit régulier 
annonçait le travail repris: en haut 
sous la coupole, les lentilles com­
mençaient à se mouvoir. Pierre es­
calada la petite échelle intérieure 

ca“ qui donnait accès dans la lanterne: 
la nuit tomberait bientôt: le froid 
glaçait lçs doigts, mais Le Ganec 
n’avait pas coutume de traîner à la 
besogne. En un tour de main, le

«Faire bouillir deux minutes deuxLe grand four qu’espéraient les Justes d’autrefois ; 
Puis, lorsque finira Vaxent de notre vie,
Faites qu’ayant vécu selon vos saintes lois.

val. En da’utres cas, l’at- 
montre à la suite de sorti- 
sur un oreiller de plumes 

itelas en crin.

B.A A. A.A.P.Q ft.I.C A

mell£
.-.■ur -

Іж substance protéique peut aussi 
se trouver dans le lait, les oeufs ou 
autre aliment, et un accès de la ma­
ladie peut se produire après un re­
pas fait de ces alimente. Noua avons 
vu aussi que les protéines qui en­
trent dans la composition des micro­
bes peuvent provoquer une attaque.

H convient, d’abord, de chercher 
les substances protéiques auxquelles 
le malade est susceptible. Cela peut 
se faire, d’une manière satisfaisan­
te, dans la plupart des cas, par cer ­
taines réactions qui révèlent la cause 
prédisposante des accès.

Le traitement consiste alors à éloi­
gner les causes des accès. On peut

Dame, fau-Dans un Noel sans fin nous chantions le Messie ! froidir un qua.t d'heur*. Passer le 
sirop tiède à la chausse autant de 

—Allons, vieux, r* te fais pas trop f0^ qUe oe’st r.jcassaire pour l’avoir 
de mauvais sang, dit Merien se pen- clair_ (ц doit marquer 310 Eaumé 
chant vers son ami. eJ tç remplace- pour se conserver). Mettre en bcu- 
rai bein pour une fois. Vas-y.

Y aller ! Mais, d'un mouvement 
convulsif, il recule en passant la j 
main sur son front inondé de sueur '.

jComptables'""-- (Les Pierres Sacrées)rit r- 'i.', A.-.t >V'M' teille
JeP. Iysnsdownt, Belyes W. Clarence McNiece

C. A. - C. F A. SPAGHETTI AUX OEUFSO ej «-..I * -,
1-2 lb de spagetti, 4 oeufs cuits 

dur, 1 cuillerée à soupe de beurre, 
1 cuillerée à soupe de farine. 1 tasse 

; tie lait-, 1 cuillerée à soupe de froma- 
râpé.

Préparez le spaghetti d’après la 
direction. Coupez les oeufs en tran- 

comprendre, le chef se penche pov.r, =he= ou ,ha=bez g™s, “élan^ le
le regarder dans les veux : >tout av<i=le f la ,far-"let 4"

tom nez dans uen tourtière beurrée.

: BELYEA ET MCNIECE Quand il a pris pour la derniè­
re fois son poste de guetteur, a-t-il 
cru qu’il faudrait aller jusque-là ?.. 
Est-ce le devoir ? Est-ce de la folie ?

—Non. pars, dit-il au messager 
Que Vonik sache au moins 

Et comme Merien parait ne pas

MONTER!...
DESCENDRE!..

se. Le mal. trop souvent, héals! se 
j présente sous une forme humaine, 
і Très chic, élégamment vêtu d’un 

• costume dernier cri, coiffé d’un mi- 
j gnon petit bonichon directement im-

; -i r. COMPTABLES LICENCIES 
Dans La Province De Québec Et Au Canada

IO Auditeur» Pour La УШе de Campbell ton 
Les Comtés De Reetigouche Et Gloucester, N. B,

Bureau: St-Jeen. — Moncton, — Campbellton, N. B

1 -ad xn?p ap vas a® n ’sued ар çajod 
Décembre est venu. Comme il fait tites lèvres rougies de fard, pour 

. , , . ,, beau aujourd'hui ! Une belle bor- cher une langue méchante qui sè-
enlever les microbes responsables, dée d€ neige a enfin rendu possible le me, au hasard des circonstances le 
ou conseiller au malade d éviter oer- projeté. La glissoire de la'venin du mal; de deux yeux noircis
tains aliments, tels que les oeufs si Terrasse voit beaucoup de “jeunes". à “coups de bâton” pour fasciner la 
06 oeufs ^ Pendant ce temps des vacances. En, faible proie qui s’abandonne volon-
acfès- , d un? ,de pi' ; ce moment, ils y sont par centaines tiers à sa griffe. Ou bien, encore
quires, le médecin peut, soit immu- petits et grands. Les rires clairs, les vêtu de l'habit noir, canne en main 
niser le malade, soit le rendre beau- de j0i€ résonnent jusqu’à la voû- il emprunte des yeux qui, facilement

sensiWe aux attaques de tes azurée. Tous soni grisés d’ani- tournent la tête de nos ultra-moder-
I asthme. mation et de grand air. Deux jeunes nés ne rêvant que bals et toilettes.
Pour questions au sujet de la santé fllks Passent près de moi: “Je t’ai Doucement, le plus poliment du mon 

en général, écrire à l’Association Promis une après-midi de plaisir; '- de, U les aide à poser le pied sur le 
Médicale Canadienne, 184 rue Col- Srettes-tu encore le coin du fe ? penchant du mal. Et triomphant, il 
lige. Toronto. Une réponse per- Prends-tu goût à ta glissade ?’ - continue sa descente vertigineuse,
tonnelle sera envoyée par écrit 0ui* ça va blen Pour descendre, .1 entraînant ses petites victimes, gri­

me semble alors que J’ai des ailes, sées de bonheur. Et les âmes pren-
Mais il faut remonter! Alors que les nent plaisir à cette glissade, aveu- 
ailes me seraient utiles et le les cher- giées par le bandeau que l’ennemi a 
che en vain. Mon propre poids est jeté sur leurs yeux, elles s’appuient 
alors augmenté de celui de la traîne confiantes au bras de l’ami, 
même !” Pauvre enfant pensais-je vouloir écouter les conseils des per- 
en moi-même. Qu’ils sont nombreux sonnes d’expérience, dont le’sprit ro- 
hélas, ceux qui te ressemblent. buste voudrait les retenir sur la pen- 

Au point de vue moral, ü est si aisé te fatale. Victime de leur faible na- 
de descendre et si dur de monter ! ture, elles s’engouffrent dans le flot 
N’ayant pas pour interrompre la glis des dangers mondains, comptant sur 
sade un “bienheureux Monument leurs propres forces. Quand l’agent 
Champlain", on descend, on descend perfide a fait son oeuvre, il se retire, 
encore sans remonter Jamais.La pen- très discrètement d’ailleurs, 
te, oe’st le mauvais livre, la chanson 
malsaine, la représentation mauvat- ’

—Sais-tu. dit-il, ce qeu c’est d’être 
Que la manoeuvre 

s’arrête, que la lamoe s’ételcne. qu’il
le plein d’huile était fait, les cinq y ajt n’importe quoi, oe’st à moi d’y1 Faites roussir dans l’huile de per- 
mèches vérifiées et allumées avec un, y0ir tous ceux qui sont en mer par sil. le tout Waché fin. Une fois roussi, 
soin jaloux Quelques minutes d’at mettre une cuillerée d’eau. Dans cet-
tsnte . puis, la flamme, d’abord i (Suite à la page 6) te sauce, faire bouillir le poisson que

l’on enlève ensuite, pour mettre le 
riz. Un quart d’heure avant de ser­
vir. mélanger le tout et donner de 
la couleur avec du safran.

MUFFINS AUX FIGUES POUR 
LUNCH

I
I chargé de ça ? RIZ AU POISSON

Or A. M. SORMANY
RAYONS-X — TRAITEMENTS ELECTRIQUES

DE TOUTES SORTES C.N.E• “MILLIONS S’EPUISENTt:r PENSIONS SUFFISENT" 1 tasse figues à cuire
ii tasse friture
4 tasse sucre.

3 cuillerées à soupe mélasse.
’i tasse eau.
2 tasses farine
4 cuillerées à thé poudre à pâte
4 cuillerée à thé sel .
4 cuillerée à thé soda.
4 cuilerée à thé gingembre
Ц cuillerée à thé épices mêlées.
ai tasse miettes de gâteaux.

Faire bouillir les figues 10 minutes 
assécher, couper les queues et ha­
cher. Battre en crème la friture avec 
du sucre, ajouter l’oeuf battu la mé­
lasse et l’eau' Combiner avec la fa­
rine. sassée avec la poudre à pâte, 
le sel. le soda et les épices.. Ajouter 
les figues. Bien battre, ajouter les 
miettes, mélanger et verser dans les 
cuire 15 minutes dans un four mo- 
casseroles à muffins graissées. Faire 
déré (350 degrés F.)

Heur»» de bureau -—-
i»Ai • ••

e^heures à midi —. 1 hre à 1 hre» oe l’après-midi 
«TA » heures du soir pu par rendex-voue.

VERTU ENCOURAGEE

LA RENTE VIAGERE
M. Pardessus (d'un ton sévère), 

vè —Ciest bien la quinzième fois que 
0* je me présente pour toucher ma fac­

ture.

M. Ledur (froidement). — Oui, 
c’est oe que j’admire en vous, Mon­
sieur Pardessus: votre extraordinai­
re persévérance. Ce’et une vertu que 
l’on doit encourager. Veuillez bien 
revenir un autre Jour, Je vous prie.

est indispensable au père de famille: il peut d'au 
tant moins se passer de la protection complète 

dont elle l’entoure que ses charges sont plus 
lourdes, ses- épargnes plus difficiles.

■A • '.l "«v ;•

w *.y v- і
Fournier d’Bdmundston; MM. Er­
nest Devost, Armand Martin, Orner 
Deschér^es, Théodule Girard, de Ste- 
Anne, Georges, Baptiste et Alfred 
Plourde, Fred Lucien et Ludger Pel­
letier,' Alfred Douoet, Fred, Jean et 
Çléqphas Lévasseur, Trefflé et Abel 
Bellèfleur, Alfred Clavet, Armand 
Ayotte, Gérard Clavette, Frank, Al- 
phé et Léonard Dufour de Rivière- 
Verte et Emile Michaud d’Edmunds- 
ton. On ee retira très charmés de 
cette belle soirée.

| RIVIERE-VERTE ]
Alors, le bandeau se déchire, la pe-

★
—Dimanche,, le 15 novembre, une

Ш CAFE RENO Ш
jolie eoirée-eut lieu à Ja demeure de 
M. et Mme Patrice Clavet. On y ap­
précia la musique et le chant. E- 
tatent présents: Mlleé Edwldge Cia-

i

. CAISSE NATIONALE D’ECONOMIE -yet. Amande Ayotte, Léna Dufour, CAft! iOtive Douoet, Estelle Bouchard, Al- 
freda Pelletier, Marie-Anne Lavoie, 
de Rivière-Verte; M. et Mme Alex

N. B.EDMUNDSTONJ.-W. HOGGcb

Ethel, émue, un peu gênée, les re-| peut n’être pas de bon alol, et la bientôt franchir le seuil ctu néant, j le ville de Montréal, et voilà que dès 
gards abaisés, tripotait du bout de chose pourrait être pire encore, mais Ou bien l’art seulement était-il la cette heure je songe à prolonger 
ses doigts mignons un ruban de sa ! seulement si J’avais affaire à une ! cause unique de cette extase respec- { mon séjour de trois mois,
robe. Quant au Jeune homme, à de- Jeune fille moins Intelligente i tueuse? Durant quelques instants.i —Vous vous y plaisez donc ?
ml tourné vers la Jeune fille, il te- —Encore? sourit Ethel, très flattée mon ami considéra oe vieillard in-j -C’est-à-dire que je m’y plairais 
naît sur elle ses yeux noirs pétil- au fond de ces compliments répétés, connu, puis il s’approcha et deman-j fort je savais avoir l’avantage de 
lants de malice, pendant que ses lè- —Oui encore! Et votre exquise da .: vous voir un peu tous les jours,
vres rouges ébauchaient un petit personne exhale non seulement l’in- ! —Que pensez-vous de oe tableau,’ —C’est très facile de me voir !
sourire. Et ce sourire, pour un ob- telligenoe et le charme, mais aussi monsieur ? j —Dois-je penser, que Je ne suis
servateur qui eût été moins impres- la bonté et la générosité. I Le vieillard répondit seulement : pas trop déplaisant ?
donné que la АПе de l’ingénieur, ce _Vous me gênez, monsieur. ) -Je pc’ise qu’il est admirable t —Vous têes tout à fait aimable !
sourire de Benjamin, disons-nous, —intelligence, charme, génères!-1 --N’es’.-ce pas un peu flatteur ?
avait quelque chose de moqueur. té les trois qualités cardinales qui s’écria le peintre qui s’était oublié, te à Montréal trois mois.

Et maintenant, intimidée par ce font la femme accomplie ! I _natteur dites-vous’ réoVcua1 ~Ah! que je suis c°ntente !
silence troublant et surtout pxr le _Vous devenez flstteur ! sévèrerrent le vieillard en "jetant sur i'écrla * hypnotisée à la
feu des regarda qu’eUe devenait et- _Dleu m.en g,^, ^nez, vous mon ami un regard profond. C’est fln ^ “ ca^1,ur * «Bn.amin. 
tachée sur elle, la Jeune fille rou- me faltes précisément penser à une donc. reorit-U toujours sève-* que . -Seulement, reprit Benjamin, Je 

petite histoire, une anecdote que me 1 vous tée.; l’auteur de ce tableau ? i <1”,s voas Prévenir de oe qui arrivera 
Mala Benjamin comprit bien vite racontait, un Juor, un peintre de mes ! T... honneur réoondi* le’ ̂ retsalrement au bout de oes tro.s

le malaise d’Ethel, et il rompit le amis. Benjamin s’intorrompit eous peStrê gêné еГ^Іш.
silence ; la violence d’un accès de toux.

soupçonner aucune piste. Du reste, 
il se proclame innocent.

—Naturellement, vous n’admettez 
pas son innocence.

—Non, puisque tout nous prouve 
que Lebon et son amante ont été les 
auteurs principaux du vol.

L’arrivée de Mme Conrad et de sa 
fille mit fln à l’entretien. James Con 
rad présenta son visiteur qui, devant

—Il se nommait Pierre Lebon I 
—Lebon î. 

tandis que sa Jolie figure Imberbe 
exprimait l’ébahissement le plus pro 
fond.

Sursauta Benjamin.

bBS AMOURS DE9
W. BENJAMIN —Oui, l’inventeur de ce même 

Chasse-Torpille.
—C’est impossible !
—Non . les preuves s’accumulent.

Donc, Lebon m’ayant volé les plans,
devis et modèles que J’avais acquis i les deux femmes, exécuta la plus 
de lui. vous comprenez de suite l’im- Puis, l’ingénieur ayant consulté 
poslbillté où Je suis de discuter avec: l’heure, déclara qu’il n’avait que le 
vous, opur le moment du moins, la ! tempe de se rendre à Montréal pour 
transaction que vous me proposiez l’affaire qui l’appelait ce soir-là, a- 
tout à l’heure. Joutant :
—ce Lebon va certainement —Si vous le permettez, monsieur 

être repincé, lui ou ses complices, si- Benjamin, Je vous laisserai avec Miss 
non tous à la fois, fit Benjamin avec Ethel.
espoir. Quatre hommes ne disparais- —Si mademoiselle le veut bien, ré­
sent pas літл de la circulation com- pliqua Benjamin avec un sourire en-
me ллпя un rêve. gageant, ce sera un grand plaisir -Pardonnez-moi, mademoiselle,

—C’est du véritable Nick Carter ? _0epteg ^ retrouverons car Pour moi tout en m’évitant la soli- mon attitude quelque peu disoourtoi- ment après, un mauvais rhume homme et lui dit avec une gravité 
décria eBnjamln avec une grande nmM fcVOne k gj^n^iement des trois !tude d’une longue soirée d’hôtel. se. Mais ce’st plus fort que moi Je —n faut le soigner, conseilla Ethel impressionnante :
admiration. Une Jeune fille honnête imlivldus qui ont aidé à l’évasion de j La Jeune fille sourit et s’inclina rous trouve ravissante ! avec un tendre Intérêt. j —Si vous ne voulez pas qu’on ad-
et bonne, ajoute-t-il, qui, à l’inet!- Ii6jJon I avec grâœ. I —Vraiment? sourit Ethel en rele- —Merci. Je suivrai votre conseil mire votre oeuvre et en dise le bien
gatlon de son amoureux, commet un " ^ «nenèrent un Imner- ! -En ce cas. reprti Conrad, Mis- vant sur le Jeune homme ses yeux dès demain. Ah! Je reviens à mon qu’elle mérite, décrochez-la et em-
VdtoU^~uî^rSé « Oto Æ S ZSs «s-“i”ou. dire bonsoir et vous bleu-de-ciel. anecdote, Vous permettez ? Fortoz-la chez vous !
suite, la moureux ameeetquis eva ^ humides de eBnjamln. Et pour prier de vouloir bien nous honorer. —Je vous trouve trsè Jolie et char- —Oui, oui vous m’intéreesez vl- Et sur oe U s’éloigna laissant mon 

«v trois inronnus corn jrimer un nouvel accès de toux, encore de votre visite durant votre mante répéta le pseudo-banquier, vement. peintre en fort piteux état.
Et voulez-vous le e J'une homme porta son mouchoir séjour à Montréal. avec son même sourire un peu mo- —Merci encore. eC peintre de mes —A présent, mademoiselle, ajouta

•avAfrn^atMolument “américain” * 88 bouche. —Je me’n ferai un plaisir, cher queur. amis, donc, avait exposé un premier Benjamin en riant, dites-mol si je
плпл’ verv rood ! —Ah! vilaine toux, murmura-t- Monsieur, et tout l’honneur sera —Vous me dites cela d’un ton et' tableau à la National Gallery à New dois cesser d’admirer et dire le bien
uoo<r . y .. IL Et il ajouta en regardant James pour moi. d’un air qui me font penser que vous! York. H avait peji d’espoir comme que mérite l’oeuvre que Je contemple

—«t remarquez repr t - Conrad : ne dites p*e très vrai, oe’st-à-dlrei peu de foi en son oeuvre. Le tableau! en votre personne.
ra<L ee раж от mei que vous rattrapiez ™ que vous ne pensez pas oe que vous reproduisait une scène d’amoureux’ —Mais Je ne suis pas un tableau î
***** wnsa-' o® misérable. Toutefois, Je dote vous _ ___________ dites. avec, au bas, ces deux mots signifl-j s’écria Ethel en riant aussi.

1 XTOUST que eette affaire me contre- UES OALANTCTUOES DE -Ban» doute. U vous appartient de catlts
Mon», pour емимге їв ргооет «C| ^ Iorh I BENJAMIN penser ee que bon vous semblera ; ;our qu’il s’était rendu à M Nattons!1 Selon mol. un tableau n'es: que M
l'homme qui sevaoe juzre -, _j.,n «ці, fâché, dit Conrad, quli mats mot, de mon oôté, il me’st per- Gallery, mon peintre aperçut uni reproduction inspirée; vous êtes,
ment payoo logique ’ nm,lMnln n’était pas moins contrarié que son Sur un divan du salon Ethel Con- mis de dire ee que Je pense. vieux monsieur, debout et front dé- j vous, l'Inspiration vivante, et Je ne

гГ’-іПГ antorireto vMiteur. . | red et le pseudo-banquier de Chics- —Dire toute sa pensée ne’st pas couvert, en contempMtkm devant ce' peux vous dérober mes sentiments
. —Ainsi voua n'avea aucune Idée de 2° avalent pria place. toujours de bon sM I tableau. Ce vieux revoyait-1] une' admlratifs. Et savez-vous l’idée qui

j* «JJ*J* liéiirna Tmin »a- «e que sont devenus oe» pMns et eei Mme Conrad s'était diacrétement —quand U s'agit de chores, n’eat- scène de son passé » Япе de ces' me vient à l'Improviate 7
T «tau a. celui qui ™xH*« » I «tirée, et les deux Jeunes gene de- ce pas. comme Je vous en dis depuis scènes du Jeune Age que M vteilleaee

Vr. j.rrfV —Aucune. Lebon, adroitement in-1 mettraient seuls seule et allen- un moment, mol qui voie suie étran- ne saurait oublier, scènes qui lui tout J’étais venu séjourner trois ou
—Mtaedooo. y ! terrogé avant ton évasion, n'a laissé' «leux. ger? C’est vrai que oeM pourrait oui oublier un moment que me pas vont1 quatre Jours au plus dans votre brt-

Roman Canadien Inédit, par 
J. M. LEBEL

Tout droits rdaerada, 1M0. par Edouard Garanti, 1423-21, 
rue Ste-Blubeth. Montréal, P. 9, oi l'on pouf se 
procurer em «fumes du prlx de * tout chacun.

Par la Mate: M aou».

■J.
—Merci. Alors, c’est décidé : Je res-

au vol; mais, chose certaine, lia ont 
été les auteurs de l'audacieuse éva-PeulBeton No 8

—n n’y a plue de mystère, eourit 
Janus Conrad, puisque !e fait est

—-Pardon, s’excusa-t-il un mo-' ma 1̂’^иіПи !̂ -ОшГи"геГу^, sourit le^u-

ne homme, il n’y a rien d effrayant... 
du moins en oe qui me concerne.

—Ce serait donc quelque chose me 
concernant qui arriverait au bout de 
ces trois mois? demanda Ethel très 
anxieuse.

—Vous et moi. oui 
—Mais quoi donc, encore ?
—Eh bien, voici puisqu'il faut l’a­

vouer: il arrivera que je vous enlè­
verai !

—Que dites-vous? fit la Jeune fille 
émue.

—Je dis que Je vous enlèverai 
mate légalement et si, natuerlement 
vous permettez que Je vous enlève. 
Pensez-vous que ce sera possible ?

—Dame! il y a loin d’ici trois 
moto.

Et la Jeune fille partit d’un long

sion.

О Ж venait d’étre enfermé 
une’ealle commune où êe-trou­

vaient déjà une douzaine de déte­
la grille defer.de toute eoildi-

____fermée à triple verrou, était de
gardée.per un porte-clefs. Or voilà, 
que trois individus s’avancent. Celui

en tête un tout Jeune hom
me, portant une serviette sous le 
teas et at donnant des aire d'avocat
«vnmaTUta BU pdtte-Clefe d’OUVllr M 
SrlBe. disant qua avait ordre de con­

tai prisonnier devant le tribu­

te et

qui

—Je le sala bien et Je m’en réjouis.’’Première déclaration". Undm deux autres individus fit
_____r au gardien que c’était là deux
policière, et pule le tout Jeune hom­
me exhftait déjà un ordre du magis­
trat Chargé de nUtolre. Atom, la 
grlle fut ouverte «L reete de devl-

-JVul doute que om lroia individu* 
étalent des oompUoe».

—Je ne Sâto pas ails <mt Participé
d^ . - . «ayresé ■ ■ - >■ - •

rire.
—Ne riez pas, dit le Jeune homme 

car pe vous assure que trois moto 
sont vite passés.—Dttea-la donc t

ҐЛ suivre)

$B MADAWÀSKA jj.t
EDMUNDSTON, N. B„ 3 DECEMBRE, 1931. PAGE CINQ
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LE MADAWASKA
П

NUIT DE DECEMBRE ton enfant ?
Un friaon de’spolr secoua la jeune 

Comment n’y avait-elle 
Quelque eho-

________________________________________________________________

Tf Y %sCOLL-FRONTENAC fait part au public auto 
-eiioboliste de Deux faits d’un intérêt extraordinaire і s

LES CONGRESSÛRE, RAPIDE 
PROUVEEI

' femme
pas pensé plus tôt ? 
se comme un rayon d’espoir passa 
sur son visage torturé

Suite de la page 5
.

La plupart des classes de la Socié­
té s’unissent jjour protéger et dé­
fendre leurs lntértés; les municipa­
lités elles-mêmes ont leur union. 
Toutes, à une époque Axée, chaque 
année, organisent un Congrès géné­
ral afin de pouvoir mieux encore 
coordonner leurs efforts et aussi per­
mettre à leurs nombres de mieux s» 
connaître et par conséquent mieux 
s’apprécier.

cette nuit, oe’st mol qui en répands. 
Quand ce serait pour ma Vonlk, je 
ne peux pas bouger 1 Pour le gar­
dien-chef du phare, partir par un 
temps pareil, ce serait une désertion 
Après tout, les enfants se rempla­
cent, mais quand un homme % failli, 
bien sûr, il en a pour toute sa vie.

Le phare tourne, tourne sans fin; 
versant sur la mer grondante sa mer 
veilleuse clarté. Les yeux agrandis 
la gorge sèche maintenant, le veil­
leur a perdu de vue al barque fra­
gile qui retournait sans lui près d'An 
ne-Yvonne.

—Ah! mon petit ! Mon petit !...
Les lames qui grondent au pied de 

la tour la’ppellent, furieuses comme 
des hurlements de damnés, tandis 
que’n lui-même le désespoir fait ra­
ge, tempête plus affreuse et plus so­
nore que celle du dehors.

SuckUf’aiM
auw — absolument m 

et «diiW
paado

1 danger poor 
lUpWo—RepW“Oh! murmura-t-elle, si seulement 

son père pouvait le revoir vivant ! . 
Vois-tu, nous sommes tout près de 
Noel
drait à Pierre en même temps, la foi 
qu’il a perdue, le pauvre ! Ma petite 
fille, fais bien vite ta promesse, et 
puis nous prierons toutes deux Jus­
qu’à ce que la Sainte Vierge ait dit 
oui !”

•impU gorgée b preuve.f gorges et ls plus grande 
tous les remèdes contre le taux, eu 
Canada, sont des preuves oenvsin- 
csntea de ses méritée. M-UF

de Ic’est peu-têre qu’elle ren-

H

Les cultivateurs se devaient de sul 
vre le mouvement, Ils n’y ont pas 
manqué et depuis 1924, Us tiennent 
chaque année, à Québec ou à Mont­
réal, un grand Congrès généré, le­
quel prend un développement de plus 
en plus grand et toujours profitable 
aux Intérêts sacrés de la classe agri-

і ПІ OV JgfJMH

: Sans répit, sans espoir, l’agonie se 
poursuit. La mère prie sans disconti­
nuer. toujours debout pourtant, veu­
lent le pauvre petit qui râle, tandis 
que Mlle Françoise, pieusement acti­
ve, vague sans bruit à tous les soins 
du ménage.

Pour ton fils et pour mot, ne fe­
ras-tu pas oet effort, moindre infini­
ment que le sacrifice fait hier au de­
voir Pierre, je ne puis plus rien, 
et toi, tu pourrais !... **

j Et tout à coup, sans se compren-' cultivateur ®lafse’
La Vierge peut faire le miracle si dre lui-même, Ц a pensé : Pourquoi <,ц.ш sont plui dispensée que nui" 

Instamment demandé Elle est O puissance merveilleuse de la autre clasa; Les DrofessionnH^ ^mt
Abonne Pourquoi ne veut-elle prière ! ___________groupé,«~™?eïs

Là-bas, dans la petite ville bre- pas Г1аге/ f6 demande Anne-Y-| "Notre-Dame ! Notre-Dame également, рот»la plupart du moins
tonne. Vonlk prie et lutte deepérem- vonne angoissée. Tout à coup, une Et souveraine invoquée, l'Etoile seule les cultivateurs isolés d’abord
ment, mère douloureuse, debout “P ^ЄГГЄ ! /'de la mer. le phare rayonnant des — par leurs habitudes sénarées et
dans l’épreuve. E ntendre souf- âmes en détresse a surgi au plus noir pa/te» traVaug de“cham^mùlü

Le médecin est encore venu ce du Péril. S» tendresse Infinie se’st n’ont que rarement l’occation de se
soir; U l'a questionnée, U a examiné blas^|m*î —ut ' Ah? P5™116® vers k maU»“™ux «“1 «'»- rencontrer, le plus souvent, c’est à
l’enfant, écrit une nouvelle or don- ,peut'être 1A“! . ^ bandonnait au désespoir et, devant la porte de l’église paroissiale et
nance, puls U est parti avec ces en-, ^'tendrase^ai^ner -Tn'Sfmme^ aPParltl°n lumineuse et douce, core le temps manque pour une dis-
couragements vains, afite sans con- 5?. tenr^se ramen^r 5011 homme à yàme se’st élancée vers elle par-des- cusslon sérieuse
vlctlon. Maintenant, prés du ber- .1?,leu et ™еи,"е veut pas leur laisser sus les ablmes de la mort : Que ГоЧа.і ,
ceau où l’enfant agonise la pauvre 1 J Innocent qui suivrait le’xemple pa- ..Notre-Dame 1 Notre-Dame ! f.mïJS1 *“ P™r
femrfte essaie tes dernier, remèdes, ^„ ®anl?êk Ah! sauvez-le puisque nous sommes ™
les dernières frictions, réchauffant 7als c,hrétle° ! ^'aurait été tout, à voua... P “4 où charfm « T de
les netlts membres défi froid» 11 avenir en ce monde. Et dans la'u- reunion ou chacun se rendL^ homme n^lendra ras Ouand !tre 7 L'héroïsme de la chrétien-1 Par un beau jour d’été, sur la g«- bagage d’idées et qul’l présente à l’i­
on a rapporté sa réponse elle n’a ™, M M recule pas devant le martyre, -erle extérieure du grand phare som- tude de ses frères en agriculture, 
eu de révolte seulement elle a sum і Dan3 un® lumière éblouissante et, bre qui se dresse en sentinelle sur le Ce’st dans ces Cercles que se fait 
plié la vierge presque avec déees- ' douloureuse Anne-Yvonne a vu. Et rocher d’Ar-noch, le gardien chef a ce que nous pourrions appeler le crl-
polr ■ і elle a choisi comme Dieu ; plutôt la raconté ce qu'il appelle la plus mau- hlage des Ideés, toutes sont discutées

"Oh! qu’il revienne avant la fin I mort qu€ le P®ch<;- De toute son âme valse nuit quo'n ait apssée là". mais toutes, même parmi celles qui
seulement une heure pour voir 1e elle a 0,16 vers eClle qui l'écoute : “П a bien fallu attendre trois Jours germent, ne viennent pas à maturité,
petit ensemble !’’ ’ Notre-Dame, prenez-le! Ramenez encore, conclut-11 pour avoir des nou Ces drenlères seules font la”semence

Et te Vierge ne semble pas enten- Ü» * № °» 681

£££££* et ** Ia Dans l’ombre de te grande salle, à “ bonne Vierge s’éteit chargée

TT * .... . _ . la lueur vacillante des cierges allu- ,fu>ub
Une femme déjà vieille figure pâ- mée devant elle, on eut dit que la bI« “bâcle, amis, pour dire tout de

le et calme pleine de bonté compa- Madone se penchait pour bénh- wal <*'st Yvonne qui l’a obtenu." 
tissante se’st encadrée tiens la porte. “La Vie Nationale
C’est la soeur du Curé. Elle s’appro­
che du petit moribond, et dans son 
regard apitoyé, Anne-Yvonne lit 
la confirmation de son malheur. Elle 
se sent défaillir :

“Ce ne’st pas vrai ? 
mol que ce ne’st pas vrai 
pas s’en aller encore ?

—Ma pauvre petite ! .

> Les DEUxftorlfcMftf Noms du
DOMA/Ht DES ЕШНСЕ5 M/DÉRAIES 
йіпятртотншаишіА 
HEUIEURE ESSENCE DE L’UNIVEHS
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Cydo ete>>Me 
fluid* "anti-cogne" renommé!
Le Fluid*

fl* sssrz
ûyde ait résulté en un* «seenc* t 
moteer—CyGLO-KTIIYL—qui. noue 

■ne

indu
1a f,

avec son

ment élaboré qui, ajouté à la garenne, 
■upprime la percussion interna camée 
per 1s haute compression. La gasoline 
Cydoeotlemeflleuteeoeenceà 
de l’untver». Gréée d’aprèe

Jour
et 1<

tère
vente aujourd'hui dan* ton* le* 

poetee de revtoUUement et chez tou» 
feedéeoeltaire* RED INDIAN. SI voue 
voulez un* eetlefectlou Ineoupconnée, 
faite* vue* plein de CYGLO-JÎTHYl.

D<

I triedont, eeule, noue déteneoe le RECft» 
m wpfctanM dipule toogmnf. fera;

tlval
La tâche de ce dernier devient ar­

due, on pourrait la comparer à celel 
des Juges dans un discours où cha­
cun des exposants considère que son 
exhibit est le emllleur; cependant 
grâce à un Jugement sain, et nous 
pourrions dire, une mentalité nou­
velle, le travail se trouve grandement 
facilité et les résolutions qui se dé­
veloppent de la bonne semence mé­
ritent d’être mises à l’étude par ceux 
auxquels elles sont adressées, parce 
qu’elles réflètent les besoins de la 
masse et que leur acceptation répond 
à une véritable nécessité

C’est elle qui a fait le dou- des
Terni

/ de T
fine:

La Nouvelle Gazolin* les <IY
Mon

POUR LES TERRAINS DE GOLF ke.Puis, Pierre se’st révolté !
L’enfant est mort II en est aussi

sûr que s'il le voyait raide et froid 
dans son petit cercueil. Lui, Le Ga- 
nec se sent presque mort aussi. On 
dirait que la vie se’st glacée dans ses 
veines, que sa race est morte tout en­
tière avec son premier-né II re­
garde sa vie ravagée Anne-Yvon­
ne pour toujours en deuil telle qu’il 

Alors la retrouvera devant le berceau vide. 
Peut-être pensera-t-elle oe qu’elle 

Ce n’est pas possible ! . disait si souvent :
—“Mon homme, si nous avions 

Et mon hom- prié ensemble ! Quand je suis seule. 
Je ne prie qu’à moitié, je ne peux 
obtenir ce qu’il nous faudrait à tous. 

L’obsession, chassée d’un grand ef- 
E faut, faire fort, revient plus tenace. Il lui sem- 

Tu la’s fait, ma fille, ble entendre sa Vonlk qui lui dit : 
Mais n’as-tu pas J “Pierre! Pierre! . si tu le de- 

songé qu’un voeu sauverait peut-être ' mandais, toi Tu peux sauver Ten- 
ton fils ! Tu sais les grands miracles fant! Oh! ne le laisse pas partir a- 
de Lourdes ? Ceux que le curé lisait vant da’vior tout essayé ! Une 
il y a deux mois aux saluts vu Ro- prière à la Miséricorde qui t’attend.... 
sa ire! Si tu y promettait d’y conduire Une lueur de foi Un cri da’mour

Belh
peauUne des meilleures herbes du mon­

de pour le gazon a été développée 
en ces trois dernières années sur les 
terres endiguées du Nouveau-Bruns­
wick. On la connaît sous le nom d’a- 
grostide traçante. C’est une herbe
Idéale pour 1 emploi sur lés pelouses A qui doit-on semblable résultat, 
des terrains de go.f, étabUes sur les sinon à l’Union Catholique des Cul-
rhtePUr^md„r^U,ant“l,^te0n- tlvBteura qul depuis 7 années déjà 
nab e d humidité. On te produit ac- est devenue le champion reconnu de
^ІЄ2ЄП„»“Ї,,Т». Cïïlmer" la défense des lntértés de te classé
male et elle est très recherchée par agricole en même temps que’lle est 
les clubs de golf qui désu-ent avoir )a propagandiste des études sérleu- 
ï*"1 possible La graine ses et de la coopération saine, 
est emballée sous Inspection par la .. . . , .
Division fédérale des semences et Ç85 juste- au lendemain
trouve facilement acquéreur. Une f УП 8Ufsl lmposant QU€ de­
livre de cette graine contient plu- , P 6 tenu 068 Jours-
sieurs fois autant de graine viable cl «-Montréal, de rappeler la nobles- 
que le pâturin bleu du Kentucky et Jf œtte Associa-
les graines plus grossières de ce gen- ^ de,la nécessité pour la classe 
rc, et le gazon qu'elel produit est de ffr , ^ comprendre ses vérita-
qualité supérieure à celui de toute ?l€s lntértés en se groupant 
autre espèce employée pour cela. Dreux dans les rangs de la seule or­

ganisation professionnelle eue les 
cultivateurs possèdent dans la Pro­
vince de Québec.

L’homme isolé est faible, chacun 
le sait, mais une armée sans chefs 
est vouée à la défaite, oe’st indénia­
ble; l’U. C. C. est une armée qui pos-

de bon. chefs, pourquoi donc “Et maintenant, dit le professeur, 
resté isolé, pensez-у bien, cultiva- 5i ce jeune étourdi de la première 
reurs, et vous comprendrez où sont rangée veut cesser de faire un fou de 
vos véritables intérêts. lui-même, je vais commencer" ..

>-Oh! dltes- 
П ne va IIKK1 cons 

qui .
1

—Non, ce ne’st pas possible ! 
Mourir si vite 
loin !

1quand Pierre est 
E n'est pas venu! E ne pou­

vait pas quitter le phare 
quand il rentrera, le petit n’y sera

La Sainte Vierge ne peut pas le vou­
loir. Je deviens folle 
me. mon homme tout seul là-bas .
Il l’aimait trop. E fera un malheur 
s’il ne le retrouve pas ici !

—Vonlk, écoute 
un sacrifice 
n'est-ce pas ?

Г
Fabriquées au Canada 

par des Canadiens
i Cette MARATHON "BLUE" (Depuité 

d’Hiver) est supérieure en tout point- 
mais ne coûte pas plus cher.

Voue trouverez, dèe aujourd’hui, dans 
tous les postes de ravitaillement et 
chez tous les dépositaires RED 
INDIAN, une nouvelle MARATHON 
“BLUE,** spécialement élaborée pour 
l’hiver. Son usage, au cours des mois 
à venir, vous assurera un démarrage 
instantané et abrégera le temps qu’il 
voue fallait jusqu’ici pour réchauffer 
votre moteur.

Plus puissante pour le démarrage—
supprime la percussion—permet (Ses 
reprises foudroyantes—procure plus 
de milles au gallon—et tous ces avan­
tagea au prix d'une essence ordlnnlipî

Ovsm
O

B<
I leurs ills Fred et RdUas Beaeheu 
sont venus faire une promenade, âer 
nièrement en mmpaffnle de M. J*.
Pelletier de Van Buren.

AVANT DE COMMERCER QUESTION DE CARACTERE

C< <• Jean: “J’âi tué un chien”. 
Séraphin : ‘“Etait-il enragé ?” 
Jean: “Bien, il ne semblait pas 

reconnaissant.
Шr

—Mlles Sophie Theriault,
Dubé, Irène et Cécile Lereeque, ainsi 
que MM. Joe. FuDetkè et Chartes 
Boucher se sont rendra à Keepaa à 
l’occasion de la fête de T Armistice.

N aisances

—Le 19 novembre, est né à M. et 
Mme James J. Dubé un fils, baptisé 
sous les prénoms de Joseph, Gilbert.
Parrain et marraine: M. et Mme 
Johnny Dubé, grands-parents de Ten 
fant.

—Le 21, à M. et Mme Alphé Lé­
vesque, une fille baptisée Marie, Cé- 
cilia; parrain et marraine: M. Char­
les Boucher de Van Buren et Mlle 
Sophie Theriault.
Va-et-Vient

—M. et Mme Joe. Simard de Kee­
gan, étalent en visite dernièrement
chez M. Olivier Levesque. ------ _ ----------

—M. Henry Dumont de Van Bu- partie de partes avait Beu à b de­
ne n était de passage ici oes Jours der- meure de M et Mme Jehany Dubé.
niers.

—Mlles Yvonne et Amanda Levee- ML et Mme Ovtie Lêveeqw, 
que de Caribou, Maine, accompa- phle Theriault, Esther «I Mrtmai 
gnées de MM. Emile Soucy et Pit Dubé, Irène et Cécile Lévesque; MM. 
Raymond visitaient leurs parente et Joe. Pelletier, Denis Lèbti, Lévite 
amis dimanche dernier.

—MM. Emery King et Donat Cyr Thériault, Abraham Oegnop, Ш- 
de Slegae, ont fait âne excursion de phe Lebel, et plusieurs autres, dont 
chasse ces jours derniers. les noms nous échappent préeentu-

—M. et Mme Frank Levesque et і ment.

c
Vi
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—M. et Mme Broeet AysMe de Ven 

Buren visitaient des parente dlman-
Vi

cUne Petite Histoire
pour

le Marchand Détaillant

che.
Vi—M. et Mme Wfflie Boulot et tear 

fille, Rose, ainsi que M. aerates 
Dambolae ee sont rendra à Van Bu­
ren, pour y visiter des parents.

M. et Mme Louis Lévesque de Up­
per Blegae visitaient terms parents 
dernièrement.

v

c
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I d’C* que noué éomm**; 

Une fédération de oer-
clés d'étude paroissiaux, 
où l’on étudié sous l'égl- 
du d’un aumônier tous
nos problèmes ruraux. 
Une fédération de Syn­
dicats Coopératifs pa­
roissiaux, — où l’on s'or­
ganise pour améliorer 
notre sort matériel. 
Cola parce qua PU.

C. C. constitue i 
Un lien pour unir d’es­
prit et de coeur tous Iss 
cultivateurs :
Un foyer d’où rayon­
nent la lumière et la 
prospérité sur tous les 
domaines de l’activité de 
ses membres і 
Un Centre où 
trent les volontés dési­
reuses de coopérer ац 
succès Individuel et col­
lectif ;
Un moyen de 
de pour la 
bons 
saine

І uooc
Ayotte, Chartes Boucher, Edmond

m
\

UN JEUNE TAILLEUR se plaignait 
amèrement du mauvais état de ses affai­

re fais d’aussi bons habits qu’Un 
1 el, disait-il, et je les vends à meilleur 
marché, cependant Un Tel à presque 
toute la clientèle de la région.”

Ce jeune tailleur croyait que les hom­
mes DEVAIENT aller à lui, le chercher, 
et s’enquérir de la façon dont il servait 
le public. Il ne comprenait pas qu’il DE- 
V AIT lui-même se faire connaître, et 
faire connaître aux hommes le fait qu’il 
faisait de bons vêtements à des prix at­
trayants. D’autre part, son concurrent 
Un Tel annonçait son commerce et, 
turellement, les clients allaient à lui.

II en est de même, dans tous les gen­
res de commerce — les acheteurs vont 
là où on les invite. Ils achètent, en très 
grand nombre, de ceux qui leur fournis­

sent les informations au sujet de leur 
commerce, leurs marchandises, les prix 
et le service qu’ils accordent: à leur 
clientèle. Et c’est exactement ce qui doit 
exister.

1

res.
se rencon-

e propagan- 
diffusion de 

et de
Pourquoi le marchand le plus actif, le 

plus éveillé, ne ferait-il pas le plus d’af­
faires ?

' principes 
technique ;

Enfin et eurtout
Une association Indis­
pensable, parce qu'elle M. SLDEBIO LALONDK
est l’association proies- VrMSnt »«»«».!
slonnelle des cultiva-
tours, corps représentatif de ceux-ci auprès des autorités 
publiques et dos autres classes sociales.
No» effectif в i

Contributions payées en l’année 1M0 : 19350 
Nombre de cercles, à date 611

de syndicats, ù lato 88

Le public aime à acheter d’un 
chand affable — de celui qui lui fait le 
compliment de lui dire ce qu’il offre en 
vente et qui sollicite sa clientèle. N’est- 
ce pas naturel !

Certains marchands peuvent être de 
bons garçons, avoir de la bonne 
chandise et tenir un joli magasin, mais 
le public préfère aller là où les 
dans leur journal local les invitent. Qui 
peut les en empêcher ?

mar-
I

na-
Nombre

Noi servie*» t
A — La Terra de Ches None In 
dornedalre, notre Interprète O 
B — Le G aide, — un bulletin 
dirigeants des cercles de l’U. C. C.
C — Le Comptoir Coopératif de l’U. C. C. Ltco, — un 
organe pour vente des animaux vivants, du beurre, 
du fromage, etc. — un intermédiaire pour l’achat 
d’engrais chimiques et alimentaires, de grains, de 
semence, de tôle de broche, de ficelle d’engerbage, 
d’insecticides et fongicides, de charbon, etc.
D — Lee Cours-à-Domiclle sur l’Agriculture 
organisés à l’Instigation 
E — Les consultation*

un Journal heb-mar- ne, — 
fflclel. 
mensuel à l’usage des

annonces
O

, ceux-ci
de l’U. C. C.
légales et vétérinaires : des 

techniciens de réputation bien établie fournissent 
gratuitement à nos membres les renselgnmcnts qu’ils 
désirent.
F — Les Journées Sociales et Congrès Agricoles ré­
gionaux, — où les cultivateurs sont Invités à discuter 
eux-mêmes de leurs problèmes.
G — Le* Excursions et Pèlerinages Agricoles, — aux 
fermes modèles et aux Stations d'expérimentation.
Ц — Un Secrétariat général parfaitement organisé. — 
L’Aumônier et le President général sont entièrement 
au service de l’Union.

»
>Le marchand avisé conduit ses 

parce qu’il y trouve son profit. affaires de la façon que l’exige le public,

іУіїЖ.

Il en coûte plus Ht ne PAS annoncer que d’ANNONCER !

! Pour plus de renseignements, s. ▼. p., vous adresser t *
SECRETARIAT GENERAL DE L’U.C.C.

1231 Est, Rue Demontigny, Montréal.Préparée par l’Association des Journaux Hebdomadaires du Canada.
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DURE OFFICE

REPARATION
- DES MEUBLES -

I

Le public est prié de bien se souvenir que je con* 
tinue de faire la réparation des meubles de toutes 
sortes, à des prix très raisonnables pouvant lairs 
face à toutes compétitions.

S’il se trouve chez voue de tjienx meubles ap- 
portez-les moi et je voue les remettrai à neuf.

Spécialité: réparation des CHESTERFIELDS
Ayant plusieurs années d’expérience, je puis 

vous assurer un travail garanti et un prompt 
service.

J. Robert BOUCHER
14, RUE CANADATEL : 86-1

EDMUNDSTON. N.-B.

U C C
pour

Catholique
pour

Cultivateurs
pour

Union
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HATEZ-VOUS! ж і*/КLe Père Noël S’en vient

la douz.
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Imprimées à votre Nom - avec le Souhait que vous désirez і
I

Imprimerie du “Madawaska” EDMUNDSTON
Л\
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Le public attiré 
par ce placement 

de tout repos
MADAWASKA”CHRONIQUE LeBlanc, Jean Caissle, Gregory E- 

vans, Joseph Keenan, John Stanton, 
Adrien Richard.

L'EnfhirsO»» Articulation»
est souvent un avertissement qu 
reins se sont dérangés et requièrent ; 
tion. Ne subissez pas d'inutiles souflfran- 

Prenez les Gin Pills pour obtenir sou­
lagement et aider voe reins à accomplir 
normalement leurs fonctions.

PETITES ANNONCES

Superbe
porcelaine

f, 'J *^ Paraît tous le« JeudisCRECHE S.-VINCENT DE PAUL, 
QUEBECR Cours Académique

ABONNEMENTP Arthur Gilbert, Gérard P. Léger, 
Lucien Laurier, Fr. Chénard, Ray. 
Pain chaud, Chs. Burgoyne, P. E. Le- 
bourdals, Elmer J. McCloskey, R. Ros 
slgnol, Léonel Cyr, Edouard Daigle, 
Maurice Duggon, Geo. AIT. Gaudet, 
Al béni Arsenault, Eugène Belllveau, 
Prs. Boudreau, Alex. S. Maloney, Y- 
von Beaupré, Ad. Beaupré, Joseph 
Hül„ Léonce Leblanc, Cam. Bou­
dreau, Roméo Gaudet, Arthur Lan­
dry, Pierre A. Landry, Normand Roy 
Norman White, Arthur P. Allain, 
Zoel Allain, M. Franck, Roméo Pel­
letier, Joseph Joffre Allain, Pat. Ba­
bin, Lionel Renier, André Cyr, Si­
mon Brennan, Léonard Gaudet, Her 
vé 8. LeBlanc, Ant. McDevitt, Ar­
thur Powers, ePter Quash, Joseph S.

28 NOVEMBRE 1081 Canada, 1 an 
Canada, 6 mois . 
Etats-Unis, 1 an 
Etats-Unis, 6 mois .

2.00
. ЇЛО 

2 AO
Le retour de la confiance du public 

ouvrira les coffres de Vépargne. — 
Nouveaux argents requis.

Adoptions :
17 placements cette sei 

novembre, 329 jusqu’à Г 
1031. L’année actuelle a 
plus de 38 sur les douze 
Visiteurs :

. 48 en 1Д8auto £ L’abonnement est strictement 
payable d’avance. Ajoutez 15 sous 

aux chèques pour l’échange.
I

* 1930.dans chaque 
paquet de

* ASSURANCE DE SUCCES POUR 
L’EMPRUNT DE SERVICE NA­

TIONAL (CANADA)b! PILLS ANNONCES
Petites annonces: à vendre, à 

louer, on demande, etc.:
1ère Insertion 
Insertions subs.
Annonces commerciales passagè- 

42c le pouce 
Annonces à long terme : tarif 
spécial fourni sur demande.

Les petites annonces sont stric­
tement payables d’avance.

Nous publions gratuitement 
pour nos abonnés les avis de 
naissance, de mariage, de funé­
railles etc.

109 personnes sont 
les enfante.
Aumônes :

Reçues des visiteurs: $9.25.
Encouragement épiscopal :

Son Excellence Monseigneur Ross 
répondant à la demande Instante du 
Service des Adoptions, a bien voulu 
au cours de l’été, charger see prê­
tres de promouvoir les placements 
d’enfants abandonnés dans leur pa­
roisse respective. Pour assurer le J Arsenault, J. Blanchard, Alf. Devine 
fruit de son exhortation, 11 revenait 
tout récemment sur le sujet dans ti­
ne circulaire à son clergé. B nous

O Dans les milieux de la haute fi­
nance, U est admis que tous les élé­
ments tendent à assurer le succès 
du lancement de l’emprunt de $150,- 
000,000 par le Gouvernement du Do­
minion, par l’entremise du Ministè- ‘ 
re des Finances. H est également ad- j 
mis que les souscripteurs, fourniront 
tout la’rgent nécessaire dont le Gou- ( 
verne ment a besoin pour administrer 
les affaires du pays, sans que l’on ait 
à faire appel au capital étranger. 
Les souscripteurs seront heureux de 
saisir cette occasion de faire un pla-

60c

Quick 
Quaker Oats

9 A
40c

DU LISEZ BIEN LA COLONNE DES 
PETITES ANNONCES DANS 

"LE MADAWAFKA"
ET SERVEZ-VOUS EN 

Elle Donne d’Excetlents Résultats!

us tlDP

LA Désiré Goguen, Albert Kilgore, Chs.
McLenlhan, Léonide Albert, Jos. Car 
ney. Jean Dellsle, Clément Léger, Jo- 

fait grand plaisir de citer ce haut té- seph O'Leary. Osw Porelle, Emery 
moignage de’ncouragement. Léger, Ubalde Savoie, G. eOsrosiers,

Au cours de la retraite, Je vous ai j Ulysse LeBlanc, Allan Owens, Ed- 
entretenus de la Crèche Saint-Vin- [ ward Wilby. Geo. Cormier, Fred 
cent de Paul qui recueille les enfants Tremblay, Ephrem Robichaud. 
trouvés. Vous dépeignant l’en com-! 
brement de cette institution, à la' 
suite du dérèglement de nos moeurs, I
Je m’efforçai de vous Intéresser au1 Pierre A. Léger, Alban Mélanson,
soulagement de cette oeuvre en invi- Vital Gaudet. Blair Mélanson. Ang. MAGASIN A LOUER

M*les * I»™1»* » J»f Datele. Lorenzo Douoet. Oeo. Spacieux magasin, bien fini, pour-
. °es enfa”f ■ Haddad- phulm» Léger. Jacques Mo vu d'un poêle et du service d'aque- 

quand Us le peuvent. Aucune partie rin, Hector Gaudet, Léonce Léger, due, situé sur rue St-François. en 
de notre province doserait affirmer Norbert eLBlanc. Paul Indoux, Phi- race de la gare du C. N. R., à louer 
quelle na pas contribué de quelque цЛре BelUveau. Albert Richard. Léo- immédiatement à bon marché. S'a- 
manlère à oet encombrement anor- nlde Gautreau. Louis Ph. Morin, Oé- dresser à Mme Olivier OUERETTF,

y a à plusJu u™ * .raid B. Léger. 30 rue D'Amours. Edmundston.
charité, ce st une oeuvre de solidari­
té sociale.

Les*enfants recueillis dans cette'
Crèche ne sortent pas des lieux de 
prostitution, Ils naissent tous à la 
Crèche. Us sont par conséquent 
moins exposés aux tares physiques 
et morales que l’on pourrait craindre 
L’expérience a établi que les parents 
adoptifs sont tout à fait générale­
ment contents de leurs adoptés. Les 
bonnes Soeurs qui sont à la tête de 
l’oeuvre se prêtent, avec une grâce 
pleine de charité, à donner satisfac­
tion aux familles qui veulent adop­
ter les pauvres petits soit en chol-1 Quand vous faites de la sauce aux 
stesant elles-mêmes, sur les indlca- pommes, essuyez les pommes et coû­
tions qu'on leur soumet, soit en gui- pez-les en quartiers, sans vous occu- 
dant, des personnes qui veulent al- per de la pelure.
’lr ler institution. El- Lorsqu’elles sont suffisamment cul \ щт . , _
les oonsentiront même é conduire ira ; tes, retlroe-les du feu et passez au MeSsic'”" F1 impurÇ
groupe d enfants dans les endroits tomls ceci enlevero les pelures, le ГІШ1ЄЦГ.

éloignés quand plusieurs familles mnr et ]es ln_4 
I s’entendent pour en recevoir un cer- 
tain nombre, dans la même paroisse.

marqué “chinaware” CHAUFFEZ LES EPINGLES A 
LINGE A LOUER

*
Four ne pas vous geler les mains

tiqué oet élevage. cernent de tout repos en souscrivant lorsque vous suspendez le linge sur
La demande pour le dindon est J «t emprunt et achèteront des des cordes à l’extérieur, l’hiver, met- 

principalement forte \à la période, JJ.® ** cinq ou dix ans, à des prix tez les épingles dans le fourneau du 
ftêes, et les éleveurs devraient, I atwteyants. Il suffit de donner les poêle et lalssez-les chauffer longue- 

au uuurs des quelques semaines qui d*tafls de le’mprunt et le public fe- : ment avant de vous en servir, 
vont suivre, s’appliquer à prépara j1* 16 resfce-
de beaux sujets pour le marché.| La confiance renaît au pays, après,
C’est le meilleur moyen d’intensifier avoir traversé une période de ma- QUAND VOUS FAITES DE LA 
la demande. Un beau et bon produit ' latse. où les prix des commodités de COUTURE
dans n’importg quelle ligne com- la vie ont atteint leur plus bas ni-1
merciale, attire toujours l’attention veau.. Tout le monde semble con- La prochaine fols que vous vous 
et Incite à l’achat, d’où satisfaction vaincu que la crise est passée et que servirez de votre machine à coudre 
pour la'cheteur et profit pour le ven- le retour aux conditions normales Passez une pièce de laine autour de 
deur. n'est plus qu’une question de quel- la t*te de la machine, a tachez-en les

| bouts au moyen de quelques points 
de couture pour le tenir en place et 
•rayez comme il vous sera commode 
pour épingler aiguilles et épingles 
en coussant.

A LOUER
Un logement de plusieurs apparte­

ments. situé sur la rue St,-François, 
au numéro 105, pourvu des commo­
dités modernes. — S’adresser à Oli­
vier PELLETIER, rue St-Françols. 
xl859-lf-3déc.

L’ELEVAGE
DU DINDON

F Ecole Modèle

L'élevage du dindon est l’une des 
industries les plus rémunératrices de 
la ferme pour deux raisons princi­
pales: Lachalr de cet oiseau est tou­
jours l’objet d’une forte demande, 
et les prix du marché sont mainte­
nus à un niveau assez élevé, 
tère de l’Agriculture de Québec a 

Depuis quelques années, le Minis- 
travaillé à développer cette indus­
trie dans un plus grand nombre de 
fermes. A oet effet, des Inspecteurs 
furent chargés de renseigner le cul­
tivateur sur les meilleurs modes d'a­
limentation des dindons, de donner 
des démonstrations sur l’abattage, 
remballage, etc., et assez rapidement 
de nouveaux centres de production 
furent formés, principalement dans 
les districts de Charlevoix, Québec, 
Montmorency, Dorchester, Sherbroo 
ke, Brome, Lapralrie, Bona venture, 
Bellechasee et Athabaska. Les trou­
peaux déjà existants furent régéné­
rés par l’introduction d’un sang nou­
veau, tandis que da’utres furent 
constitués dans beaucoup de fermes 
qui Jusque-là na’valent jamais pra-

»ao3oa
>сш» à 
L nous 
ira «ne 
net *»•

que temps. Demandez les 
Services de:

pue !«• 
и tous 
SI voce 
çonnéa,mm.

Il est évident que les affaires re­
prennent et que chacun semble plus’ 
confiant en l’avenir, ebe prix de quel 

Papa. — Tu sais, eJan, que Je t’ai ques commodités de la vie ont déjà, 
défendu da’ller Jouer avec Baptiste commencé à s'éllqulbrer. Le prix du! 
qui est un petit garçon mal élevé.

CHANGEONS
A LOUER

Poste de commerce pouvant servir 
pour n’importe quel genre de com­
merce. S'adresser à A. TOPPING 
rue Hill. Edmundston, N. B. 
J.n.o.-12nov.

Aug. RUGAARD
NOUVEAUX Entrepreneur-Maçon

| blé qui est d’un intérêt considérable 
Jean. — Alors, est-ce qu’il peut ve- ( au Canada, est à la hausse à cause 

nir jouer avec mol qui suis bien éle- de la'ugmentatlon constante de le’x- 
portatlon. A cause de cette exporta­
tion et du commerce dans les arti­
cles ouvrés en général, les affaires 
de nos deux grandes compagnies de

Mémère. - Allons, petite, ne sais-* “ Mnt ,atteS ^^maYn^etovembroaP™

pour s asseoir t une augmentation du commerce et
L’enfant. — Oui, mais comme ^ п^цз^-іе sur la période corres-1 

c’est sur les fesses que tu me bats pondante des deux mois précédents. 
Je ne puis les utiliser ! Les chiffres font vojr que la diminu­

tion énorme accusée durant plu­
sieurs mois passés a été presque com 
blée et à moins que tous les Indices 
soient trompeurs, avant longtemps, 
les chemins de fer dépasseront de 
beaucoup le tonnage des deux der­
nières années.

Spécialité : Foyers et cheminées, 
plâtrage, travaux en ciment, 
et eh briques pour fournaises

CONSEILS
PRATIQUESvé ?

A VENDRE Casier Postal 814 
17C, rue Victoria, EdmundstonUNE BONNE RAISONj m TERRE

Terre située près de Rivière-Verte 
à vendre avec les bâtisses, les ani­
maux et les instruments agricoles 
à de bonnes conditions. S’adresser à 
Honoré PELLETIER, St-Baslle, N .B 
1816-j.n.o.-24 sept.

SAUCE AUX POMMES

f «UNI £NTS
FUNERAIRESIB

En granit et en marbre. — De­
mandez ’es prix et voyez 

les différents modèles.
oooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooo

Faites venir la liste de prix-cir­
culaire. vous renseignant pour l’a­
chat de vos tabacs en feuilles, hn 
chés. cigares et articles de fumeur? 
de la Maison J. A. PILON St-Roc’ 
l’Achlgan, Comté L’Assomption 

P. Québec.
P48—J.n.o.-13m

CLEAN UP BLANKET Si les pommes sont maniées de 
cette façon, les mains ne sont pas 

Veuillez rappeler cette oeuvre à, tachées, on ne perd pas de temps à 
vos paroissiens, les y intéresser et peler longuement et la 
provoquer leur charité pour faire a- pommes est beaucoup plus velouteu- 
dopicr ces pauvres petites victimes, se que comme on la cuit ordinalrc- 
qui pourront apporter de la Joie et ! ment, 
du bonheur dans de bonnes familles 
chrétiennes et devenir des citoyens 
honorables et des chrétiens -fervents.
Tout ce que vous aurez fait à l’un de 
ces petits, ce’st à mol que vous l’au­
rez fait, dit Notre-Seigneur.”

Servie d’Ambulaur \
Voiture a imobile moderne ! 

Service Jour et Nuit 
Télépb nez і 33-3 і

sauoe auxPartout les hommes d’affaires sont 
plus confiants et anticipent la repri­
se des affaires sur une plus grande 
échelle. Entre temps, il faut que les 
Gouvernement finance ses entrepri­
ses et 11 y va de l’Intérêt de tous que 

-le lancement de cet emprunt rem­
porte le plus grand succès.

L’étendue de ce succès sera un In­
dice de la confiance du public et 
d'un avantage incalculable au main­
tien du crédit du Canada au plus 
haut degré, aux yeux du monde en- 

I tier.
! Au cours de l’été dernier, un em- 
; prunt de conversion a été lancé avec 
succès par le Gouvernement, pour 
rencontrer les échéances des em- 

; prunts souscrits durant la grande 
guerre. Le présent emprunt est d’un 
caractère absolument différent, en 
ce sens qu’il s’applique à de nou­
veaux argents pour mener à bien les 
affaires du pays. Il était lmpossblle 
de faire cet emprunt sur les marchés 
du monde à cause des conditions 
Internationales d’échange si lnsta- 

i blés. C’est aux Canadiens eux-mê­
mes de souscrire ce montant et per­
sonne dans les milieux financiers ne 
doute pour un instant du succès de 
ce lancement.

Les banques et les compagnies de 
і fiducie ont en mains des sommes é- 

normes que le public leur a confiées 
! et oet argent sera certainement em­

ployé à souscrire à <et emprunt qui 
offre la plus grande sécurité à ses 
souscripteurs. H n’y a pas de doute 
que l’épargnant profitera de cette oc­
casion qui lui est offerte. Seul le re-

__ tour à la confiance peut mener à
UOOOOOOOOOOpOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOObOOd bien l’Emprunt de Service National.

E” (Deptdté
tput point— SALE J.-B COTElémarraüe— 
-permet fies 
meure plus 
us ces aren- 
reordlnnlrgî

POUR LA SANTE DE BEBE
ON DEMANDE ENTREPRENEUR 

UE POMPES FUNEBRES 
LICENCIE

Té!.: 138-3'. Edmundston, N.-B.

!Attachez tous les jouets de bébé à 
son berceau ou sa volturette. S’il les 
rejette. 11 peut les ramasser lui-mê­
me. Les jouets ne se couvriront pas 
de poussière comme 11 arrive lors­
qu’ils reposent sur le plancher. Pla­
cez un écran entre bébé et la fenê­
tre quand l’enfant dort. S’il joue sur 
le plancher, interposât l’écran entre 
lui et la porte. Les courants d’air 
sont fatals à la santé.

CLASSE DEMANDEE 
Une institutrice de deuxière clas­

se, ayant ulpsieurs années d'expé­
rience. demande une classe pour le 
prochain terme. S'adresser à Casic 
486. Edmundston. N B. 
xl860-lf-3dec.

Daigne Monseigneur de Gaspé a- 
gréer da vive reconnaisance du Ser­
vice des Adoptions de la Crèche 
Saint-Vincent de Paul !

Avis: La Crèche

Chemin de Fer

TEMISC0UATAo O ne confie Jamais 
d’enfant que sur recommandation duHORAIRE

En force le 30 Nov. 1931. 
EXPRESS

Dép. Rivière-du-Loup 
Ait. Edmundston

EXPRESS
Dép. Edmundston 

Arr. Rivière-du-Loup,
MIXTE

Dép. Edmundston 
Arr. Connors, N. B.

MIXTE
Dén. Connors. N. B 
Arr. Edmundston 
N. B. — Heure du méridien de l’est 

Service quotidien, excepté le diman-

GAGNEZ $20.00
GAGNEZ $20.09 et plus par semai­

ne en cultivant champignons pour 
nous dans caves et hangars toute 
l'année. Commencez malnter.ant.Ex- 
périence pas nécessaire. Nous ache­
tons tout ce eue vous cultivez. Livre 
Illustré gratui:. Royal Mushroom Co. 
Dept. 211, Montréal. Canada. 
lf-3déc.

VISITE a Chaque Jour, de 2 heu-
vnie de M. Job. COUVERTES, partie en laine, doubles,

.grandeur 66x80, valeur $2.75 pour------
CONFORTABLES, remplis en coton,
valeur régulière $3.75 pour------------ —
CONFORTABLES remplis en laine,
valeur régulière $4.25 pour__________
COUVERTES pour Bébés,
valeur régulière $1.25 pour---------------

11.35 a. m.
POUR REMEDIER AU SURCROIT 

DE SELwrtwrit, Esther : L’UNIVERSITE( 4.00 p. m. 
7.30 p. m.

Si vous avez la malchance en pré­
parant vos soupes ou vos ragoûts, 
vous pouvez oontre-balancer à cet 
état de choses en ajoutant une cuil­
lerée à thé ou plus de sucre brun.

I EN FAISANT DES CONSERVES HOMME DEMANDE
Pendant les dernières semaines 

! Lorsque vous préparez de la gelée nous avons aidé un grand nombre 
Joseph Chs. Doherty, James Mur- ; ou d’autres conserves pour garder d’hommes à résoudre le problème 

phy, Arnold Toner, Donald Duffle, dans votre caev, faites cpuler cette du chômage et à Jouir d'un re- 
Léandre Fréchet, Ronald Holland,1 gelée ou oes conserves dans les pôts venu régulier à chaque semaine en 
Reid McManus, Gérard O’Neil, Jean ev avant de couvrir avec la cire, éten- leur rendant possible la distribution 
F. Buote, Gérard Maguire, Edward j dez une ficelle au-dessus, de façon à des fameuses nécessités. Watkins 
McCarthy, Duncan MacLean, Louis ce qu'elle prenne le plus solidement dans une localité rurale. Nous avons 
Pettit, Richard Coughlan, Oscar Mé- possible dans la cire, laissant les une localité environnante non repré- 
lanson, Donald Warner, Albert Ro- bouts suffisamment longs pour qu’ils sentée. Fournissons crédit à person- 
bichaud, Ray Audibert, Armand Le- dépassent l’embouchure du pôt. ne qualifiée. Occasion unique. Faites 
Blanc, Vincent Wallace, Daniel, Quand vous voudrez ouvrir le pôt, application de suite J. R. WATKINS 
Johnston, Guillaume Bourgeois, Ar- ces “poignées” faciliteront grande- Co., 749 Craig Ouest. Montréal. Qué. 
thur Coughlan, Emile Fournier, GU- ment lenlèvement de cette couche de : Dept. R-7. 
bert Gallant, Clarence Léger, Albert cire. 13fs-3déc.

tier et Chartes 
tas à Keegan à 
te ГАїтаШкж
1 Ayeteede Van

ST-J0SEPH$3.00U 12.35 p. m. 
2.25 p. m. TABLEAU D’HONNEUR 24 nov.1931 se.75/ ■Cours Universitaire8.00 a. m. 
9.50 a. m.! BOUlOt «t ІЄОГ 

в M. Georfea 
idue à Van Bu- 
• garanti.
*T«aque 4e Vp- 
I kn parante

Et plusieurs autres aubaines dans les flanelle et 
Couvertes Indiennes. Vous pouvez payer la doua­
ne et — vous ferez encore une économie. — Pas 
d’escomptte sur l’argent Canadien.

Correspondance à Edmundston a- 
vec le chemin de fer du Pacifique 
Canadien et à Rivière-du-Loup avec 
tous les trains d’express des chemins 
de fer Nationaux.

Pour plus amples informations, 
prospectus, etc., s'adresser à 

T. N. Walsh, Agent Général du 
Fret et des Voyageurs.

■r. Geo. R. RICE Co.
MADAWASKA, MAINE
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ENCOURAGEZ LA
Cordonnerie Carroll 

rue Victoria 
Cordonnier d’expérience 

prix raisonnables 
Mme Sam Carroll, prop
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POUR LE DEUIL
Cartes Mortuaires 

Feuillets Mortuaires 
Bouquets Spirituels 
Offrandes de Messes 

Cartes de Sympathies

LE MADAWASKA
ni ° de l’Eglise.

Casier 150 — Edmundston, N.-B.

Clairvoyante
Le Présent L’Avenir 

seront dévoilés par Mademoiselle 
Laurette.qui possède plusieurs an­
nées d’études dans les sciences de 
la cartomancie. Coupez le paquet 
de cartes trois fois, dites nous 
quelles cartes vous avez retirées, 
et envoyez 50 cents en bon de 
poste.

Ecrivez dès aujourd’hui.
Mlle LAURETTE 

8t-HONORE, Co. Témiscouata 
2fs-26nov.-1855
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Les Funérailles
de feu Mme Landry

seph Murphy, Antonio Dumont, 
Léon St-Onge, Emilie Bérubé, Ca­
bane, famille F. X. Charest, Mlles 
Léonle Dumas, Irène Picard, famille 
ThomKhé Dubé, St-Ludger de Riv,- 
du-Іхжр, Mlles Lucienne et Laura 
Dechesnes, St-Ludger, famille J. B. 
Soucy, Mme Ivano Lévesque, Rlv.- 
du-Loup, famille Arthur Rancourt, 
Rlv.-du-Loup.

A la famille en deuil, "Le Mada­
waska” réitère ses vives sympathies.

Madawaska, Maine
Invitation aux !—Mme Geo. I. Theriault eat reve­

nue enchantée de son voyage à San­
ford, Me, où elle a passé quelques se­
maines chez sa fille, Mme Dr Albert.

—M. et Mme Jos. Morel de la rue 
Rioe recevaient dimanche soir, une 
trentaine d'invités à une Joyeuse 
partie de Bridge, à la fin de laquelle 
l’hôtesse servit un excellent goûter6.

—Mlle LUllanne Bourgotn est re­
tournée dans sa famille à St-Léo- 
nard, après avoir passé quelque 
temps en ville.

—M. Gérard Dalgle de Baker- 
Brook était en ville hier.

—Voyez l’annonce pour cartes de 
Noel en page 7. Le père Noel sramène 
avec sa note joyeuse.

—M. et Mme Geo.-Emile Dugal de 
Ste-Agathe sont actuellement, en 
ville, chez Mme Aurèle Boucher.

—Mardi soir, le 8 décembre, les 
Enfants de Marie recevront à une 
soirée de cartes 
le de l’Académie.

Les invités, ce sont tous les pa­
roissiens et même les étrangers. EN 
FOULE.

—M. Emile Michaud, Infirmier au 
service du Département de l’Immi­
gration, est actuellement en prome­
nade pour quelques Jours, chez sa 
mère, Mme Jos. Michaud.

—Une soirée-surprise fut donnée 
par Mlle Estelle Collin, à l’pccasion 
de l’anniversaire de naisanoe de Si­
mone Nadeau, autrefois institutrice 
en cette ville.

De Jolis cadeaux lui furent présen­
tés par ses amies et un prix de Brid­
ge fut gagné par Mlle Catherine Cyr 
de Madawaska, Maine.

A la fin de la soirée, un délicieux 
goûter fut servi par Mme Paul Collin 
aidée de Mlle Estelle Collin.

(Suite de la 1ère page)
Jesu’’ de Gounod). Mme Alex. Lan­
dry accompagnait à l’orgue.

L’inhumation eut lieu dans le ci­
metière paroissial.

La famille a reçu de nombreuses 
marques de sympathies :

A OFFRANDES de MESSES — M. et 
Ve1"3 Adélard Guérette, M. et Mme 
Adélard Boucher, M. et Mme Ed­
mond Boulav, M. et Mme L. O. 
Raymond, M. Lionel Lebel, M. J. A. 
Mercier, M. et Mme E. Roy, Rlv.-du- 
Loup. M. et Mme Jos. Gauvln, M. 
et Mme Alfred Landry, M. et Mme 
Auguste Foullot de Rivière-du-Loup.

TRIBUTS FLORAUX — Famille 
Geo. Landry (couronne). Brother­
hood of Railway L.A.T.B.R.L. Lodge 
611 (gerbe).

MESSAGES de Sympathies—MM. 
Auguste Pouliot, Pascal Lebel, Rlv.- 
du-Loup.

BOUQUETS SPIRITUELS — Fa­
milies Adélard Boucher, Joseph et 
Elzébert Choulnard, Rosario Lebal, 
M. et Mme Georges Guy, famille J.B. 
Lévasseur, MM. et Mesdames Ray­
mond Clavette, Jos. Côté, Ernest 
D’Amours, J. M. Bard, Napoléon Cô­
té, Willie Wilson, familles Félix P. 
Gagnon, Victor Albert. Albert Nor­
mand. Alfred Simard, Jos. Landry, 
Rlv.-du-Loup, MM. et Mesdames J. 
B. Rioux, Charles Chenard, Alfred 
Hudon, Percy Picard, Arthur Cas- 
tonguay. Arthur Lévesoue, Mme Jos. 
Michaud, Mlle Irène Albert, M. Bal­
moral Roy, famille J. B. Beaulieu. 
MM. et Mesdames Alfred Briand, 
Joseph L. Lapointe, H. E. Marmen. 
Mme D. Laboissonnlère, famille Ar­
thur Poitras, Solange H. George et 
Dollard Beaulieu, famille Edmond 
D’Amours, M. et Mme Joseph Gayet- 
te, Montréal. M. et Mme John No­
lan, M. et Mme Albert Michaud.

SYMPATHIES — M. et Mme Jos. 
Perron. M. et Mme Pat. Guerette, 
famille John J. Lebel, M. et Mme 
Edry Dubé, M. et Mme Sylvio Morel 
M. John B. Martin, M. et Mme J. B. 
Gallant, M. et Mme John J. Dalgle, 
la Société des Enfants de Marie, M. 
et Mme W. G. Turgeon. famille Tho­
mas Long, Mme et Mlle Long, fami- 
le Honoré Dumont, M. et Mme Jo­
seph Beaulieu, Rlv.-du-Loup, M. et 
Mme C. H. Picard, M. et Mme Léon 
Beaulieu, Rlv.-du-Loup, famille J.A. 
Normandeau, M. et Mme Arthur Cas 
tonguay, garde L. G. Michaud, MM. 
et Mesdames Arthur Anctil, Elphège 
Charest, P. L. Dubé, Jos. F. Pelletier 
John Bourque, Arthur Côté, Baker- 
Brook, famille Edouard Ouellet, M. 
et Mme Paul E. Dionne, M. Edouard 
Thibault, famille Thomas Hodgson. 
Mlle Marie-Izmlse Lévesque. St-Pa- 
come. M. et Mme Ludger Chénard 
Rlv.-du-Loup, MM. et Mesdames Jo-

(D.N.C.) — Une soirée de cartes 
organisée par les Enfants de Marie 
a eu lieu dans la salle paroissiale 
avec affluence des paroissiens.

Une couple d'heures durant, on 
Joua au Bridge et au Charlemagne, 

>dont les prix furent attribués com­
me suit:

Au Bridge, Mlle Rolande Guerette 
Madeleine Albert, Mme F. W. Pelle­
tier; MM. Maurice H. Frechette, 
Paul-Emile Guerette, Roméo Albert. 
Consolations: Mlle Yvette Martin et 
M. Edmond Comeau.

Au Charlemagne: Mlles Lorette 
Soucy. Mme Will Chassé, Alice Beau 
lieu; MM. Nap. Duirtond, Reginald 
Pellet le-, Normand H. Frechette. 
Consolations: Mlle Christine Ml- 
chaud, M. Armand Martin.

Les personnes présentes eurent en- 
culte le plaisir d'assister à une soi­
rée dramatique et musicale, au cours 
de laquelle fut interprété un drame 
en quatre actes: "Le Divorce”.

En outré, le programme compre­
nait: musique par l’orchestre &'Ed- 
mundston, duo de piano par Mlles 
Alma Cyr et Yvette Soucy, un solo de 
piano par Mlle Marie-Mai Martin, 
soil de chant par Eucllde Bonsant, 
declaration par Normand Fréchette 
Tapp dance par Mlles Aurore Bou­
chard et Bernadette Madore, gigues 
par Randolph Picard.
Va-et-Vient

—M. Bill Clavette est de retour en 
ville où 11 passera l’hiver.

—M. et Mme Jos. Paradis et leurs 
deux fils, Adrien et Edgar, tous de 
Pawtucket, R. I., sont actuellement 
en ville, où ils visitent des parents.

—M. et Mme Alexis Cyr de Van 
Buren étaient en ville la semaine 
dernière.

—M. et Mme Will Chassé sont de 
retour de Augusta, et Ils passeront 
l’hiver avec nous.

Dames- & Messieurs
a venir

DISTINCTION A 
A. P. N. McLAUOHLIN

Examiner notre Installation (^ > - -ч, y
L’avocat A. P. Noel McLaughlin 

de Campbellton, vient d’être nommé 
vice-président de la Chambre de 
Commerce des provinces maritimes, 
pour le Nouveau-Brunswick. M. Mc­
Laughlin est secrétaire de la Cham­
bre de Commerce de Campbellton. Nous nous préparons pour Noel — Si 

vous venez nous voir, nous pour­

rons vous donner des sugges­

tions pour CADEAUX

И

payante à la sal-

5

Sam Führer
i.

“The Store of Quality Clothes’’
Edmundston, N.-B.

бЕЕЯКВЕНВЗеЗЗНвНІїапшНЕНВІІІННеНННІІ

I
I

rue Canada

RIVŒRE-BLEUE
Naissances

—Le 17 novembre, est née à M. et 
Mme Henri Quenneville, une fille 
baptisée sous les prénoms de Marie, 
Huguette; parrain et marraine: M. 
et Mme Hormidas Chénard, d’Es- 
oourt.

—Le 19, à M. et Mme Albert Lan­
dry, une fille baptisée Marie, Alma: 
parrain et marraine: M. et Mme E- 
mlle Thérlault.

—Le 22, à M. eit Mme Arthur Gau­
thier, une fille baptisée Marie, Char­
lotte, Jacqueline; parrain et mar­
raine: M .et Mme Marc-Aurèle Mi- 
chaud.
La Ste-Catherine

—La fête de Ste-Catherine a été 
marquée par une charmante mirée 
comme on en goûtait dans le bon 
vieux temps. C’est à la salle parois­
siale qu’eut lieu la réjouissance. H 
y eut chant, musique et de petites 
pièces Interprétées par des artistes 
du terroir. Les assistants semblaient 
tous enchantés de leur vrillée.

—Mme Auguste McCure de Drum- 
monda passé une partie de la se­
maine en visite chez M. Bruno La-

—M. et Mme Baptiste Deschênes, 
Noel Page et Torn McCoormack ont 
fait un voyage da’ffaires cette se­
maine à Fort Fairfield.

—Mlle Ida Bourgoin est depuis u- 
ne quinzaine en promenade chez M. 
Dick Côté, de Limestone.

—M. et Mme Bruno Laforêt, Mlles 
Louise Godbout et Rita Laforêt, MM . 
Fred Côté et Laurent Laforêt ont 
fait un voyage à Edmundston di­
manche dernier.

—M. et Mme Denis Page de Li­
mestone, ainsi que leur fillette Jac­
queline étalent en promenade cette 
semaine chez leurs parents de Grand 
Sault.

—M. L. F. McCIuskey qui travail­
le à Edmundston. я nasçé le diman­
che dans sa famille.

—Mlles Irma Rioux de Grand- 
Sault et Edna DesJardins de St-An­
dré, ainsi que MM. Jim Ayot et Dan 
Parent de Hamlin, Maine, se sont 
rendus visiter M. et Mme Jos. Mo­
reau de Hamlin.

—M. et Mme Adam Page de St- 
André étaient en visite ces jours der 
niers chez M. Léonard Gagnon.

—Mlle Irma Rioux a passé trois 
jours de vacances chez sa mère. Mme 
Edmond Rioux.

—M. et Mme Sylvio Morel d’Ed­
mundston, et leurs enfants, Carméli- 
ta et Paul, ainsi que Mme Paul Mo-1 
rel. ont passé le dimanche chez M. 
Sylvio Martin.

—M. et Mme Z. Beaulieu de Drum 
mond, M .et Mme Arthur Santerre 
de Nashua, étaient en visite cette se-1 
maine chez M. Baptiste Langlais.

—Mlle Alice Côté.a passé le di­
manche en visitée chez son amie, Mlle 
Agathe Clavette de St-Basile.

—M. Tom Long est de retour d’une 
promenade à Caribou. Il était en vi­
site chez sa mère, Mme John Lon.

—M. et Mme Dick Côté, Mlles Pau 
re et Célia Côté ainsi que M. Ed­
mond Côté, tous de Limestone, 6- 
taient en visite cette semaine chez 
M. Pit Bourgoin.

—Mme Alexandre Therriault était 
en visite cette semaine chez M. Jos. 
Godbout.

—M. et Mme Côme Ouellet, ac­
compagnés de quelques amis, ont 
fait un voyage à Caribou, dimanche 
dernier.

—M. Alcide Bellefîeur a passé la 
semaine en promenade chez des pa­
rents de Drummond.

—Mme Sylvio Martin recevait, la 
semaine dernière, la visite de Mme 
C. Violette d’Edmundston et de Mlle 
M. Pelletier de St. Francis. 
Naissances

—Est née à M. et Mme Emile Dubé 
le 27 novembre, une fille baptisée 
sous les noms de Marie, Zita, Loret­
ta: parrain et marraine: M. et Mme 
Georges Lévesque, oncle et tante de 
l’enfant.

—A M. et Mme Alcode Rioux, un 
fils baptisé sous les noms de Léonard 
Hervey; parrain et marraine: M. et 
Mme Will St-Amand de St-André. 
Mariages

—A été béni en l’église de St-Mi- 
chel de Drummond, le 24novembre, 
le mariage de Mlle Yvonne Laforge 
à M. Elle Michaud. MM. Onéslme 
Godbout de Ennishore et Jos. Mi- 
chaud de Grand-Sault, servaient de 
témoins aux Jeunes gens.

—Le même matin, on unissait éga­
lement par les liens du Sacrement 
de Mariage. Mlle Simone Michaud h 
M. Fred Beaulieu. Témoins: MM. 
Ludger Beaulieu et Jimmy Michaud.

FLEURS TARDIVES
pouvons nous vanter d'a­

voir jouF d'un bel automne: la se­
maine dernière fut particulièrement 
chaude. A Grand-Sault, on a été té­
moins d’un petit évènement singu­
lier à ce sujet. Des dames de la ville 
y ont trouvé des fleurs de pissenlits 
dans un Jardin. L’une d’elles a même 
découvert une fleur de fraisier, le 24 
novembre.

STUDIO HARVEY
PHOTOGRAPHIES PRISES 

LE JOUR OU LE SOIR

POUR NOEL
Solutionnez le problème de vos 

cadeaux, de bonne heure, cette 
année. Choisissez le seul cadeau 
que vos amis ne peuvent acheter 
— votre photographie.

Le Studio est situé presqu’en 
face des Théâtres.

EDMUNDSTON. N. B.

1
I

La grande Vente
est un Succès

! 0Creighton & Caldwell
Téléphone: 117

En face de l’hôtel Royal, Ed- 
mundston. Sendee général sur 
toutes les marquee d’autos. Nous 
avons dernièrement Installé l’ou­
tillage rapide pour le service 
Ford. Quand votre auto deman­
dera des réparations, nous l’exa­
minerons volontiers, vous fixant 
un prix pour le travail. Aucuns 
frais pour l’Inspection

Le public acheteur réalise l’impor­
tance d’acheter des vêtements de 
qualité à des prix réduits.

La vente durera jusqu’au 12 dé­
cembre — profitez-en maintéhant 
pour acheter vos Cadeaux de Noel 
à bas prix — et nos vêtements 
pour la saison d’hiver.

Ouvert jour et nuit.
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Spéciaux du 4 au 10 Dec.
AU COMPTANT ТОЖЕМЕМТ

Bonbons Melanges, la livre 
Biscuits au The 3 livres pour 
Savon Imperial, 10 barres

T. J. LEGER
rue Canada Edmundston, N. B.
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REMPLISSAGE aux Ci­
trons, 2 boite!
CIRE à Plancher,
boite d’une livre_______*—
CONFITURES aux Prunes, 
pot de 40 onces____________
POIRES,
boite de 2 livres___ _______

SIROP de Blé-d inde, 
boite de 5 livres__________
MOUTARDE,
pot de 32 onces____________

O JELL-O Victoria, 
4 paquets pour__

l\
lur

î FARINE à Pâtisseries, 
sac de 24 livres_______!a.
POIS Verts,
3 boites pour _

OLIVES, 
pot de 38 onces

SUCRE, 
sac de 10 livres

Occasions exceptionelles en Chapeaux pour 15cDames :
_ 98c et $1.50 
$1.98 et $2.25

Il n’est раз nécessaire de payer plus cher pour 
votre nouveau chapeau, puisque nous avons les 
dernières nouveautés à des prix très économiques.

Lot de Chapeaux en feutre, à 
Chapeaux en velours, à_____

(D.ri
—Nous

F. T. LAJOIE - JOS. MICHAUDMme M. F. POITRAS
EDMUNDSTON,------- N. B.Edmundston, N. B.58, rue Victoria
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EDMUNDSTON, N. B., 3 DECEMBRE, 1931.
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Les permis de chasse s’étendaient du 
1er octobre au 30 novembre. — Il faut 
s’en tenir à ce qui est permis par la loi. — 
En respectant leslois on évite des trou­
bles.

Publié par le Club de Chasse et de Pêche du comté de 
Madawaska, dans l’Intérêt du comté, pour la préserva­
tion de nos ressources naturelles.
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CHARLEMAGNE & BRIDGE
A l’occasion de la fête patronale de

l’immaculée Conception, Edmundston

MARDI prochain, 8 DECEMBRE
Plusieurs Prix attrayants seront attribués aux 

gagnants. ... et aux perdants. — On goûte­
ra en plus. Chant, Musique.. . . Gâteaux,

Thé ou Café, au choix.
Sous la Direction des Enfants de Marie,

AU PROFIT DE L’EGLISE PAROISSIALE

En Foule, Amateurs de cartes
et Gourmets !

-A LA SALLE DE L’ACADEMIE-
ooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooo

HARRINGTON AU REPOSBONNE COUTURIERE 
Une bonne couturière demande dei 

lo’uvrage, soit pour dames, messieurs Halifax, 30. — M. Harrington, pre- 
ou enfants. Tous genres de répara-1 mier ministre de la Nouvelle-Ecosse, 
tiens, à domicile ou chez elle. S'a- va sortir d'hôpital ces jours-ci pour 
dresser à Mlle Dora GUIMOND, au une cure de repos. Les médecins se 

sont prononcés contre l'oprération 
pour appendicite à présent. *

numéro 139, rue Canada. 
\1362-2fs-3déc.
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ASSURANCE OF DISTINCTION AND UTMOST VALUE 

THE FASHION-CRAFT LABEL
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A LA DATE CI-DESSOUS
VOUS aurez l’occasion spéciale de 
faire prendre vos mesures pour vo­
tre nouveau Complet ou Paletot par 
le SPECIALISTE de

EhSHÏON-PRAFT <
qui sera a notre magasin, arrivant 
directement de l’établissement-en- 
chef avec les derniers modèles de la 
saison. Ce tailleur-spécialiste de 
vêtements vous offrira

LE SERVICE 
FAIT-SUR-MESURE

joignant le style, la qualité et la va­
leur renommés ed Fashion-Kraft — 
et dans votre propre choix d’un 
merveilleux étalage de laines.

PRENEZ BIEN LA DATE EN NOTE

Samedi, 5 Dec., 1931

I. Kasner
THE HOME of GOOD CLOTHES 

EDMUNDSTON, N.-B.
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Des plus beaux Champs de Ble provient la Farine ROBIN H00D
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LE MADAWASKA

_______________
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PAGE HUIT
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Envoyez vos pellicules 

(films) à notre studio 
pour être développées et 
imprimées, afin d’avoir 
droit à un agrandisse­
ment jusqu’à 8 x 10.

Studio Laporte
19, rue Hill, — Edmundston, NS.

CORSETS à VENDRE

A titre de représentante, J'offre 
en vente les corsets de santé et 
de toilette “Spencer”, faits-sur- 
mesure. Toute dame et demoisel­
le qui désirerait examiner les mo­
dèles et les échantillons, n’aura 
qu'à s’adresser à Mme Raymond 
CLAVETTE, tél.: 90-2.

• !

Ш

?BI

Il nous fait plaisir de vous in­
viter spécialement à lo’uverture 
de notre nouveau magasin pour 
articles de bébés :

4-DECEMBRE-4
It. Is wiith pleasure that we es­

pecially Invite you to the opening 
of our new store, under the
of :

BABY’S NOVELTY
SHOP

5814. Victoria Street 
EDMUNDSTON.

№

Pour toute la semaine 
du 7 au 12 Décembre

ONDULATIONS
PERMANENTES

2 pour $5.00
VENEZ DEUX 

ENSEMBLE

For the whole week 
December 5th — 12th.

PERMANENT
WAVES

2 for $5.00
PARTIES OF TWO 
WILL BENEFIT

Hannah Eeauty Shop
Tel.: 180-2

AUX DAMES

NOTES LOCALES

GRAND-SAULT
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